
ABONNEMENTS
SIU'KBKOOfcE — A dominlr

i;\ AN. d aTanrr .......................... .. .. S4.00
SIX MOIS, d'aTani*e.....................  $2,115
AL’ MOIS, d'avance .. .. ».............. $0.4(1

CANTONS DE L’EST — Par malle
l'N *N d'avance .. ...................... .. $J.(M*
SIX MOIS, d'avance ............................. $1.V5
AL MOIS, d'avance............................. $0.30
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LE Bi
UES VIVRES WIS, ESI DECEDE 
I LONDRES, CE HÂTIN, A D HEURES

CE I HOM ME. OUI. TOUT EN ACCABLANT LE PEUPLE ANGLAIS D!: 
REGLEMENTS EXCESSIVEMENT SEVERES. S'ETAIT \C- 

DITS SON ESTIME. OCCLPERA UNE PLACE 
IMPORTANTE DANS L'HISTOIRE.

SEÎ DEUÏ DEKHIERES ANNEES

I.ESIRMMIS 
IISI REPRIS LE 

EERRiV PERDU
l.c -ucccs fie Château Thierj 

assure à Paris une meilleu­
re protection

N AUX EST CAPTURE
De violentes cuntre-aUaque.s alleman­

des ont été re|)ou«-eis avec per­
les. — Uégiinent hoche annihile

(Ser\ice de l’agence Reuter)
I/OMIRES. 3. — Le vicomte Rhondda (David. Alfred. Th 

•mais), le controleur des vivres anglais, est décédé ce matin. ;i 9.' 
heures. Le baron eut une grave attaque de pleurésie, il y qu. 
nues semaines, et devint de plus en plus failde. Pendant les der­
nier- jours, les bulletins quotidiens de ses médecins laissait- 
pou d'espoir de son retour a la santé. Hier, Ton a annoncé que b 
'pr,tient était à la dernière extrémité.

ments et d’ordiei en consc N <r-d. '» '
ans a-jparsard. eussent pous.->e V 
Blais a 5a haine. Le nouveau < on 
leur Trn; di-eoi, ' do : (i.str 
Pou des récoltés V. K1 i ‘î
que* mo«s plu* tnr. anN*nça la lo­
tion dhir, conseil ir.ter-aJ .vous at 
ter d«s Etats-Unis d’immenses qu: 
tiré* de prorision* j»oii' a l’>'a 
Breragr.e. la Fr»n,.- et ntalie. ue <■ 
sert aver Herbert Hoove . l’adm: 
trateur américain. Le but <.e vr'.te 
faire était d’éîimme -l-s fflemen'. -■ 
■Migutoires et eri;>cche 1 l'aceumu 
tion de profits ex,tssifs.

En fixant les prix, i! mit en r s. 
tique une poütiqtie de cont’-ôio 
eut de supcibe.s ré dtats. Le trn 
port en Amérique f-.r pre ;ue tmp<
We jvendar.t Itiive de 1SI7 et 
titaU-Unis manquèrent à ;eut p 
messe do fournir a l’Arsr'.eterrr 
aliments demand’ . Rhonda d * ,
la crise en fixant la quantité u 
monts que l’on pouvait .-rrv!:- a (• > 
personne dans un restaurant, un h< 
etv. C’est le succès de cet ordre j 
a pousse le Roi à e ei v • vlcom 

I.e nouveau vic<’mt'’ devint bienv- 
une vk-üme de sa lévotion à la ni 
en pratique de >c,- théorie-. 1 s 
souvent dit qu''l s Ivait à raison 
ne bien plus petite ration que <•• ie 
qu'il avait imposer au peuple et. < 
avril dernier, subit une qravc ma' 
die.

Le baron Rhonda est ns a A'n s. 
pays de Galles, le ->'> mars 1856.

f-e vuenimte Rhcrvda était l’bcsnme 
(qui 'rablit la rataon en Angleterre c*.
• Lan* la popart des pu.asaravNv de l*Em 
rpver s- (*i e’es; aeqn*« la «ratitside 
»éi pr’fp s a-ijria,. dœl il ré(tvi ari- 
isait l'a’tfrr-v’n -.on. Avant qu'il eut 
lentiervr-* la tare, on la considérait 
roiprue impou-lbte à -•emphr.

I es vivres «« faisaient d" puis en 
plus -arrs en .-nin MÎ7, lorwqoe Je 
b*.’-on Rhonda n été nommé eontrè- 
» ir nés ■ - -eu de !a (ènnHie Bretagne. 

4orsq-j» ies sour,-manne contiaient les 
itr«*vr,porto et que la Grande Brovajme 
(avail mie imnif-use armée en ? ranee.

I.es erv il s commençaient à aubir -la 
Str.ivité de la situation. De -ongues 
,files d'homme -, de femmes et d en- 
■‘'wr.* attendaient pendant des tieti-e- 
entières aux rriH era. si1-U d'aliments, 
dan* nombre d» villes anariauves.

L'homme qui, comme David A. 
Thnm •". r ait été d-irerteur-Bérant. <Jt 
'a "Comb ri an < oa( Cornhlne", entre­
prit « ’is 'he avec m-efianee. ‘',1e ?oup- 
çorme, dit-il, que Lloyd George ma 
donns- cetu- lâcha impoaslbte parce 
qu‘i' ^ait que j’ai une peau de rhino- 
<-év ” .Tc Taereple comme pi-o'-er- 
teu- du cofusonanaten”. jw-tjeu icre- 
.ment du pauvre consomma eur. -le 
fai-a' en mon possible pour empecher 
le* 'ichca d’iccumu'er les profits de 
jpiarre..”.

“S'il est réeescaire de placei- tout 
le pave rôtis un syrtéme de ration o 
bligatoi-e, je ie ferai sans soarcUler. 
Puis, vinrert do; douxidiies de regie-

EPOUVANTEMENT QUI A UN TRISTE RESULTAT
tT><* notr* rorr^Rpor.uint )

T H BTFOR D OU KST. — Mme
“Vat Amé^lee Mnfchiiri. i peine «srée 
-^e trente hmt itr*e, vient rie mou»1::* 
'iiP-femfnt a -ewifiemee. w la rue 
f>t-Mfitrr.cr. Aprèrt avoir pris son 
«'v.yp'*”. hier notr. <»:'se vaquai ^ nés 

ujk orvrmairee, lorsqu’elle en-
t cofmr* •^«neurs d’enfiTTte

qui eha»r.T 'eut Filo sont! afin 
«fin voir c» pa?» Tea riîne.

V n* monrrni. un vr» -iwi diya:t. p»o-
ep'A<rer >' ;

— “Je va.s che?ch?, In police et
I’ct fais tou5

RESULTAT DE CE CONCOURS A WARWICK
CPi oof'-e -svrrespondant I 

B VRWICK. .'î. I/e cercle agneo- 
e de ia munieipallte do Warwick a

0- gi*-,dans e murant. .Xo l'hivej-
un "('o' ro'.Lrs des etaWes", qu- a et* 
tenv. < .‘0 fé’.rte . léfé Noua donnoTi? 
e nour d’h : e» iiOirji de» (ragnant* 
. rx ou» a i eirf' oe» prix qui leur 
on' lie. : par suite de l’atSen
1- «r •!« ' i ■ -able mmist-c provincial 
d. l'Agriculture:

1 M. J. P. Popin. 78 porner: prix
fr,.0O.

7 M \ ph Desrocher*, 76 point*.
Prix. $3.00.

.1 M. Ain. B»auche*-,e. 72 peints, 
p r \ $4.00.

4. M. Treffle Bisson, CS pomts.
prix, $3.00.

M. .los-mb Bateau. 67 point».
prix. $2 00.

6. — 11. Jo«. Desreche-s. 66 point». 
r-;x $1.60.

7. M Wm Gamhmr. 63 point*.
pr x lur-.

8. — M. L icien Cmteau, 62 points, 
pr s $1.00.

9. — M. Abraham Boutin, 60 pointe, 
prix .75.

10. — M. Michel Auger. 50 pomt*. 
prix. .80. •

(U mm r.ou- neuvon* le jug«*’. ce* 
lr<- '--ur ro-’èdent il» magnfques 
hâtimen- < —qur.*: r- chu*,» est 
C"n!>'-emnrt digne de ’«uenation* 
que nuits n<* seunsnes pae des derniers 
A leur offrir.

Por- i-.Ares ■ r nos >e"e'ine. errr- 
t'ru’. ceux de la campagne .nous’ tkuv- 
rerors I . pm.-r-ipes fondacnemtaux 
c . in r - . jama ë'-ra oublié* dans 
la i*'ruct;t: de ces écuries ou éta-

i-- ce de la Presse Asaociée) 
L'ARlb, —Se laueant à 'attaque

e a liant fait par ie* Ahemor.ne 
■ ma; dernier, le.* Améncahis et le» 
rar.cai* re .-ont de poaitior.s

’’ i" tantes pr*-’ de ( thatean-niemey 
I. •' .aque i a\ j ' ((u’urt caractore lo-i 

"n -ucc*,, peut etre in.- 
"•ar • la es cperatKin* firture». 

cfttc iairtic du front qui e«st si­
tu- non loin de Pari*.

L’a; -au' était dirigé contre (e Iia- 
nu de Vaux, qui est situé «ur le ed­
it’ H ateau-Thierry, ('e village fut 

' ir la vigoureuse pousafe
A ni" l'ica n et de* Frr.ieris tpji 

c-iipi i ront aussi de deux bols as-
• importants.
es Al!cr.-.ands commencèrent aan* 
1er le i-ontro-attaques dans une 

' itivo de e’-apturer le* pofitions 
mats leurs efforts furent inu- 

P • >> leur iptemi<*> atiai]U», 
ni dire- leurs rantre-atiaque*

' l'aon*• -. les Allemands pmriirent 
. » foule d'hcjnmes. Un régiment corn 

plct a été annihile.

CHEZ LES ANGLAIS

As nord o'iert d'Alltct. *es forces
• a -c ""t et* forcées de combattre

tei ■ les positions qu'ils avaient 
e aux Allemand» dlmaucc soir. 

1': ■ attaque déterminée q»r Vennemi.
■r poi'i, menaça d'enlever d’impor 

av,e= iiorition» aux Anglais, mais de 
r. c ;-. ses conbre-atttKpie» cxpul- 

Vnnrmi de toutes les fan- 
- qu’il occupait.

» f ont français, à l'ouest de l'Oise 
a l'e-t de Reims, a été la scène de 

- om . as a.= -e,t v-nient-s. dans le?*piels 
ennemis ont peniu nombre d’hom­

mes.
I. l-'rança. - ont réoeeupé îc village

P.erri. perdu la semaine demi»-

LE DOCTEUR BELAND 
EST EN ANGLETERRE

(Prenne tssociee) 
LONDRES. 1! — Le docteur

Beland, depute «lu comté de Beau 
ce aux Commun;», est arrive en 
Angleterre. Il étau en Hollande 
(it inns sa liberation.

la' docteur est enchanté d'être 
arrivé en pay* allie. Des centai­
ne»! de Canadien* «ont allé* lui 
serrer la main.f a sun arrivée, en­
tre autre* le docteur Pelletier, 
représentant de la province de 
(Jiiébec en Angleterre.

Il quittera Londres ince*-am- 
ment pour retourner au t anada, 
où il s’attend 4'arriver dans une 
quin/aine de jotir*

DE NICHULAS
On ne peut ni confirmer ni véri­

fier les rapports

(Service de l'agence Reuter)
LONDRES, o. Los rumeurs du 

meurtre de Nicholas IC.mar.nff, au- 
ciesi empereur ms •-. no peuvent être 
ni «mMemes ri d’^approuve», d.t le 
(w--e«»f»rvrejar- a Pet ograd du "Ti­
mes''. Il dit que rapport de i« 
fvrvt» ne Michael X'cxandrovitch, frè­
re de ] empereur, semble ôtixi bien 
fomié.

Selcn une vxrreion ii-' l’affu r . M:- 
cbaci senait à K . avec gciié"iil 
PVohepalski, un c- * am i--:. La 
ecmtcs-s.' Brasovx). ,» use dr Michael, 
a été arrêtée n Pelr grnl et Pnrche- 
voque AruironK-a, de Pcrrne, a aussi 
«•te »''Tèto pour complicité.

OUTRAGES ALLEMANDS
II*, passent au fil de la baïonnet­

te des centaines de blessés

TROIS VILLES 
SONT PRIVEES 

DETRAMWAV5
l ne grè\e de 1630 homme*» de 

la H. ( . Electric ( o. a \an- 
couver A.

DfifUKDElRS EN (jREVE
IU ne veulent pus faire fonctionner 

certaines machines, afin d'ap­
prouver une autre ailleurs

V fcNOOl \ l-i; 3. Le British Coi 
.umhia Klectric Uailway System, qui 
s’étend de Victor.n et Xauvcraver. a 
New Westminster, a su^’per.tlu ieK o 
^rations aujourd'hui a la suite d*unc 
Iffève de .es employés qui demandent 
de meilleurs salaires el des heure* 
de travail moins îonyues. Les ouvrie’** 
de Vancouver et Victoria ont quitte 

jie travail ce matin.
La «rève des employes en éiectrid- 

U* do la compa^r.:. qui est entree en 
force au mèim* momert, n’a ]>as eu ’o 
même effet su»' les activité» piihuque* 
T^ compaifnie «i pu. TUfaqn'a 
present, mainter * u <* eqpiipç d’ommen 
qui a fourni suffi sam ni en: de pou 
voir ei oc trique pour la lumlèrr, iy» 
aaeenaeurs, etc. En tout, il y a en­
viron 1,650 hommes en grève.

Ce matin, l'on ne s’attend a a pas 
encore à des arrange m errtr* définitifs 
d’apres M. T. G. Murrin, assistant jjc 
rant general (ie la comiwjjmic. 7»a si­
tuation T'este toujofura la même.

AUTRE GREVE

fVnx ini-lo employés riu port Couph 
Tan. soit 7«r* des «mp'oye*. n sont mis 
en fçrève hier soir, disant qj'iis ne 
voulaient pas faire fonctionner de? 
machin*»:- actionnée^ par e potivoii 
de la Western Canada Power Co., dont 
1er) emploNie sont en ■grhre.

L'ALLEMAGNE
VEUT IA PAIX

(Service de l'agence Reuter)
I.A HAVE, i. — ’T.' A Ile magne a. a maintes repri­

se*. exprime d'une maniéré non équivoque son désir de 
faire la paix, mai* malheureusement, ee désir a été ri­
diculise par le* pui.**nn‘ci- de l’Entente ". Voici la ré­
ponse de l'Imperatrice allemandr a une lettre eerile par 
Mme Depone- épouse-du ministre hollandais de la guer­
re, de la part des mères de famille hollandaises, à tous 
|e* chefs de* nation*.

THS CENTS MimffiPMUR
I < Service de l i Prenne Canadienne) lu-u rn

! “Nou-f *

ce mat • au\ «|uartirr n**'omicx nri: - t - 
tairt'S que le nombre de soldats rorru- atra1 re
té»s pour le .service d’outremer iclon coi.- ril '

• M'ne! Machui. 
mmei» p-et^ a vece^oli 

•t par jour mai* a choiH 
' . r entre le* marrie gu rA* 

4-s-t chargé <!*apipeT«r >• 
a dècTaré le Leu emim.

l’Acte du Service Militaire , r.’ctaj* < t P er*
pas »\ considérable qu’on l ava'» oa \a • vr * n 
bo*d oe» a'v. partirulicreir.en; depu.« • . ii'o

r fecento d^seirasion c«u e*' iair ic m« q i“ p* r

(todin. ceper.oa"^, 
beaucoup plu.»* d'noni-
pa^se.

LES AI.LEMANDS S'EN SAISIBONI
(Ser\K*»* de l’agence Reuter) 

LONDRES, C 1/ “Uaüy Ma

a 'em n «i > sur le tranepoH
r ;t••’ha: ! *-• et d’a:'meule en Ru*- 

sic, cii fat tou;* d’abort! adopte rons- 
danne de Pimpurtance à une dépêché | me mruarc de guerre 
de son correspondaiP a Har^in diaan* 
que TTvarvHandiac* dont on a r>*nu 

:coup b^oir sont tr!»reportAes en Ru*- 
!«ie par <ies merrhund s chmoi.n et qu
ii eit certain que ces marrharvl se' 
tomberont c tre. o ma ns de^ \ 'i r -
mardj

I> nm Trent art la d<r>e<A>e. > 'Ma.'’ 
dit k» me action esd uj\ deve or 
perr» Z"c‘ ai)Te «fui diminue ia

, ma;*- i blâme mo ne 
a f Allié». ïî ajoute

me je..« .Allies on* "**- 
- » 1 i Ru^eie par voie de a

La éAiin», d api r- > rurre-qx* :ar t

POUSSES PAR LA FAIM
l.c* prisonniers combattent avec 

les Bolcheviates

i Service d» l'ogcaco ReuUir) 
PARIS, 3. — Us ordre gsr: r«l 

d snosc a cte donné aux troaprs fran 
ça’ses, dans Wiuel on racxmto >5 
ntruv-aux actp* do cruauté, «rnimê 
par i-* All«nand« depuis l'offrn* e 
entre Rerni* e- Soisson», dit t» corre»- 
pendant, de l’agenc* Havas au front. 
Des temoigrrogi'; du premur corpe de 
ea—alerie diaent que lorsque Anthenay 
entre ia Marne et Reims, a été pris, 
les Allemands massacreront les prison 
riers, ainsi qu'une foule de blee.sés. A 
Olizy, au nord est d’Aivthrnay, les 
Allemands ont pa»sé au fil de la baion 
nette des centa nss de prisonniers 
français bîes.ses

TROUPES A HELSINGFOR BERLIN NIE !
Ce *ont de* .soldats boches fort 

bien armés et équipés

( Service de I’afpence Reuter i 
Stockholm. .*>. — L’Allemaffne a. 1* 

semai no dernière, débarqué dea trou­
pes «i Hanfroc. au nord ouasI de H**! 
sin^fors, d’apre. des reuseipnemont* 
reçut ici de source croyable. Le» 
troupes portaient l’equipement d'hi­
ver et ctai^ui fort bien armée*.

t Servie dr l'agence neuter)

AMtSTERilAM, 3.—Le cou rre du 
navire hôpital ‘‘Llandovery Last t , a: 
nonce pa* l^amirauté an^îarre To 27 
juin dernier, et dans lequel plu.' dr 
chm\ cent* personne», ont per (Tu la vu 
C5*t dû a la mrcontrp d’un** m ne <i.t 
un avis semi-officiel de Her n.

•‘Comme tou* 'c.« autre .*vanct

li note”. IVaae^TO’i
p i sou î--marin aüe- 

m;i ; < :.i ' • esponsable du y*r«. oe c*3
• ;i\ < * • ncorrede. Fl apr>*MS
• i nouvelî ■^‘çuc - dan* la «miîA*,

• » ■ 1 du navire c a vu
n , *‘ i ur.e ‘.orpine. En tov.-

te pro; a . 1 < • aipr^eirevra bientôt!
• i

la rr ctm"' ave une m ne anprtaisc.

-:o:
-:0: —

LA MERE A
VBC EUX.”

Mme Mathieu, e: tardant cela ■ t v 
en connaître la. cau*e réelle, fut ai- 
sie et chancaia. On porta à 
«cour?; nwi* toufc W*. soins fu * ‘ 
iniitnle*: au bout .e quinac mi nu 
elle avart ce^ee de v vre. -uocomb.
<i mie syncope

I#a pauvre nx e la asc huit 
L?ur> esn marie et V deux eme o* • 
état de *■* 'de; le '-•x aut
expendarrt. «cmt en bas âye.

< Servie ^ de "agence* Reuter) 
AMSTERDAM. *3. — Acünri^on 

r>* prisonniers de guerre aîlc- 
et «.ustro-hongrois combattent

• * Bolchevistca en farlte par le
• Koelniehôhe Zcrturg. Les pri- 

ie >. dit-il, ont été fomçés par
f* m h prendre du .Msrvrce du cô- 
ir* BoVhev «tes contre les forœ? 

volution navres.

DES "DIABLES BLEUS"

GRAVES DESORDRES
V lairrtlau et dans d’autres vil­

lages de la (lalirie

Tout d’abovd, le ;»oi doi*. c: v h er 
g}uH« af n qu'aucune déjection 1
de puisfe^y nejourner. I» bât.n
Hti-mèm* doit a.o uTir orumta- 
eo-r»»iiwb:e rie 'ftçor i -ecnie'-e,- a
roywi» <ht no*]' 4e pé-.’-trer à JV' '
rieur le plu: poisioV. l^-« po* le
deiTent i»* être place, » -, i.
!»« vent » de "ouest sont le* plus 1
m !«:. et il faut en em pê'- hr - ,
'!»’>» les é-eb!»». J* pi*-».-ber doit, 
«triant qu» poaslbl-, c-» fa;» da 
tvnaux impr-nu-ab r lyr». paner 

r-mer ; d lit •' 1 . ,
pefertn. ç. la-; fc,-.êtres (ioivent e ' 
grande, et nombreuse* et p aeees a 
si pré.» du plafond qu* possible; 
vrir de haut en ha, r' dr dehor- (- 
iledar». af-r de pre* n i .'aecès 
d.rec; de l’a ■ g'a< ,a’ et d'<mp4kV 
les refroidis-^mert’ «ub t*. l<-s y 
fonds, rioiverrt être , planche* , 
bo 1 vrtées ; Us plafond» avoc t.nr.f 
'apportant rie ia pxi' U ou du fo’-n. 
vent être déconeeT]* rr
propre.s et r va'abre r--f j'étahl 
doit être parfa temei.’, -,ratjee pc,. 
que le« an maux puip.r-’ avoir cvn 
tumment à lavir ri;spr)S.tion in qur- 
tiu? ri'oxicene requ,-.

Nmw reLnterons. f 'ermrnin! M 
• M oirti’- de Agr' • ,r ,,na 

V .Io»epb Des-o- 'T- , -... . r,
.-ri’ », qui op: li *n ou ; , nnlrii.-
ne es« prix qai e'
de s-ttimiie.r l’oeuvre en question.

I! y au-a. erttr semaine, à tnus les 
jour». iTtrte-f'sante.- c<»nfererme »■ 
des dÉnwnstrmüoas, dorme', pa u-, 
ag-onome du uepar. ment de Tag- . 
ture de Quebec, r.ir la productioi. 
p«

'Sc-. ■ de l'agence Renter i 
AMSTERDAM, .'i. — De grave» 

i.esord'v* ont eu lieu a Jaroslau et 
a. d'autrv- village» galkéon», dit

• '>e< he du bureau .te correspon-
, . i f, de Viw’e. I.es magasin»

m -t • p; é» et piusieu’s personne* 
.n- enie ete tu»*r 1a» autorités 

ort ■’■fusé d'inteisrerrr.

ELECTION A>ETROGRAD
1 irnte-ricux Bolchevistes élus 

stu trente-quatre sièges

S "ce ic J'.a^TMv* R#‘ ii«rt 
O N DRE? — Une <if pêche de

a/ ‘îicc 'le nouvelles o^ficioUieA de 
'î, t.-rtXi rjj' rfu^ de? r^>p<»rte incom-

• c r\» 1,éVctioTi d# retTOjr:'*ci d»-
7, que trtn\#-frinx Bo!»hevmt«

••te é’.n iw trent^-cfUâAre.
*• \ au* olufi wont dee *-*vo.uf®r)* 

-rs tir « franc)*1. E* dép*ck* rve 
d > tt'' pa.1- le F/ut IVIeclTon.

TROUBLES EN RUSSIE
i.u campagne germano-finlan- 

rlai.se vient de ronuneneer

Un message à l’honorable ('. .1. 
Doherty

(Service de la Presse Canadienne) | 
OTTAW A, 3.—Le lieutenant Le-J 

moel, off: ier c-mmandant Icf “Diables 
Bleus”, a eir oyé le telegrrmric iii- 
var.t a ! non. C. «J. Doherty, rmn’stre 
de ia Justice :

“En qj’ttan* le .:ol canadien, de 
Ta part dci officier e et des “Diables 
Bleu*”, je vous prie d’agréer 1 ex­
pression de nos plus fldnceres remercie 
ment s pour la superbe reception qu*' 
nous a faite le peuple canadien. .Ntrus 
espérons ffuc plusieurs autres de vos 
gars • tendront bientôt combattre a' e- 
nout.”

— —:o: -

SUCCES DES BOCHES
Ils capturent tout le terrain pris 

par les Anglai*

t c*1 do Vagmc* Kmrter i 
I lAINDRES. 3 — t«.-trauj», ad*, 

nmrxlea <*r*t. au ronrr* «fo 1* tant d*v 
tiiér». «pre» i*u *or* t>omn«iroomo’4. 
«ttaqu» i*t oraptmr» « plo» graori» 
part» riti -/—"ai* pr*» p*v*- W An- 
glai» * BoiirmoiTiTi. au nord ri'A4t*»n 
amamoe .» InFrrou il* la niorr, 

1,'amxn» a ‘*mEri-i» « aoemant» m, 
armér «n F-.Maivt» t^ couioil angiai- 
n Ho’atnsrfor* » ortior» a im oorrr» 
ponnnut qti . - attendait d'I'wv çx ■ 
pui»f dr a F n .r.a»

CRISE IMMINENTE i

MOURIR DE FAIM
Le peuple de Herzegov ina est 

san* pain depuis ôü jour*

j (S?.rv'jc^ de Y agence lU'uter) 
GENEVE, 3. — Sans pain depuis 

cinquante Joutk, le peup c de He’ite- 
trovina est sur V point de mourir de 
fa'Tn. selon te^a r.s joui’naux ue 
Prague. 1T* d4ef.T»t tpie l'on pj\)tci - 

vertenjeni wntne EAtt.tudiî de l’­
Autriche cf le seul '•appori de Vien­
ne est le sirivmrvi; “Vier,ne aus.d -•■«uf- 
frr.’’

HORRIBLE MASSACRE
I.e* Bulgares tuent trois cents 

blessés serbes

(Service d»» la Presse Associée)
\N ASHING TON, Le masacro dr

troi. rente soldat* aeirbes biesrres par 
ie» Bulgsirea, p v* Prirrend. c; îui 
rvorvcé d«nr ime 'l'spei'br officiel ser­
be. Tendue publique hier ^oir pa- le* 
bureau de Ta pre«e serbe.

MEURTRE SIGNIFICATIF

LES SAMMIES ONT DES SUCCES
( «brn « • U a Vr< «e A» oci^e) rt n'jt »* . ' a/e . avajice» t leurs po-

WASHLNGTON, 3. Ln commun: sit-ions de ni . e verges n*- *>i front 
que du prénéral PershiTig, poui le- o- d’un miAle dcm>. 
perations d’hier, dit qu'un rogimenl I«<’s Ssnirna** ont p*-»e plusne.una 
boche a etc com plot «ment anmhiio p*< ■ n tet *• *>■ r p'i .> soixante mitraî- 
les «Américain» lorstpj'il^ rapturèreni :« i. *« T iriateurs am*‘rK»*ir..»
le viilage de A aux, le boi.» de I^an>ehe manqui i* a i appel.

VINGT-HUIT MORTS DECES D'UN SENATEUR
Et rinqnante bles*é- t!;in- une M. IleRiamin 1 illman. de South 

cxplcsittn, :t Syracuse, N.-^ eitrolinn. est décédé ce matin

(Service de la Presse A-mk r* • \\ ASHIN’trTO.V. D. at«
SYRACUSE. N. Y. 3. - (' r st< * i'.i*ur Beniamn * J. T ' man. de la 

evi.:ée de^ morts et blesse^ a l’explo v t- • t est inren'’ ce matin.
e on de « Rninett-Selvay, ce matin, dé- Ji *<nnffrii.' dTemorraifie cioctra'o 
montre qu»1 2S pern.tnnes or* perdu ! p1. « t - .< t ^conscient de*
la vie et que Ô0 or.t été blessée?. pu lors.

s\

ln .fvmptnmc du mécontente- 
ment qui ext-de en Rtirt*ie

En Ukraine par «jitc de l’atti­
tude du gouverne ment

i S.rvtrT d» l’agence 
i«ONT>RB6, 3. I>» meurtre il» M.

V’êoriaasj . cemmàmivtre bf'V r »v' ■». 
a t’alr*v(rari. »« i.rè» nicnirtoatif «t 
r«^>»n»»nt» un «yrrrntfan» qu mA’.'arter 

«pr r*l»’» ch*f l»« rrmimm rt. 
’•» 5”,lw*«iu<»* ri» 1 «rtqwrtPét'r'i

1» ...H'aopwal*,'*' * F*»»' '’tTit riu
Titn»»".

HEUREUX RAIDS
t S»»T!c» «t» "atemc» Heut— ' 

I.ONTIBKF. 3 tjne <—i»» min'» 
tTr»V» »►' TTwn.n»»’)» «n L'kr*:*»
catrim» rt*'rta« riu m»ront»Tvtarr«m» 
i-aur- p*r «ttuurir rio gr»rr»mrtTw;

.«rrv - ,i» '«genre R»v*t»r>
■ iVP'iKS'. I.a nftmpvrn»

r , « u »-»ia’*» ron+r» i* mgv»' Mur
rrarx'-h. h.i nonT ri» 1* tUnv«». vttnL 
i. .-rlmnv«rw*r Ik» iti«jw* ri» tix*t>p«» ronerinvané 1«« pojwwtw, «tri 1* B«rt! 
ni é'* •-on<-»ivtre«« «or la froatièr» nar TagriHart. Le jnumA aJl«o»r*ri 

• .. ‘’■'»n«l* »se »t à phooear» «n- ajtrot* qu» V nouveau prvnu»r mi«*-
i\ »rr'* a frontière et tre tara M MarkewKch rt 1» «ecrétei- 

f;, • r, u -r I**.' Ru».*e«. Un» dépêche ; r» de le rn»^». 1» gémêr*,! (Jneknw.
It r ’ * ct.t cette informa- (.ea rba.'igwrmf» «orn «iamandee par ie

Lon. i rrt«ma jpi*k. de

I/e» Anglais font des» (•entaine.«î 
de prisonniers

t he-rin, - ri* '•?g(\i,’-«' r*ry»*1 
I ONT) RI g* 3— l .c t».r»» «pj »om- 

muiuqu» nfftn»! riu hureau ri» la 
gwam» aaclaj» «si '.» suivant: 'T'irj 
sieur» rairi» ont rt» fait» par l»» An­
glais, ri an* la r«*g;on ri» BoyeKe*. 
Mir,mrcv’.i r et M«rn. rian . let-que’.j 
ri»* «mtamec <>o prisoniJers or.t. ot- 
caCturéa,

Kushner
Est le Veritable

MAGASIN D'ECONOMIE
Il invite les Dames et 
Messieurs de se rendre

Vendredi et Samedi
De grandes surprises 
seront offertes pour 

ces deux jours.
«

D$.$3B

7



T. ' TTrrKr^vK. khkkkkookt. mekcrcti.' s JunAJCT un*

/ïrv Motdnxù et Ou*»*. £U* ceol 
r.uCTi-nt «eeuie J W iivr..; ««

\I *• .Vit.' h. Secivw re
' t - • »* v •«« rK#*/ !«'u- f'tre .

A Br inerrt. r'-eaiment; Us om i 
>i< !e voyage er. auto et se sont reniu-
y.cm.tv e, »<^' tnp*(fr^ as M. Ci 1

rrK* AïphotiM* Bo «vert
M A< m * Morin, d«* Hull, étau 

i \. .t#* rh*- >n »*r. i« M. A < M:»|
4a i<> st.n^i '! •• chtî- M r? Mm* A j 
kctiawl, â Sh«rt»rook^, ce» jour» I

CEÏTE FEMME 
LE SAIT

Une preuve dec bone effete 
du Compoeé Végétal de 

Lydia E. Pinkham.

DERRIERE LA RETRAITE i ■ . ! u-nmiM^v. .lit: iiMuiMuiiuuiiauuutimi
= 9

Le MeiLîeur Tabac Canadien Naître!

ose
QUESNEL

rvRti

^ y I éfM-,■ f ? r
f1»^ soc* ci*v *®s*ce«o uama

Ci u r o»

» : c <r ni.i r».ln 11 fxr-« 'S'*
dr Yatnmt caracU'-Ti» 
rujis du pur
rt la wi v«Mir loues
d<» autres variétés de |h 
tahtrs ranadtsas de HH 

choix. Bwm

LeGro*Paqnet | ï
à 1 O cts. [ ,1

. . nCmnttmt ^%»x Uttr U qu*r
du pnqueC à 5 rta- et g j| 

vn»î* <i< nu'^a *jlu* H* *é* - 
car w*n pitM 

fri/» vuiumn o#u« permet
I "• - ’eoraplsrcment lui; - E 
I vaut t« ««te if af» hrur et relH

ST-SftMUEL. FRCKTtKâC
tf'sr.t <i«- 
Mrr

.<■ MM N hd Pn

»i c-cDWIDuE

is

.«t.
ce

l'n IL<ick Ci*y T brtcoo Co^l.lmitcrf, O <r'"jpr<r>'« £»■ >

’.VatrrtOfrn, N Y “L'autoaue der* 
& U • « . - *, xua taaté

1 •'IT! PIT Tl Pta t biea dé!*r l"
Je n'ava.a pu mê­
me U força.de îa:re 
mon tr«v«!!*t poa- 
v*“ à m*? te­
nir debout Le 
CouiTiW \ yê a 
<1- I.rdia H P.nk- 
h*in mai» et 
f' hé— e* 1 ép*>

3ue ^e la ueteaaLce 
e u»or bébé, le 

médecin dit qu’il 
' n'avait jaira t vu 

fi• femni'* tirer eunei bien. Je euls
’vainc e que ir le doiv «i: Composé 
'Z* de L’ dia E P.nkbam ”—Mme 
pne “ J'TtraH 124 avenue Wvomttif. 

'.'atertown, N Y.
L’erpénence de Mme Beebe devrait 

• mi frmtn*** qni *e au’Tnênen*
-q’’à épui'.etr.etit rt-mp'et : qu’elle» 

••'■ni ent ce » t èbre reniéfl'* aux racine* 
h^rbire», le Compo^^ Végétal de 

«,vdia E. rmkham.
! - vez à l .ydia E rmkham Medicine 

Lvnn.Maa*.. p . ;r av.- «pé-’a ix 
réiTtîtat d; longue expénrnee eçt 

votre d oopihon.

SL'ICIDE A NAM SUD
n rieillard malade trouve une 

fin dans un puits

Mlle H>r
M * f

iosroriiKaEK >

Cf.PELTüN THErrono cjest
V.ens -le Cli.- 

t*! le ment chez «M.
m •

.Millar. <1«* Hury. 
L"ccnaion <\e la 

!•* n Shei brooke. | 
Broutüetu», do

t| M ft»*:

••t Mme Om- ,)Uf 
<il dl1 dl ~ M. e* ( ^ r,
l*.- A. .)*. ;r,f| II-,

Km y. en i f0

»:.;'^'.rTCN
I.l

IN un

, M. .'t

M. Nue St K tienne 

re 'le M r.
M A

.. ts .-i auto pc M. 
i nu*nv* eniiî’oit.
«\';)l'oai5(' l’oitit. eir.ployé . 
v: \f. cho/. M. On 1 Murothc 
i * ilnn-’v > t fam i o, »am r. 
M Km > H:> vm . ,d, emp oy 

Mf>oko. Mrs, M (). l;

'* Mn. • Y tnorv M illeuir. tl 
• <. ch• M. G.t pa d Marx-he

i Or notre corrrsfxmdairt >
HAM SI I>. 2. — I n vieillard du 
m i M anxUni P:oti, demeurant
> u i h plé-'ur» an nv * dan.H r.rvtre 

-1 a otf* trouvé mort, élans uti 
t.-,. situ«- tout près de sa maupon, 

r . v* dorn or.
I I* i «^tui: maade depu «•* pHi* 

cura moiA. «jt, rt»q>ihB «ru^lque 'tops, 
:iva:t V l'orvesu atita juo. 
i' *ur fo:s, lêéja. I avait tenté do 

d?r. tir difféofntfs manières
ni^ntut en ee«a.y*ant d»» r. ryor. 

ais toujeurs -aTp n’a'^a’t pu l’cn emm^-

\ cn ircdi matin, oammo il parais- 
b n. tra femme Mme Dion he a:s- 

i m ul a la maiîon, povr aller cn- 
- dro la l^r^yuV’îo en revint
m ma.n avait di 41aru.
Elle mit au-Sitô’ îe.s trerrs au ccu- 

inT do l’a ♦‘•faire nu mirent aus*i- 
n r< a N'T * «le rot* -u ver le pauvre 

:..heair m. Ce n’es* que le ftoir, co- 
f'dr't, <iu?. ridée ’"■ur •«rnant d’al- 
r . r dar- ,• poi’t., en quation, ils 

• , o cr d'à vît
I.c puits est profond do 20 f eds 

. l e ma heu roux »’y ''tait je- 
te e premier*' et aN*ait ot° avphyxié 

. ; t' 1 ■ pad* d’eau,
la d"“û:nt demeurait «seul avec *a 

■mmo. n'ayant pas d’enfants.

EXTRAORDINAIRE EVASION

* mp <*yé do !*ar.qiue, accuse d’a- 
:'to irn pr'*:« de 24.),000 franco

.1 * . .. l’aria, «va t ofr in-

igs> mtruction de Mar-
■ Ommv «gagnait . < p* jh. 
iimp-Tcr .0 . .n seu! prard 0:1. bouv 

: <"y r r et a’enfuit; une 0>is 
«. 1 a\ * s un tramway f-narjt

u o \ • ss >, ,n«> Î-: quel :0 sauta.

IRWICK

M r' Ml

,1 TT!.' ' V .1 :<• R . ' I'.. ■ • M

m ■■ M’n ■ .1 B. Ifamn
. M . |

1 K Moreau i Ma m Be. ...

LES EXPLOITS DE CÜNCK

KINûSEY KALI S
Y.

•net nffi ■ , 
FVmck .t

o . ouxenar 
Tt-c-r.cuf aér*

•h rhe active r

TRAIT’» RATIFIE

AMSTERDAM 2. — chambre 
= vn ,ni i ne. .nogeant h Jas- 

1 : fi»* \> --ed! dernier un tmi
*ic paix avt .<*a empire» centraux 

• * * - i -* iuscuaft ou. annonce
e depèche <i ■ Bucharest. I>e» s mis 
tu, « : -ont opposas aux con-
!;*'ns io po-x t iront: Trancu, Ca- 
^um sou. C'odrt a»ui, Cu^a et Avcres-

LA PP:TITE RESCAPEE DE FA-
VEROLDES

On vient d’Apporter datvs un «les 
hôpita .x miliaire» de Pan» une po- 

;titr bèeaaee «V «ix ars» recueillie à 
Favex*i%» p*r de ifravea poilus du

e dNrffiantene
Fan—nt le coup «le feu parmi >s

nm.s«irhs erffordrees, «tanfc une rue du 
village, perdu |mw repria par noua !
Je entendirerA. sous les pàatras d’une 
roaunuère éventree, un»» voix ertfan- 

; tme. une v«x nru'uaumant : 
nors meuiats. j*ai ba— ma’:' venez me 
chercher ”

A tra er» loi srtjras hneéeji d^uro 
fene». re. ik» aperçurent une fçcw en- 
samrl—itéa et < r«mk*»a.i.te. F>nv^«»p- 
pée dar.» ^jne nrwvertu’H*. on la mu 
•^hoateiinem air»- le Tmarioard d'un 
irrar.d qj^on emportait au pos­
te de —cours

ReixieiThe là par les aflÉMilaneiers 
amAr.caw «. aie -fut tiranaférée sur 
un train do a Oroix-Rouge avec son 
Unar.d hiessé, <pri la grards auprès de

’.m juaqiPà Auhem-illier», où on la lui 
pflx.t pour .& oomduire a l’hôpitai V 
G 20. 48, rue des Be!i«-Feu'. I/o 
IcfTidemain, tom pree de mour r, ce 
urave, Aar.s ee» souff’Tances, ne pen­
dant qu’a obtenir des nouveii?)s «ie sa 
prot “^ée. lJ.e sont a:nai.

I»a pnibe se r^mme Fernande 
N'oeî. Ou nous defiance d’en parier 
ia?rs IVspoir qu-o. s’iis existent cn- 
•v^e. sea p-arefTt». rsii éta ont auprès 
i>‘ c peu de Uimps avant qu’un oba» 
k'ü oversât leur banitati'on, sachent 
luellc* est vivante et que ses W«r- 
.^re». apres une opérataen, ne la 

mrtberA pas en dmnjrev Elle a étx* 
îapt>ee <larsi sommeii; elle c’x>it 

l ie tÿi>n peie et *» mere s’étsiient éloi- 
ifners de »a maison, .vans doute pour 
ai'.er ohorcûer du ecours; Hle no j 
«ait rien de plus

Patinant oll-e est dîme inDeligomse 
nette «t vive, qu. enarmo tous ceu:; ! 
qui J’entourent à Fhôpstal: ’es oonva- 
iosoents y font corcle autour de la 
hai— longue sur laquelle elle est 

••tenduo. sous lo solo.:], dans ’.a cour.
! au son soun»e oveillô de hkmdincttc 
1 adoucit la noble tristax^e de ce lieu 

■ !<* souffoar.ee ot ’espérance.
San f n v'‘ -«3ge emproint d’une ? 

sorte de gravité pHysanrs cpii n’ost 
■ pas rans rra’-ice, s7gaio par m^Tn.ent.s 
; a.u î^pcctac’e de*'. huT-bles joujoux qui i 

•ui ont été prodigués.
Scs propos ivont ccuutéa comme 

j eux dur? petite f.byZle.
—'Les Boches seraient contents 

s’H s savaient comment ils m’ont fait 
1 mal, fait-elle avec une petite moue 
tragi-comique.

En nevanrhe. elle a dure lo*= antbu- 
] ’anciers américains <pri ont clé si 
; tendres peur eiia.

—lu ne parlent pas comme nous,*
! mais c’e^t tcut de même dos gens | 

pare vis à nous, eux ! 
i "Eux”, c”e dit qu’eîle les aimara ! 
toujours, cr.mme toujoum elle détos- 

Jtera “les autres”, ceux qui ne «ont . 
yas pareil* à nou^, — l’autre espèce : 

t h jmmina.
Eüe <ldt que dans «>n village qui,

! d-epuis quelque» jours, souffrait 
terriblement, ''ams que se.s parents 

' a:< nt converti à s’en aller, toutes les 
maiiaona étaient “fomduea”. Il savait 

« :ammcnt été fort éprouN"e par les 
avions. Elle préteru! qu'elle recon- 
r «it f:MLJ rr/ ”t c; lix 'Vis 'Roc!tes. 
‘‘parce quV.» font beaucoup de bruit... 
r t pâmer qu’ils jettent des bombes, les 
méchants ! ”

Il est vrai qu’e’Je no les a pas .si- 
g* a’o la nuit demierc et que, quand
en -l'a deaceniue à 'A cave pendant 
.‘ri’-" te, f ie n’a pas compris pour- 
ou'o; : lorsque, apie» l»a b?.rloque, c-n
ui a expliqué 1» venue des gothas, 
elle a mar fe«té une gmrde e'urpri- 
i*» da ■'•air «7«: ' paneiVa chojie pou- 

1 \*avt se fai-’e à Pan», et flie n’cîi a
pas .•s.nrr-iW* «an méccntc rte ment.

lie eprct*cie de cette fïîlMtte «ai mi- 
!tu de naag de ?< 'lî:c tude atten 'io. 
cet emmivant per V* sem rrre» un a 
ges qu^ll e\-orjue là-bas, ou v*r.t r- -o 
•.* s ?es pane me aw tant de braves 

'dial* ; mvis. pa*.. t s Its iff ran
ce des blessures (pue catte petite 
1 rvwiçs o, de s.x an* fnuppcxnte avec de 
l’endurance ‘le r*» fortes race» cam- P- 
pagnarde», EenrArvdle Noel est a su- 
’ee d’avoir 4iutou* d’elle tout ce que de 
peut donner à un? enjfaut privée de pr 
sa mené, le dévouement d'une autre le- 
mère «pii s’est pronus de ne Jamais qu

pour les vacances d’été
chaussures pour le temps des voyages — pour 
jou et les nmiisemcnts — pour tous les sports

en a do tou- les'genres, pour tous les besoins de 
mr la ville ou la campagne, la plaçe ou les monta- 

pour tou.-, les membres de la famille, 
ni ; de FLEET FOOT e«t si modique que vous 
ichetor, au prix d’une paire de chaussures en cuir, 

pai es de ces jolies chaussures d’été, 
pa e/. pas en vac ance, sans vous être procuré une 
paires de FLEET FOOT.
n’est pa< une véritable FLEET FOOT, si le nom 

impr m< :r la semelle. Ce nom est votre ga»*an- 
'.ode. de service et de c*onfort.
primipHUx marchand-* de chaussures 

vendent FLEET FOOT

imiT’iniiinm
'laimiimimii k. -iVn 'mimmiimKimiiiuiTiltiii

-a», --

Feu
.TOUT

deu
fer;

LE

O un
long

peur
vire’

12

‘‘emmo do «'oeur qui
r:r -s Belr^S-

< j premie—
. ie soutient de ses ; 
wi zele. remiorcie j 
o'-t jeté da-na sea i 
1 d *r\t In présent; ] 
•• matei nd d»''» sou- i 
d’facc. pa.s même la ; 
' mal qu’on a sauf- j 

• l’on fait.— E. G. 1

DES

'T *

Pi vie 
du ;
riei: •

SOÜS-MARINS
.■3 vi.. g:.131*1 rôle 

' tran: bc-e: ins-

»y*t *\ > a d cen-
V

g’*, r ' d:men-

•cr.t '.'S3 “LeciUirea 
• 7 mètres 50 en- I 
ea drux parti:» : 
d’un diamètre de 

tube - j'uérieur 
rP, On « i tube 

à »”
r,; %, ien-

pie~ invisible.
c tube pori’lcopv 

0 d'' langueur n’est 
•ice en distance, une 

l’image, qu'elle 
■ renvoie à la len- 

onfin la conduire 
ur au prisme infé-

-t un véritable ifts- 
', quelque clvise 

• • -t-'onomique qui, 
'*r les étoiles. se
ztr 1 hor ban.”

NOUVEAU suris
DES ITALIENS

^ança.'. h l’attaque
■ i-honKTois?» sur le

s tiroupes italiennes 
i 1 mont Val Be'la 

•riem:. ont fait 809 
i serve leurs nouvel- 
T des cont;v-atla- 
iianfremen; ruSit de

1; détfen.vve à l’offensive a été un« 
surpr ' 'ans le mnn.de d-s AMies. car 
"il croyait que le (fanera! Di*z. com- 
min lant iae forces itel-ienne», se con. 
tr’'.lr.rait de cems'rvcr ses liRnes dans 
les montagrnes contra une autre jrrand- 
dc offensive pnrjciee par les Autri- 
ch ns (t les Allemands dans le but 

. - \ enper leur défaite sur la Piave, il 
ya deux semaines.

I.‘attaque des Italiens n'a pas etc 
•mitée aux positions sur le mont Val 

K. lia. Plus à l’eat sur la rive eauehe 
d" la B renia, il. ont. capturé la hau- 
t-ir ri Sas so Rvaso. juste au nord du 

Val Stag na.
t'e> deux opérations, d’un caractè­

re oral, peuvent cependant cxpliqueT 
pourquoi les Itaiiins se sont alx-te 
ni.' de poursuivre ics Autrichiens na1 
delà la Piave lorsque, le 23 juin, l'en- 
oui; quittai', la rive ouest avec pré- 

inp.tainrn, ce qui indiquait une cer­
taine demoralisation.

Le sréneral I) az attendait probable 
m le coup le plus fort de. l'ennemi 

le front des mor.tajfnes, lequel est 
’a «lof de toute la situation sur les li­
gnes italiennes. En attaquant à cet 
endroit de lui-même, il a porté la ha­
lt de chfx l’ennemi, et il a capturé 
les pos t ons trè- fortes A de» endroit» 
mportaet.-. et ruiné quo’rjues-un» des 

p , para* N de l’ennemi en vue d'une 
grande offensive dans ce oeeteiur.

On peut diffir emont ïnoinp que !e« 
pirns du general Uiar comprennent, 
de- objectifs autres que des 
fer de so- artillerie le chemin de fer 
beaucoup de progrès dans le plateau 
ri'A- ago, i! pourrait prendre sous lo 
feu de son a-tnleri ele chemin de fer 
; ara’lèle qui longe les lignes de batail­
le de la B renia, à l’est du lae Cado- 
mrr.o. T’est le point de jonction entra 

s fronts de la Piave et de l’Adige, et 
-i les Itil ers peuvent s’en enifiarer, in 
ystème de communication des Autri- 

j chiens sera sérieusement désempare.

LA SUISSE EN DEUIL

PARIS, 2r — Agence Havas. — On 
I annonce la mort de M. AAnen Lache- 
j nsi. ancien président de la confédéra- 
ition helvétique.

1EUILLEI0N DE LA Tltllii NE
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f CIMENT CIMENT
Knu» \ <-non» de ncfvmr an char de cimcüt.

Au5«i un char d* papw poor toiture et bittaae. 
rapr de toiture de 1, 2 et 3 plis. Papiers noir et »r!» 
p«.»r bèt.eses, ainai que le papier pulpe. Co*ume ce coar 
a ete acheté avant la hausse, verei voir nos prix avaat 
de faire vos achats. ,

Tobin Store Co.
BROMPTONV1LLE.

\ BUNE
Sec#/ quotidien français des Cantons de T Est

J. D. TREMBLAY
Boutique de Cordonnerie

Rue Wellington et Rue King 77a

Spécialité : Fourniture de Cordonnerie

TEMPERATURE : Beau et un peu plus chaud. SHERBROOKE. MERCREDI. .! Il II LET !!>1*

UrailEPiïï FRIGORIFIQUE SERA us msooKs
AMENAGE CHEZ HOVEY POOR LA CITE Twe bu
LA REOIETE DES MARCHANDS DE POISSON A ETE REFEREE A 

U COMMISSION Dl MARCHE AVEC POUVOIR D’AOIR COM­
ME BON LUI SEMBLERA. — L’ETABLISSEMENT 

D’UNE PORCHERIE MUNICIPALE

L'ASSEMBLEE D'HIER AU CONSEIL

l ne foule de ventes ont été en­
registrées. pendant la derniè­
re huitaine, au bureau local.— 
Mutation de la propriété dans 
notre district.

A SHERBROOKE

Son Honneur le maire White priai- 
id»'! hier soir l'asBcmbée de notre 
;coni«il municipal, à laquelle assis­
taient tous les éehevins. Peu de «ques- 
it.orvs importantes ont été discutée* et 
'les délibération»; n'ont pas été lon-
Jtaes.

Le secrétaire a donné lecture d’une 
-racfuêto de nos marchands de poisson, 
•requête que noos avons déjà publiée. 
«•’emarJiant l'aménagement ou l'érec­
tion d’un entrepôt frigorifique où ils 
pourraient garder leur paiaaon en tou­
te sécurité.

Son Honneur le maire a expliqué 
que MM. Furois et Jonea, de la com­
mission des vivres, étaient venus à 
îherbrooke pour etudior la question 
ilu poisson. Après avoir faiit d’impor- 
ttactes suggestions à deux différentes 
aastnibieeft des marchands et de quel­
que» c.toyens, ces derniers ont adopté 
la résolution précitée.

Pour le moment, dit M. White, c’est 
(chose impossible de construire un en- 
rtrepot

L’éehevin Skinner, president d» la 
commission du Marché, qui a pr.s une 
part active au mouvemsrt. a fait sa- 
hoii à ses collègues qu’un expert de 
IMontréal était venu visiter 'e mar­
ché Lansdowne, mais qu’ii s’est dé- 
c'aré opposé pour ce tg année à P ns- . 
tallation d’un entrepot à notre mar­
ché. Le conseil pourrait se procurer 
immédiatement tout l'espace voulu à 
l'édifice Hovey, moyenrar.t un pr x 
d= louage de JlëO.OO par mois. Cet en­
trepôt serait sous la direc-'on et sous 
le contrôle d’un de uns employé* n-m- 
mé spécialement à cette fin.

51. Skinner dit qull est preférab'e 
de ne pas s’occup“r de l’achat du po s- 
*on. s’il y a moyen. I Iserait mieux 
qu’un des marcha t is eux-mêmes don­
ne en bloc les commandes de tous les 
vendeurs de poisson.

F.n terminant, l’orateur proposa, ap­
puyé par l’échevin Wells, que la re­
quête soit référée à la crmmirrion du 
marché avec pouvoir d’agir tel que 
bon lui semblera. Cette proposit on fut 
■r.dopter.

PORCHERIE MUNICIPALE
A la suggestion de l’èch'v n Sicl.-.- 

Pcr, le conseil a piie la cnrrmission 
•d’hygiène de faire une er.què e afin 
de savoir -sera.t opportun d’é'nbur 
une porcherie munie.pair, à Eh-rbroo- 
ke. pour débarrasser la vi le des dé­
tritus de toutes sortes que l’on peut 
voir à différents endro ts.

LES CHEFS DE POLICE

A la recommandation de la comm.s- 
*;on de la police, le conseil a autori­
sa le chef d? police Cou une d’ass strr 
■nu congrès de tous 1rs chnfs de poli­
ce du pays. qu: sera tenu, les là. 17 et 
18 juillet courant, à Hamilton, Ont.

L’ECOLE TECHNIQUE

Le secréta ire-trésorier a donne lec­
ture d’une lettre du Board of Trade 
demandant si le conseil avait besom 
de son appun pour ce qui regarde le

rien à faire pour le moment. Il faut 
ma.nter.ant l’adoption d’une loi spé­
ciale par la législature pour que les 
travaux de construction soient com­
mencé*.

LE CIMETIERE ELMWOOD

Lts autorités du cimetière protes­
tant Elmwood ont envoyé un protêt 
au conseil, relativement à la cons- 

; trut-Licn du chemin B-ompton. Elles 
disent que depuis que la Cité a décide 
de changer le parcours de cette route 
des inconvenient* de toutes sorte» sur 
giseent à tous les jours. Cette lettre 
a été référée à la commission de la 
Voirie.

DANS LE QUARTIER OUEST

Monsieur Gatien a lu un rapport de 
la Canadian Underwaters Associa 
Hcr relativement à la protection des 
citoyens contre le feu. Cett» associa 
tion demande Instamment la construe 
tien d'un poste des pompiers dans le 
quartier ouest qui est actuellement 
sans aucune protection efficace contre 
les incendies.

AUTRES QUESTIONS

Le ministre des finances, a Otta­
wa. a envoyé son con- tement à IV 
mission de bons de la C.té pour payer 
certains travaux in.i .«pensable» dar 
la ville.

Char’e B - -ge. de l’avenue Kingstc 
rirism" $r>00.éO du coireeil pour den 
mages à sa propriété, causés par l’tv 
.i-retion de pierre* au moyen de dy . 
mite, non loin de chez lui.

I»a veuve de M. A. Tnisuler. tant er 
son nom personne! qu’en ce’u: de tu­
trice à ses enfants, réclame $êOOO.Oil 
de la cité pour la mort de son ma’r . Il 
y a quelques srmai.res. laquel'e a été 

par certains fils électriques dé­
fectueux dan» sa maison.

L» secrétaire a au-'si lu une Trttre 
d» l’assistant brésener-provin- a! de 
mandant que le orris-;! fasse parven - 
.-a-.s tarder au gouvernement la som 
m? d- $1.080.00 comm» paiement pa 

i tie! du Pa’a:s de Justice.

LEE AUTOMOBILES

L’échevin Fortst a demandé à IV- 
chevin Edwards comment il se fait que 
le surintendant d» l’Aqueduc ne se 
confcrm* p«.« aux rég ement.s mun-c 
paux concernant le peinturage en rou­
ge d’ui'e partie de son auto.

M. Edwards a demande que l’auto 
en qu"st on soit exceptée, d sant qu’ 
por’ait de.’ô le nom de la cité et qu' 
.-•■r.s.t inutile de lui donner cette nou­
velle couche de peinture. Il fa t ur^ 
proposition dans ce sens, appuyé por 
"échevln SVrner. qui est adoptée, les 
cchevirs For-st. Fordter. fiauxdn et 
Delorme votant contre.

Les transaction., suivantes ont etc 
enregistrées, au cours de la dernière 
huitaine, au bureau local:

British American Land Co., à Moi- 
" Messier, f . quai., lot 71-26, Orfond. 

Prix. $150.00.
Joseph Simard a la Municipality du 
'ige du Petit Lac Magog, droit de 

•vendre du gravier et du .-'aWe sur 
une partie du lot 554. Orfond. Prix
$150.00.

Mme J. C. Gagne ù Mme Alfred Ga 
çne, lot 1324, quartier-sud. Prix

IS 1.00.
Serhrooke Real Estate Co.. à J. L. 

Themiault, lot 8-88, quartier-sud. Prix 
$400.00.

James O’Oornor à B. S. Ingham, 
lots 3a et 2b, rang 7, Ascot. Pnx. 
$6000.00.

B. S. Ingham a Simon Roberts, lots 
• 8a. SH. 7h, 8c, une partie du lot 8f, 
rang 4. et 7b et 7c, rang 3. Compton. 
Pr.x $1000.00.

Jo-eph Bella ance à Napoleon Ruei, 
1452-9 et 10, quartier-sud. Prix

$1900.00.
Albert Nadeau a Mme Elzèar Bm- 

duc, lot 8-69, quartier-;md. Prix 
$2000.00.

Mme Elzear Bolduc a J. L. TherriauA 
■ Ot 8-69 .quartier-sud. Prix $3o00.00 

E. Bouffard à Honoré Samsec», 
iot 16a. ••ang 10, Ascot. Prix $9900.00.

J. L. Therriault à J. A. Lecierc. u 
ne partie du lot 1519, quartier-sud. 

| Prix $1375.00.
Andrew Sargster a la Canadian Con 

.'lec'irutt Cotti a Mil’?, .ot 1356-76. 
er-su i Prix $460.00.

Napoléon Binette à L. M. Dion, loti 
17a- 18a et 18b, rang 1 et lots ia et 

| le. rang 2, Compton. Prix $7000.00

LES PRODUITS 
DE L'ERABLE A

SON CHEVAL LE TUE PEU S’EN EST FALLU UNE AUTRE VICTIME 
LORSQU'IL ENTRAIT QU'IL SUCCOMBE SOUS DE L'ONDE, CETTE 

DANS SON ECURIE LES COUPS D'UN BOEUF FOIS DE THETFORD M.
M. le juge Hutchinson décide M. Narcisse Bouffard. de St-Sa- Alors qu’il travaillait dans la I n jeune étudiant du college de

JUGEMENT FORT 
INTERESSANT EN

que la commission doit être 
payée, pour une vente par l'en­
tremise d'un agent même si 
la marchandise e>t rejetée.

muel de Frontenac, succombe 
instantanément au coup de sa­
bot qu'il reçoit vis-à-vis du 
coeur. — Agé de 74 ans.

crèche d'un taureau. M. Nazai- 
re Rajotte. de St-tiermain de 
Grantham. e»t soudain assail­
li par l'animal furieux

St-I.aurcnt, près de Montreal, 
est la victime. — Il était le fils 
de M. B. McCaffrey, contre- 
maître à la Jacob's Mining.

PLESSISVILLE

UN AIR TROP ANGLAIS

Amsterdam. 3. — L« Lokal A-** 
travail à fa re co-cemant la construe- «eiper d? Brrïin dernanie que IV.n 
it.on d'une écoV tPrhn'que à Sherfcroo- chsng:' l'hymne national: “CVst 
ke. M. Gatien a déclaré au cotraeri dicule. d't- que le* Allemand* re- 
qu’il s’était abouché avec M. C. Ther- dent la plus noble erpre^ron d? leur 
rien, notre représentant à la Léprisl*- , patriot.-sme sur l'air du God save the 
ture, lequel lui a dit qu’il nV avait Kir.jr.

T P ^ mtr? C or respor. d a nt > 
PLES5TSVILLE, .3. — La -cmai- 

re dernière, a eu ’ieu à Québec î’ex- 
pos t on d“? produits do l’érabl?. 

Cm? expcÀit on a su si té beaucoup 
chez les cultivatrurs et netm- 

, hrctix n été les exposant, et le eom- 
• de Méprantir était représenté par 

i >-;x n-ms anffiris et nos e\poca.nts 
car ens-français baillaient par leur 

: abîîrjce.
VrairnsrA 1 aurait fait plaisir d’y 

nir nos compatriotes et concitoyens 
f yur - dans 'a liste des exposants 

s’* be a u ce up d’entre eux s'intéres­
sent à la production érrabl-iène. et 
- :s f'mmen convaln-cus que leurs 
exhibits y auraient fait bonne f:jrure. 

Nous aimons à crxrre qu’à la pre­
mière opportunité, cette lacune sera 

; ^ :mblée et que nos condtoyen-s feront 
preuve de plus d’intérêts envers les 
che ?es qui ent trait à îsurs oceupa- 

ons et en même temps qu’ils encou- 
■•jreror.î le protivemement de Quebec, 
•~ut r--arc palcmor.t le Ministre de 
’Aarricn- ure qui a favorisé et aidé 
ir * tout l’effo^ du possible au suc­

ré." d0 cette belle exposition.
Qu'on s? le tienne pour dit 1

COUR DU RECORDER

Toute la bonté dn blé entier, malt 

d'orge et de maïs, dans une nourriture 

merveilleusement délicieuse, économi­

que et saine. ,

Crape-Nuts
Tl v a une raison

Albert Paquin. ne Stoke, a été tra- 
duit devant le Recorder Duffett, ce 
rratiri. nour ivresse e- avoir conduit 
une voiture dans un état d’éôr.été a- 
vançé. I! « été condamne à une a- 
mende de $5.00 et les frais

Tancrède Bilodeau, de Sherbrooke, 
a été arrêté samedi noifr refus de 
pourvoir. SI comps-naitna aujour­
d'hui devar.t le Magistrat Muivor» 

CésaJre Fleurane et Damasse Bol- 
duc. au.> s dr Sherbcoolce-Est» (ont 
comparu devant le Record c- Duffet. 
ce m .tri. pour avo-r fart du tapage 
alors qu' ds étaient en état d'ivresse.

!’.* or! c.é ondamné» chacun à pa­
ye- ure amende de $10.00 et les f-ais. 
En plu*, ri second a du débourse'- $2.- 
00 p-ur demmage* A a propinété

HAMEL-LAFONTAINE
(De notre Correspondant!

THETFORD MINES. 3. Mardi, 
ri 25 juin, a été célébré dan* l’église 
pnroiiwiAle. le mariage de M. Georgee 
Hamel avec Mlle Annie lyafontaine. 
L’abbé J.-N. Dupuis, eumé de Pleserâ- 
vi'.’.e. a présidé à 7a bénédiction nup- 
tra’.e. La nouvelle mariée était ac- 
ooirp®gré; de son père. M. Charles 
Lafontaine et M Noe! Hamel servait 

i d» técriin à *on fils.
Aux nouveaux maahés nous of­

frons no* me i’eurs souhait* ,1e bon- 
heur et nos féijcitations.

-ro:

LE PONT DE QUEBEC
Siégeant en Sour Supérieure, la se­

maine derniere, M le juge Hutchin­
son a rendu un jugement qui interes- 
rera sans doute beauo/up les agents 
qui s’occupent de vendre dea ma-cha.n- 
diaes pour des compagnies, a raison 
d’une commission su les ventes.

C’était dans la cau.-e de Mon- eu 
G.-B. l.aforest, ingénieur civil de 
Mor.t.real, contre a Canadian B-a- 
keshoe Co.. de Sh. rhrooke.

Le demandeur réclamait une com- 
ir.iision sur la vente de p.éces d’acier 
qui sont entrées dans la confection du 
pont de Quelle; il s ag.t ici du pont 
fui est tombe au mois de septembre 
1916.

I.aforrrt réclama t sa commission 
sur tout l’acier vendu, y compris ce­
lui qui a été rejete comme défectueux. 
Conséquemment, demandait une 
semme de $2300.00 et la compagnie 
une fois pouisuivie, a consent à pu 
yer la somme ne 2150.(19. ma.s elle a 
-efusé de paye"- in ba u.ice qui repré- 
•rntait la marthand.se rejet.e par les 
■ngenieurs du pont.

Le damandeur pn-endait avoir 
roit A sa cornmie-sion même sur l’a- 
- r rejete et non conforme aux spé 

cif icatajns.
La causa, qui s’est -»tru te ers 

jours derniers, en Cour Supérieure 
fut très ir.tf'ensa- te. Le saH-n 
juge du Tribunal, dans son jugemen- 
ri la sema r.e dernière, a d ridé su 
vaut les prêtent rrs du dtmandeu 

: a cundam- .- la compagr. e défende­
resse à payer ou demand:-r la som­
me de $232.00 et les f-iis de 'a eau.

Dans scs cens! ’’"ants, M. ri inc­
ite ri jurisprudence et décide donc 

que les commiesiors daivtr t. ;
( •s môme su - les marchand.ses ro- 

jt tt - s, peau—eu h-en erter du que la 
vente soit bd et bien fa l e. L’a g rt 
naturellement, ne peut être respon- 
sr.b’» de la ùéfectuc? té de? marchan­
dises qu’il \-cnd et c’est la compagnie 
qui aurait dû s’en tenir aux exigen­
ce* des specifIcations.

MM. O’Bready et Parnet >n eta er.t 
les procureur? du dnr.r.ndrur dans 
cette cause.

JEUNES FILLES DE 
ST-GERMAIN QUI ONT 

DIT ADIEU AU MONDE
(De not o correspondant)

ST-GERMAIN DE GRANTHAM. 3 
!— Mile Al ice Ti*aham nous quittait, 
cos jours demie-s. pour aller revètii 

’habit des soeurs du Précieux Sanp à 
St-H:'.*acir.the. parmi lesquelles eiV 
compte une de ses tante?. Nous îa féb 
citons du beau choix qu’elle a fa * pr' 
férajït la vie du cloître à la vre que 
l’on mène dan- > monde.

—On nous apprend aus.-i le dépar. 
de Mlles B. Barrette, Flora Gouc.reau, 
Anna et K Bibeau, pour Nicoîet che. 
les soeurs Grisas. Toutes sont ancien­
nes élèvf* de not e beau pensjonr.a\.

| Nous n'ouhlior.s pas de leu** smihaitci* 
(tout le bonheur qu'elles méritent el ?> 
persévérer.ce dan le sacrifice qu'ei- 

i les s'imposent do îeair plein (rrc. 
j —M. le curé accompagne d« M. 
llniSpeeteur Ivévesque et de »TM. le 

I commis sain res ont fait les e .amen 
(des écoles de notre paroisses. Les 
aoeuns et les iretitutrices ainsi que 
les enfants paraissaient très heu -eux 
de prendre enfin un contré bien mérité.

—Nous sommes fiers d«» compter 
parmi nos jeune?* etudiants ou: nous 
'sont revenu* du séminaire de Ni col et, 
trois ecclésiastiques, ce sont: MM. Ro­
dolphe Gauthier, Albert I«plume et 
Jules Laferté.

- M et Mme E. Gauthier cpil pas­
saient l’ét** a Pmmmondviîle étaient 
ici, vendredi et «amedi. cher leurs 
nombreux parents.—-Mlle O.FouriTt,
de Wickham. M. E. Gerval* et M e 
Thérèse Gervais de Bt-GuiîlauTne, chez. 
M. Jos Landr>' dimanche.—MM . E. 
et G. Morron. de St Majorlque. au 
presbytère, près la mes^o. dimanche. 
—M. et Mme Orfta Perreault leur 
enfants sont partis, samedi, pou» 
une protnenailo chez leurs parents à 
I>«nnoxville.— M. et Mme Nap. Girarrl 
de Wickham, ôtaient k*i, en auto, di­
manche; ils se .sont rendus à Drum 
moTuiville avec M Rodolphe Girard 
da,r.s l’aprâ-midi.— M et Mme P 
Belbumeur re$ evaient aur*ei. d.manche, 
leurs parents de St-GuiMaumo, ^fM. et 
Mmes Lambert. Ils nous ont paru bien 
s^amuser durant la veillée en faisant

*du chant et de la musique?.
— 1er juillet, à huit heures et de­

mie, M. Joseph Morin, de St-Théodore 
d’Acton, unissait sa destirvée A celle

UNE ENQUETE EST TENUE
(De notre cori,e*pondant)

ST-SA MU EL DE FRONT?, N AC,3.
Nous apprenions ^me M. Na-n er 

B ouf f and. de cette local, té. a cto tue 
nstantanement ces jou**' demie**s. pai 
’un de ae* chevaux.

Il entrait dans l’écurie pou- p acei 
des an.maux, lonsque, pa. an* en 
rière de la bête, celle-ci lui enxoya .>0 
deux sabots, dont l’un l’atteiSTnit xns- 
à-vis du coeur.

La mort fut mstantan.ee. Lorsque les 
parents du malheureux arriveren 
ils ne trouvèrent qu’un cadarir cm ar 
rière de la stalle, au pieds de 1‘animal 
meurtrier.

U:-.e enquête a été tenue, le lendt 
main, par le coroner Cantin, de St- 
Côjne et un verdict de m >rt acciden­
telle a ete rerdu.

et le khfoue de ses cohues sxsi ces CRAMPES

CRIMINELLEMENT 
TENU RESPONSABLE 

DE CETTE MORT

(De notre Gorrerprndant)

St-GERMAIN de Grantham. - 
Sans le secours de son srarçon qui tra- 
va liait non lo.n de ai, M Nazai *e 
Rajotte aurait certTuncmert peixiu 

la v.e cans de bien testes r rc -nstan- 
ces. 11 était occupe dans la crèche 
d’un pros boeuf, .orsqu?, celui-ci 1c- 
\*en«nt tout-à-coup furieux, s’élança 
sur ?K>n maitre qu’i! f t bientôt rou­
er entre ses quatre pattes, le p. ‘ti­
rant et le perçant Je 'es cornes

I^e jrarçon de la v rt me. heureuse­
ment, n’etait tiu’a que. juv> jm?. Il 
accourut aussitôt au secours de con 
pè’*e et par\’.nt à le sortir de ?a mau- 
vaise pcKtion.

1 De notre corrfapoevdant)

Thetford-Ouest. fl. — Un jeune •- 
tuJ.ant du. co.’.epe de St-I>aurent. près 
ie Montreal, apv* dr 17 ans et 1 :W de 
M. B McCafrey. contremaître a U 
ni ne Jacob’s Asbestos Co„ a trouvé 
une fin tragique, dimanche après-nv.- 
i . le 30 juin, dans le reservoir de la 

mme A. S. Johnson. Il partit ave^ 
pluseurs compagnons pour aller s* 
baigner a cet endroit. Il plongea î'un 

prem frs.mais fut ausitôt pr.s pns 
]?y crampes et disparut ati quelques 
instants. Ses compagnouA n'eurent 
même pas le temps de Vuî porter se-

On fit demander 
constata que les We«

un meoecm <]ui 
3 de M. Ra- 

>tte, ir.a^gie qu’ebes soiert très dou- 
lout.-euses et même gravt «, n? sont peus 
Js nature à fare craindre sur ? n 
sort.

rc

(De notre Corrcsiporulant) 
THETFORD MINES, 3. Ix* jeu- 

A. De içle, la victime de a mau- 
\’3:sa p’a sarterie à l’air comprime 
qui s’ert faite a îa m.ne Asbestos 
Corporation, comme nous l’avor ? pu­
blié. ! y a quelques jours, e-st décé­
dé le 26 dern c , a huit heures. A 
T; r quête du crr,ir.er, m Dr. De ag'» et 
?s ju^és, après avoir «rvtendu le r? ■>- 

port ante mortem du jeune D; 
air?»i que c: u: d?s t.mr rs. c>T:t ren­
du un verdict qui tient or m nulle­
ment responsable d»e la mort du mal­
heureux jeu»*:»e homme, le fi s drt M 
C)m^r Roy, con»‘re-maitre à la As­
bestos Corporat:«>n. Romé ». qu: < ‘ ' 
age d'une qu nzaire i'ar* ces.

Il y aura probablement arresta- 
t ion sous peu.

IL REÇOIT UN CHOC 
VIOLENT DURANT UN 

ORAGE A ST-SAMUEL
il)-* notre Correspondant) 

ST-SAMUEL, 3. — Un vio ent o 
rage, accompagné de grêle et de ton- 

est abattu 
1

Napoléon Boutet ont été frappé par 
a foudre au plua fort de la tempête 
L’un d’rux s'est ressenti du choc o 
lectrique durant p usirurs heu ■e.-?. 
ma s les autres n’ort *eçu qu’une com­
motion d’un moment.

UN SUCCESSEUR
AU GEN. WILSON

M. Rajotte .souffre le nombreuses 
contusions causées par les pattes de 
'a l>éte et «le p’.ur'ei-§ autres ûiehi- 
n 'es qu® le bc'uf lui fit 
es avec ses cornes.

On appela de l’aide #t le jeune hom­
me fut retire apres «quelques minutes 
de recherches. On se servit de tou» le« 
moyens appropr.e« pour > ramene»* 
à ’a vie. ma ? cc fut en vain. Ce n’é­
tait qu’un cadavre que l’on avait re­
pêche.

Un.* enquête a ete tenue sous la pre 
« der.ee du coroner Delâge et les jures 
ont rendu un verdict de mort accrd^r- 

aux cuis- te.lie, provenant de l’asphixie par im­
mersion.

SANS EXCEPTION 
LE MEILLEUR PLACEMENT 
MUNICIPAL AU CANADA

r/.VQ A\S

6%

OBLIGATIONS '
DE LA

CITE DE MONTREAL
RE M BOl'RS A BLES DANS CINQ ANS—Le 1er mal 

En Coupures de S IOO, S500 et $1,000 
Titres au Porteur ou Nominatifs (enregistrés) 

Intact à 6% payable tenii ar.-■•tellement les len~

1923

mai
el novembre

TITRES :
i'rs obligation** *nnt |ia>ahle(t au PORTKVR, mais 
peuvent être rnrcgl*.reTs, *ans nuran frais, an nom 
«îu DHTFNTFl ït. File*, n»» peuvent alora être ven- 
durs ou transportées san* le ronsentement de re der- 

comporte en même temps une PROTUt TION KF’FI<*'At'Knier,——re qu
contre toute perle par le feu ou auirement.

t e privilège d'enregistrement est un A\ ANTAGF qu’offre RARE 
Ml NT une ORUGATION MI MCIIVM.F

GARANTIE
(r* I*. m POTHKgi ES

EH*, rrj.rr.^ntrnf, indi*r,i,ablrfnrn(. 
Ml N H IJ'.Vi. XI < \ VA PA

, ntilignliuii. rnn*li(urn( un MEN PRIVI- 
I.K.rilK .ur TOI TE In PHOI'RIKTK IMMO- 
RII U HF IMCOSTni.F <»c In < (TF PE MONT- 
HEAI. rt ont PRIORITE 4BS01.1 K ,or Inu-

In MKII.I.KI H PLAl EME.VT

MONTREAL, 3. — On pa-ri bnau 
et up dans itf. c’rclfs militaires dr J 
nominaé on dVn ivrr.p'.aes-'.é ou br 
gaoier-gênéral Wiison 9111 c*t aotur 
lem; ,t f n Europe, romme on le sait 
e'e-t le irvt. Go! P.ehé qui ocrupe ee 
pr.rte pw-ier.Urm nt. mai* cette nein 
nation Ti’e*t qu” tempora e, n '-on

L un* H*, rumeurs qu p-e>n<i beau­
coup de consistai.-* ret ce!.* qui veut 
que 1* gér.- il F.-S Meigben qu f 
du *•—v e dan, le. tranchée* revien­
drait ri'Arg!‘"terre e; f ’ t nommé 
commandant du district militaire No. 
4.

In> bng.-i . rr-genera! Meighen éitai» 
présent a la bataille d’Ypro où i! 
eondu..ait !» IfVième bataillon de* 
forces expéditionnaires canadienne»

I' ev a us-. question 4e la eanduda- 
hire du rr.a.io- g uaral lexwnr, qui rj‘ 
lui aussi en Ang!«te-re Rafcuf'ùeT.ent. 
Ce sont, là les deux candidatures le» 
p'...« e.'.irmert.:>s de toute» eerie* qu; 
se dessinent A ’"horizon.

LE VETO DE WILSON
Washington. S. — lie pires idem* 

Wtjvon a mis aon veto a un bi2 
parte que ce Mil .érkàfeait de* etn 
p oyés du gouvxnxKment A travailler 
un» heure de p’u* par jour

DES EXPLICATIONS
Washington. 3. — l.’Argleterre a ' 

livré r'xrarnnerrt tes aeroplane* au . 
OhiS-i. mars éüe rr’anait nullement l’in- ' 
ter,lion par est acte de !Aseq le Tri t 
rou, les explications voulues ont ete | 
donne»-.

Demandez notre circulaire.

RENE-T. LECLERC
Courtier en Valeur de Placement

1ÆQ rue Gstnf-iacques, Montréal.
T^iéphnnr Va r 1^60 et 1261, fVa «-«n fondée en i»01).

une grave miü^tlic Noua

__

lui ;
de* Mlle R.-Alma Lapîante. M. Morin touhaitoa», aiasi qu'à Mlle H. I»a I 
.tervmit de téjnoiTi à non fils et M. fleur qui ept aon»: malade, un promp; 
Abraham Implante. A fille. No* rètaMissement.
mettetnc voeux de borJieur «ccom On non» apprend au.MÎ îa grave

—M M Mme Noiry VeàWeuxa ont de pagment !e^ nouveaux éfWMix. maladie de >nic Rosi* Ra.ioiie, de
“ 1 Mme budg-er Houle retenue Montréal, en promenade cher, sou

depqie aurfoues jours à sa chambre, grand pore. M. Pé!ix Bergeron. (
.—-,A1 '' : Tl Illf irtSgl i » » roivarrruA^ • n . , ■

'V** d’un «wrt voyage è Québec.

Kushner
Est le Véritable

MAGASIN D’ECONOMIE
Il invite les Dames et 

Messieurs de se rendre
Vendredi et Samedi

De grandes surprises 
seront offertes pour 

ces deux jours.
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UN RESULTAT IMPREVU
F’il faut f-ri jugi-r jiu ■ - * at fait et

<iit h leur (i« rniere jrr.inrît u - mbl<->, les cul­
tivateur de l’Ontario ->ont bien decides a ne 
plue se laisser dii[>er par leurs ieprésentants 
unionistes et l<- iourr.i x de meme nuance 
politique qu’ils lisaient jusqu'il i.

Au cour- de ’ette mem“ a -emblée. 11 
n étA s^rieuserrent question d’nrirani ur une 
union de tous les cultivateurs du pays union 
ayant, uaruit-il. f^’ir but d'outinn l-i l:ln.te 
dé par'X et un ynuvernemeiit déni sTittique. 
En outre. plusieui millier i • n: re. ont 
AtA soujerites afin de servit U fondation 
d’un quotidien ex<du iviur'iit ■ voue aux in­
térêts de 1
las cultiva»» •urs de la province voisine n’y
v»r, ’ pas |
prendre a ut ■ ertain non n e d 
e| aux organe* unioi
n*on’
(Ltvait arriver un jour ou l’a .

Ces électeurs s'aperçoivent aujourd’hui 
que la prone ■ d'exempt n • 
miers «!• l'Ontario durai;* 1 d r. ■ . e . a*n- 
pajii n’étail
qu'un - .oiertu/i employe po . i. i leurs 
auffra/i que. d'autre part • n moatrant 
la provini I île C/ueiec sou-- les pl i • a 
•otileiir-. la presse inionist.- ne*. • !
mains de maitn ; mi instrument docile 
maia abieot indi|rne du tol< qu'elli' • t appe­
lée h touer dans la société.

Les Canadiens-français — on .’en est 
•rite rendu compte lors de la manifesiation 

'qui eut lieu il y a quelques semaines dans ’a 
capitale et a laquelle prirent part d<*s ilélt'- 
j-ués de to ite lei provinces — sont tou* aus­
si patriote- et intelligents que les citoyens de 
l’Ontario ou du Manitoba, et, les événements 
l’ont prouvé, beaucoup plus p ‘voyants.

Faisant allusion A l’union qui règne ac­
tuellement entre le t anada et les (• 'at -I n:.‘. 
ainsi qu'à l'enthousiaste reception accordi e. 
re* jour derniers, dans la Ville Reine, aux 
poldats de l'Oncle Sam. l’un des orateurs pré­
sents a l’assemblée de lundi M. Halbert s’é­
criait : “Et ee sont là les traîtres Américains 
pvec lesquels il était défendu en 1911 d’avoir 
aucun commerce, aucune relation !"

T.e« traîtres et le; lâche; qu’il ne fallait 
pae fr ne iter en 1917. eus pcme ft’eneo 
rir le piCfir et la reprobation de. honnête, 
gens < et ent les ranadiens-françnit r’est 
la même histoire qui se répète avec quelques 
variantes.

Nous ne sommes pas pré le dire ivee 
un autre orabun. M Mare que entholiiiue-et 
orangistes ont trouvé un terrain d’entente 
dans l’organisation d’un mouvement t ndant 
vers l’union de, cultivateurs du Canada. Il 
existe, entre ce« deux groupe de tfop gran­
des divergences d’opinion pour qu’ils a. ni 
jamais rhance de tomber parfaitement d'ac­
cord : mais - et ceci est un point mporiant 
.—fl m t rtaln qui ilteu
sans distinction de rare-; ou de relieior 
commencent a comprendre qi e I u int . 
sont identiques, qu'ils ont tout à gagner et 
rien A perdre en usant réciproquement de n. 
Jérmnee. ____

Voilà certi un r< ultat”""""l""™^'"’~~o*i 
vurnaiI
loin de «’attendre.

journ dernirr» rn pr* 
rivière. Que hmifn^ur 'vitt t t-
qui pourrait Irur ôtrr fatale

# # # #
p ^ n t qv'

trr 1* n < ■',* rir t. •
p .5 b^pnin de nV' rrirmtr ( V f ir

#• # » *
T.f» ' BHlrv 1> Ipt<*Misre.ri» ” «r

^riuvemants n'n*it n;i ti»n i t
If pi»t.rr»Pâifr C# rV-’ mA:hrtirfii’-rn 
îf p^omf'A-r .i t c*<‘ v.-'lft» dr; 
rfmUrr Hcrmrr.

[L’OPINION DES AUTRES! iEN PASSANT :artes Professionnelles
AVOCATS

FAUSSE ROUTE •DOING HER BIT’'
I>an« un df# dermert nomern» du 

.;sturd»y Bvereng Pose Iriv-.n 
f>M>. > pet.‘ tabVao suivie' d.
la femrrr oui s'eus a vnt sr fai-e sa 
part, wtui avoir a moindre idee de 

. gu peu* rfre (««te par* ni cumir'x t é 
; fav* »’y orendre pou1 l’aocomp " .

"l-a femme de cette casogrr.e ne 
[xmt «tre infinnierr. e"- c’y cor-.ui* 

!^i aAani«at.iori* nesXr1-- partagent cette rnenta- : fier. ;lea travaux de cuisine, o-r vul-

MCOL LAZUR A COUTURE
iACOB NI COL, C. R.

f"Le “Prot;' ... ,• • r.ay*’;
1 -es («jvrjer» ijui confier.'. -• sort aux ^seociS- 

etn» Km-a.y-vfe» .ru prtraoclalui1 au ir.n.n- n« i- 
trea fon* Canime rnute. e( II1» sait ù i . •ar-èta- 
reett Le veua .«me eat af'tareLgieux il etardit au­
toor 4a) onvner« "une t-arr er» d* prejugoa, de 
haine, de 'Wonnat'on de la riaginuse et,
fer ei/rrroit. de violente ergiqoe rentre ce qu'il ap- 
feile 'attitude social* le l’Kg d aait, *n man 
dernier, vjn «rrivam frança.a.

Avocat de la Cpuroanv
WUJTU» tuàifRE,

.• f'vi frid rorrrRR, l.l. l,
II, rue VVeiijBftoQ, Skmbrookm, Qui.

NOTAIRES
ÔTÂ. BEGIN

Notau*
f.'lfy* .'.teMauamy, chambre S

i1® *28 ni» WetUnivoa
/.rt*it * prêter eur hypothéqua 

1 -ma t ven in

MEDECINS

O’BRFADY & PANNETON | p DUBUC
Avoaata Notaire

MOlfîE O BREADT, C. R ! A-re-> » prêt»». PmpnétAi et Term h
roRAis panneton, ll. l, vwJ» _

Iff rue Wellinifton, Hbertvooka, QuA Edtfit* .tufra* 7' rua King Edifie* du “ReeoH ,
Belt. Pemal* 811 Téldpboa. Bdl 800 . Tfléphnn*. ____________Téléphn

J. H. LEMAY ‘ -z--------- ---------- Dr. W. A. FARWELL

Dr. L. C. BACHAND
3pé«ia!i«t«

Matadtas d«i yeux, de* oroiUes. de! a 
et du nés 

Heures de bu?*»o
10 A 1? A. M. ? K 4 P. M.

A l’HApita) Générale -t-Vincent de Pau!, 
8 à 10 A. M.

CcnsuJUtTon» pp^ciales entra l« heuras 
fle bureau

Dr L C BACHAND 
’IreoH”, Rue WolIiQittYi

Téléphone 3731

hte. dane une vari4inl«*. Et, noua n’avona,
l<tur le ooruBiAttrr. qu'a établir es <Uï ’«UT
infnaenr»#* deié^rc ejr •*. ' *jynt& des ouvnora cMr 
tAiohquea de rherz nr ua qu #nt cru devoir mordre à 
îa r>**enme internationale.

le- fv^ialuÿm»' r*j**An‘ Ihera du monde, de a« 
propre# eoneafla. chorche une baae <*u appuyer »on 
oeuvre 11 détruit., oéthimy**. tâ*-*»nfe. ma;» en va’n:

moins <rur Dieu ne oomrtru**e Lun-même Pédi^ioe, 
c e»t m vain que travarient <*eux qu, ir font, disait 
le ro: l^avid. C’est toujours rrai.

l/e »»r»riaJ;sm»* donne donc <lan» la mesaven-
a

bravade contre .< nei n’a pas perm *' aux conitmc- 
Vur> antiques d'achever Itmr tour monstruouae; de 
»néme, l’union/ en vue de la force hain^uee, l’unaon 
pour ’a r^rre de- o asses r.*> suffit pas pour per­
mettre eu sor:*] htip d'àd.f.er quoi que e soit de 
s 1 i". d» durable, de définitif. Le so.iaübme, dé­
truit, seme le trouble, recoite la tempêie; U fait vo­
ler en pouasière les <’àdre» de l’ordre établi par 
Dieu; il détruit. le patriotisme et s'efforce de yrou- 
,fer -*f proU-taires du monde entier entre des fron*
♦ er. qui dépassent relie» d’es pay's ivapactifa de ses 
membre.», mais des d'ibris de la soc.eté. le socialis­
me n* peut fait aucune p erre fonqarm.nfcale, aucune 
p.rrr* d’anjie, aucure r’e*f de voûte; il n* peut, ave 
.a pouss'er* qu’il ’.«’'ve faire aucun nx-rt'.er utilisable.

HOS VOISINS A L’OEUVRE
H«e “ranada”)

Fr prodiflraant notre hospitalité et nos cordiales 
sympa'h es aux soldats amer.caina qui vont combat­
tre a côté des nDtrei et, qui, nous en sommes cer­
tains, ne vmidTDn* le céder à person»'"' pour îa vail­
lance et l'endurance notre hommage remonte a la 
personnalité la plus e/i vue en c- mom nt parm. ’es 
.Hié» au président Voodrow \V: *o/

F» nos félicitations, notre jrrit tude pour l'a 
le donrver, ne se restneerwiront point aux eold&te, à 

leur nombre et k dur vaillance.
Les Etats-TTn’s n'avalant pas d’armée; il leur a 

fa’lu le temps d e" créer une et ce temp«, ils l'ont, 
par une sorte de mirai le. merveilleusement raccour- 
<d.

Dés ’’abord, cependant, riche» quMs étaient, fis 
ont mis leur r ches>*r sans compter su service de 'a
cause de» A!!;és

Ils n'avaient pas de marine marchande et les 
aou*-manns dec.maieni e#* es des autres pays; !» 
*•* sont mis. ave» a même ardeur que pour leur ar­
mée, A sc rnofr une manne marchanda qu' dan- 
deux ans sora probaHNimervt la p u» pu >sante du 
monde.

Et l'on fabrique en ce moment aux Etats-Unis 
10.000 acroplaiu * du mode e le phjs puissant, qui 
donneront aux Ailles un-* arme d’u, e supériorité
tx rasante.

SITUATION RASSURANTE
II.a “Fatr e”)

T*a situation présente est, pour les nations de 
l’Entente, ras.'-uirante Et les perspectives prochaines 
leur sont xi favorables que Y* empires du cet ’ r»\ 
pr.i de dAcourapemert. pourraient bien ne pas at­
tendre la campajrre de 1010 p<tur faire ’a paix en ad­
mettant leur défaite Tl est manifeste qu’un très a*'- 
r earx malsia* er.ste d* h m Autr chê-Honjrie, le­
quel pourra t inopinément sc p"opsger en ATÎf.ma- 
pne Dans tout 'empire jrerman que. le peuple e*du- 
re depuis plusieurs arnées >§ plus cruelles pnvs- 
tior». smitenu par l'eauoir d'une victoire msais sks- 
b> Qu’une c'aire \nron de la situation des beliifp'- 
••ant» 4 1s fin de a campagne de 1918 sppara aux 
iclliés de ’a GérrrA"ie. e' tooi*r leur puissance mil • 
fn rc bniarîMemen! «’•'cmu1e*-n auss complement 
que s’est ovanouic .a puissance e i'ejr.p.re de Rutsic.

NRTRF BADON
(T e “Devoir”)

Un i vi^«! no*" iue t.ondres re^a ♦ pîv* de ‘^rd 
fume juVlle en 'emse ^ '4mé**»*<-»•!<* ^nt ■«• n
de li e" envoyer * réfnj’ eromenT I ^s mangeurs de
IxH f ".mé, :ri, qu' d Y vent »>n psme« pa*me qu*il 
e»T ms er^rant ^sre e* très ch»*’, ra manqueront 
pss de souhaiter q\ie I on d res e** s-*hMe ma r fer» a n t 
moins, pmir qtt’ils pu sse.r*, v rt'mettrv» à er jfoiVer

raire, ne î’interestent pan et peuvent 
Îîme accnanplis par des mercenaires 
qui ne se ma/iicuper t pccs • un pie- ;e- 
le ne pout ni coudre, n: fa^re la cui­
sine, ni balayer, ni ai'oom p>. r aucun 
traveri domaatique. m*-«i cl. • doit . e- 
i endunt “faire »a part.”

“H ne .ui suffit pas de rester oh* 
c. / «*t, par un travail as- du et ar de, 1 
cie æ préparer aux tâche- <fu. r.e «m- 1 
bent aux femmes; d'Europe Serf, cela 
rirait trop commun pour elle et !«* 

!arse*> ouvrières peuvent s’en occu­
per Elle doit “faire* sa part’ .soit en 
France, non loin du bruit des canon*, 
soit dans la Baltique dévastée. Na*i> 
rel!. ment, les ntentio-s de »’e.s fom- 
mos sont bemnea. Leur> intention 
».'rt presque toujours boni.-» parce 
qu’c-Be» en changent assez aouvemt 
pour rr pas les UBe**.

”î>a conception du sacr * ce est d* 
se voir en un coquet costume blanc 
d’infirmière avec une coiffe qui ne 
cache pas ses frif dîes et une croix 
rouge sur le bras avec une autre croix 
plue pet ite sur la coiffe, des boutons 
de r.aere aux manches et au col. Ain- 

. vôtup, elle est a:>.- -e à côte d’un lit 
mon blanc et bien tire, dans une at­
mosphère embaumée par U fleurs 
qu’on prodigue partout. F. !c soi^n# 
uq blessé, un aviateur de preference, 
qui a la besuné d’un demi-diau et la 
‘ature d’un modèle de tailleur. Elle 

lui tient la main et il est b.e&câ au 
f l'ont, car elle se voit rajustant le 
bandeau d’ér atante blancheur qui ne 
ruche pas ses yeux bruns langoureux

attendri».”

LES TEMPS SONT CHANGES

Les fermiers dn la provinee d’Onta­
rio continuent de s’r.giter. Lundi der- 
r.!ef, huit mille d’entre eux »e réunis­
saient eur les bords du lac Hu- 1 
ron et, après avoir exprimé 
>ur.» bons sentime n* •• envers Je> 
frrrriers de Québec rip: autres pa;- 
ties du Canada, souleva'cnt 1« qu* - 
tion d’ure org*aniaation devant entr'o 
ber tous les euitivateuT* canadiens.

“Combien les temps sont changés: 
s'écriait i’un des orateur- présents a 
f'ette réunion, M. Hall>ert, en parla.it 
de ’union qui « xiste actuellement en. 
tre le Canada et Y» Etate-Unis. M 
Halbrrt a aa * i«»ub>ment vra’ Il n’y 
a pa* e effet que le gouvernement 
P.orden. qui, d0r>U!.^ 1911, est revenu df 
ceriaines prévention» qu’il garda i à 
l'endroit de nos voisins du Sud. Leh 
euh i va t eur» de l’Ontario en ont fait 
daiantage. dans IVsoaoe de six moi - 
I >>ur ce qui est de leurs relat ons a 
vec la province de Québec.

ILS L'ONT VOULU

Des jour:aux unioniste» se plai­
gnent que l'aboi r ion du patronage p> 
htique n'est, après tout, qruc du camou- 
f.sgA. '‘Le? nomir.ynons goux'erremen 
ta es.” écrivait ce*- jours dernier? l'a- 
de c.' organes, ‘son' enco'm fa^t ? 
sur la re-ommar iAt:on de» repriésej).

[ tant» du goiivernamerft. malgré tou- 
es les bel! s theories contraire? " Et 

.e confrère app1. e son af' »*ma* on
ir plusieurs exemples nrobant?
Ces journaux n’orvt qu’à s’en pren 

ire à eux-mê.m s si tout ne marche 
pas à leur gre dans le nu“.:ftte~e un!o- 
nlste N#» lu; ont-..s pas a dé. aux der 
r "res éjection», à escalader es hau­
teurs du pouvoir?

AUX CULTIVATEURS

Edifice JctijÊ 
16 ni» Kir*.

Aroctt
Téiépbon. 1(051 

Phtrbroofce, Cÿi«.

LEOMDAS BACHAND
Notaira

A/r\:naac» ne tenu ee nrw

A l'HAÜta! prote.tant 
Mâlulin dï« yeux, du nex, dee ofeflt» 

e( de la gorge

/nurrv:1
Rr. Wellington

v» • xiu i a
Central

Téléphone 373)
LEBLANC & BOISVERT

Avocate
J. ALFRED LEBLANC, C. R.

EDDUARD BOISVERT ,I»L.L. ! H DUHAMEL LL BlùUic Banque Hochet.» Rodrigue H. UUliAIVIfcL, LL. B.
143 rua Wellington, Shertfook* Qui

I* CV d’Imtneuble du Plateau Caedraad J7 A Tenue Dufferin Téléphone 43t 
rreu* e ‘ '>oord’\ en face du Grand Coneuitatione; llh. a. m. à 12b.—-Ih. 5

1“

4b. P m 
Autres heures par appointement

W. C. TRACY
iruett

Edifice Poutré Téléphone 882
1Ï7 ru* Wellington, Sherbrooke, Qu6.

LIONEL FOREST, LL. L
Avocat

H’tcf McManaœy, Chambra I 
Téléphone 119

Jîf, rue Wellington. Sherbr^-.ie, QnA

J. A. D ARCHE, M. D.
Notaire i Spécialiste

C SS tvu eur hypothéqua Maladie» dec taux, de» oreillee, de t
Coliecdeo, AMuranoe. _ gorge et du ne*

Ast-ct/* Co. Uiehmond ; 49 me Ring______________l’éléphonn Alt

W. BEGIN, M. D.
Médecine Générais

à Spécialité: maladies des yeux, de» ,rsit
Ica, du ne* et dé la ftnrn.

' BroO-i

DENTISTES

Ur. LUDGER FOREST
Cbimrgien-Denujte

Ldifi .-e Métropole, 20 rue Kini
l éléphone 398

Lr. VALMOR OLIVIER
Cbirurg'PD-Deotiste 

Leulice Olivier 
/Cile Km* et Watlmgtoa 

Téléphone 281

EUGENE GERVAIS
Notaire

Arpent f trl'cr rrjuom et
veiid'e ou à échanger T.., . •

Acheta de créance» Téléphone 879 4? Rus
‘ Edifice Cervau Chambre « ____________ Para Racine__________ __i

’^Té^'^r 1 Dr. I. D. TELMOSSE
', —-- ■1  ........... Médecin-ChinrgiAn
i * INGENIEURS CIVILS ABflre “îeM««Môtd'Diw "
___ _________ i Tél. fiC^Anal* dm ruen Main ot Chili*

----- ----- ------—Coatifook, Q'iè.
, A R M A '< D C R E P E A U | Dr TJ. dTlEMAY

Iritnieur civil et arpenteur Purveo et résidence: 20rue Bruote
RaoporU tethr.iquca, plan», aqueduc*, _ Tél Bell 1132 .
" Ex-in Urne de ShdratM Beaujon de PaK*

travaux municipaux ÎÇance
143 Wellington Tél. 549 Membre dee Ccngrée Int.-maMonau»

’ ........... .......................................... i Traitement fécial de* malad.M iney
rablee—«’occupe de la médecine cène 
raie. Spécialité Maladie* dee femme* 
et chirurgie Appels le laar at la nuit.

Dr. F. X. FELILTAL’LT
Oradué de l'Univereité Laval 

Medecine Générale 
Reeidence: iùdii'ice

Dlle Annie Gilmore 
Rock island, Que.

MIGNAULT & MIGNAULT
icgémeure '.Ivila et Municipaux et 

Arpenteurs
17, rue Eanbc m, Sherbrook*, Qui

Téléphone 480 r 
Ii.tect fr», rspport* et arpentage, 

de loua panree

Dr. G. A. CODERE j
Médecine générale: Maladiai 

^ _ _ femmes et des enfants
J. OC MIGNAULT-Tc , Ait. Géom. : Bureau et rémdenoe, 43 Alexaiwtr* 
L. OC MIGNAULT, Arp. Géomètr». Téléphone rieü o*4

DR. J. A. LEFEBVRE
Médecin-Chirurgien

Vétérinaire
Donne des soins aux animaux domea- 

tiques, à des prix modérés. 
Angle des rues Main et Stuart 

"OATICOOK QUE.

COMPTABLES

MELANGER & BEGIN
ALditeura-comptable*

Edifice Genest 155 rue WeUinston 
Té-phone 507

LIBRAIRE
P. E. AUTHIER

Ubraire-Pspetii*'
177 ne Wetlingtoa SherbrnoV*. Q,jé 1

ALLA IRE & LEBLANC
Aud.teura-Comptabla»

Agent? d aarBuranoos
Forfice toque Nationale _

87 rue Wellington. Téléphone 198 | ^ntrei'da l’Êur^e'!

SHERBROOKE CLEANING & 
PRESSING PARLOR

TéL 1562 231 Wellingto»
Experte demi ,B réparation des vê­

tement» pour dames et messieurs.
Réparation* de tout*» sort*»: m»- 

dèle* refaits au. du nouveaux sty- 
l«a.

Tout notre travail est fait par un 
parisien ayant un vinptsine d'an- 
nées d’expérience dans ce genre d« 
travail et aymt résidé dans les P ri*

■'-'■i prwmr v 
t- que. jusqu'c’. 
s ont rrmp et re 

• relative» à l’invm 
• 1#

LES TRAITFES EN ITALIE
I/AHRf- STATION DU SOCJAU5?Tf;

S GRK ATI

V A RI S. n 
r t «ktfnni» 
t^on <hi • nsH 
Sur^atj. «JUL 
<b»#. a pn*4 ; 
î >yff

L’jfcfYmR'f* R.♦li ' fm:-- 
OFiN-unt» m»r l’nrrr^t»-

rar 'b* '*1* \M%r.t ”. M 
Kkooiue fè Httrr-
• i« ’'es nul e*ix

\nxe eTt'+'crt'. n*
\n\ oartsi'r. *• -r* R’V au a sans 
<fa>ubt ' « trv • s n* t ■
au nnin « si p#.r*fc

M. îV’TAti nsf ir.cxi'pe d«* ♦-sihs^n
\> jir %a p«»r ' >n ait» ’ '

«Rir.t ^r<vhi "s à Tur " ! ann^e 
di»Tr.èrr U »v* n % f”* qu'il arri\-n d»TVs 
I» capriAÎr -iu Piémont au joui où 
1>ff» s- »,‘r't «» po|> j''a’fTy T *»vnrnrv
r* entre er> u* |sar que^furs meneur# 
«<a;t à « m ri» -nh». et qu'H jrit 
à xme senti- «eerèc* qui ’ eu À l» 

!’• p ' - • i« a jr-t*• 
de M Barbera, coreetlle’- general du 

et pr : iipaj •• ;Vv‘
'J» ke prr>-ès en ooura 
TVg*> - ’e HM* i( <v la gv^rrtr 

SrrTxaî avu : pourvu M mcrenTut
une poîetique prqu:. en lin 
a*!n>ntè' * Ne eononin «te* é?t**nr La 
«xtrémietoa. ava.^ é\- .- e peu à i 

au U a v t eux 'te*d'r* parti, tiro- 
que !a i t • .*• talat*L<« .W Tr*fhOT'» v«» 
<*ai gn^.r ' fLxrra! ste parbrenanta rr
CW d*.» i ' *«Aus#rva9. il ava : eu
dm p.tl’truque* vnr>> *»♦•»» et preapL* 
marrx'sae* r-V.-rer* r' >1

or îa viruJte du gnasip^

M
v« H-jnel, <i »i ’eum. il ava : cotn 

eu ♦<.’•.» e-:» ties.wvxl des a réu 
. In ’•»: W de liOn.l^a. en

i rkb-xi dpi’m.^r.
\v , ■ ca- . -î'.x uns à l’etranger, ou 
•’ •'-pa d’oryai'.ae ■ W e*r'

Tarte. M Se - alto e^t. dans W vie po-
r.:e ♦;» ■ t>e. tm hnrrme nmnvan

'. no *• a .’xm le ^yainoe «ju>n 
1 V h- area 19!4 V pe»**

WYui ' ■*> V \ e*-»so *'D Sww» o
rivo”. et »>' fut une aMrpriee qu; 

• . t • a . .i de V
t*1.» b tUn>«-n de M

ink

ARRESTATION MOUVEMENTEE

M ne»*»

Ce n-,>rW <W nrre*ents «Ve Turin 
n%m *«rra -Tn j>»u*v pro'îiainp «V 

vvnt la tr.biEUxl nxîl ita .jv «le retto 
wih' L’opcakm *at uisa.’ me à ap
P*^ «m-r i TTyxaunr p nee f^Mitne M 
S rnatv m terqodgirr' de ’» fermet«|i‘ ( 
Av o' ■ :*■!♦» le gouvernement «V* M 
O** an i«» «*st deràiie à .\inr

be tT*wîte dirarteur du pa“ti ao
- t jato m t Ve -tars '‘V tv-antC'. une 

«'ote .Kc:a:xtne qusî nee«>!. À partT 
’'aujmi’v’bii . I» «tir>t-non nn’i'urrH'

du journal.
Suivant V ‘HV’-nere dTtalra”. "VA 

varti” -srra Ungré pa»^ le depute Mor 
ga *. «pw oser.te opinion nv"*Ten- 
•i » ertr* > *^s .♦eputm snciahataa et
oeÜ# «lu jeurrm!.

MOVTRKAL. 2 l a capture d’un 
rnmjr.e Marceî Ra'vbir. qui dit demeu­
rer au no *5'7 rue Sherbrooke-Rat- par 
le? affents de la Pobœ fAde-aîe. a 
donne i«ai k une arme ta t1 on mou'e- 
m r n t v î’autm srv^r le prAvmu a et* 
appréhen \e dans le fond d'un gara­
ge. time en arr fnv V a» dame ire. me 
Bern Sur ’.**» iitatmrDona de îeum 
tupèrienr? m ’-ra’-ree V» agente W 
I-aHlanv e! H Caron, reçurent Tor ino 
d’aUfnr arrêter Rt>b.n. qu; nVitait pa« 
en rt^gîe avec 'a hx du Service m h- 
tairve X Tarn\*ée les af nta, Rob’jt 
p>i rent aimir quelin** ohose comme 
ans. se réfng » dana un ga-age. et 
'h ' défia îm age* t« de '.’amVe* Tout 

s qui put lui tomber .‘sous îa main, 
pnt la â rection «loa deux retireerin- 
tanta de ’.a Poàice ^«Meraie Br que», 
boute''V1». morreaux V bota. etc., fri­
sèrent mainU» fois îa té*e des deux a-

I e ehe.f du î 
St at «‘pies ar1 
r.0,000 cultiva;r 
tourné les carti

:i -e agneo' ' ont^pns par le gouver- 
I nomervt de Quebec Ost -0.000 rtjpon- 
, es de plus que 1 an dermer.

Nous e-»!,'* • .ors aux farir.;era dwi 
Cantons ie !’F.s* qui n’ont pas encore 
ü.gne «es cartes le le faire aans Jo- 
!•:. a (N>mp\atBon deiant en être com- 
menore > S juitlafc. Encor# uc*' foia 
r ne s - i gage à rien en agifsar.r am­

id.

ENCANTEURS
J. J. GRIFFITH L I A.

Comptable. Auditeur, Laçant*’» 
Laiiice .McAlauuny 

126 rue W euiogtoa. léiephoni

MUTUAL LIFE DU CANADA
1 •«‘«•Ito» i ••rtf—c'.Ti’ »*«'—v—eMaq..r„ Me. ie .-. polio». K—fw,,H;vjéon'l«« Pxr.'oa^n « no, d.'.a.toiin i, poll-M

Clfieiers pour le district J- G. Watson, <„ r,nt. J. A Lazure, Assurant Sherbrooke, Qué.

FIN TRAGIQUE
D'UNE EXCURSION jÇa gomme

i De n >tre corregpoTviant i 
Ql’EBLr .T Deux Qiébccuui 

b.’irtiR tv’ur fai-e 'a pèche dans ’.a ré- 
■ c f j bu r-icunH a* a«it noyé» 41- 

manch* au cours de 'eu- «xcuraion 
' t t’cmit.o. fc noir.-i-n- Oscar St-Hi- 
aire 30 e-«. et Emile St-Prerre. 34 

ers. derrurnr- tr>us d»ux h I.mor'jru 
et etnnry aux u-res du N’nrd-Oa-' 
nadien

5t H i re et St-Pierr* «t* ont par- 
• - ie Quibfc » corrpnsmue de deux 
freree du nr*n de Aug» Dimanche, ils 
allèrent tous deux pêche- sur les lacs 
il club “Sumjn.t” pendant crue les 
frèri.>e Auger prena-ent UBUe autre 

-ectior DaTr. ’a aoTée, '-nme ils 
’•etardaien* à revenir ce» derniers 

■ nqu’éjèTpTt »♦ s« prirent à leur 
r.rher'h» (xr compagri^ s-u-4c Ils 
•-.xuvèreT-* 'a chaloupe nerenrsée. mais 
{■',< K~* daetrves r’vherehc.s. il* ne 
, l'-eoe trouver aucune t-are des deux 
hspams On se perd en «m.teetures 
sur Ite causes de l'aec’der.t car le 
tempe éta; taSialument calme. I^s 
udavre» n'ont pas encore été repê- 

.hea. l/es deux victimes étaient et 
ncrea de famille.

DECES A BROMPTONVILLE

LE GLANEUR.

CtLÀ CAUSE
LE TETANOS

COMMENT FN! EA FR T FS ’ OR.- 
SAN« svHViR pv rot’T^iAt 
VN F U A IUT' 'F. PANGERLVSF

BROMPTONVILLE, 3 _ Le 26 
juin derrror la mort enlevait à l'af- 
fectuvn <ie ses parents 3* jeur. Roland 
Matteau, âge d* 1 mots et 14 jour», 
après tm» maladie de deux jour». La 
-epulture « eu lieu le Vè. a trois heu­
res de l’après-mid. Piusrexirs parents 
et am-s assista ent. M. Paul Sécotte 
conduisait le drttî Lee prrteure é- 
U’ nt PhH. Fontaine, Alp. Auger. A. 
P. "er et Dém-e Rr’,-r- Suivaient > 
crtêge: W père et la mère, Jf. et 

Mme AH Mateau. MM. Joseph, De- 
ms. David, Charles Fontaine. M. et

l

? : A ^r'

Nous offrons k la fentôle Ht deuil 
et pris sincères sympathies.

Homm-. c * femmes qu’ souffres de Théo! Pe-reuït.
#t qu: un»' roia |>ar s#ma‘.D#. » 

v#i invite !a mort p*r 1# IVtanos ou 
p» #mp«'.sonn#mt'rt d# sang. su!v#r 
\c consn'! (j if v. j.* donn# c# nitm# 
cir «1# r.n nn»ti II dit d# vous *#r 
v d# f'-ee-^cee Mil, d^s î’iT>#t#nt ou 
vous ’’snpi quez. rhuss# W d<ni!#urs #t

_ . , . _ a en peu
gert» t eux n ,lu-e-t retraiter, «n at Tmlt qu# ,0U4 gvM K faire est de
tendant des renforts, •iema—fns aux 
ouamers generaux te 1» me Drum !

teRii'« le cor» lui-même. 
# vous aver A 

cr ever avec x c doigts

TIFLIS AUX MAINS
DES ALLEMANDS

I.Utz i«« annonens da 

LA TRIBUNE

F cc r.c Cf- me matière gluante lONDREv. . I**e troupes aHe- 
IJ. ’-hc à i'i-stant. el'e fait acx-hcr ma-vte.» ee aont emparées de Tifit*. 

mon ! - .. - Mar,•■•« i '--pê-h* 1 ... »„• »j,c d'inflanuu»:.on capitale du gouverrcmcTH du Cauoa-
n tie -ur» t- •’-n-. « « .r six c" c.» cii l'irratie-, h » p-au. l'n qiis-t d'on- «e vt la plu» grande v-.Ue de cette pro-

- pt,.- ' g -ag . t f - rert •» de cette d go, ce qui vou» coûtera T,-e. mande une dépêche de
T -tre g S X- »:r '» «ni *T'- pharmacie suffi Telegraph” à Moacni. Aussi-

te”a t * t .stance isp s deux h-u- ^.^re. 'peut'-îm^ne leur Mtukî” tA' >s *T* reorganu- .re
res I et v Lx heure» vu - '.r lo. aw Goupe- les cor» est un* habitude très prisonnier» de r-sm-ne 
l'ar restât.»>r. lu: operme. danaereuaa. monda.

—J’en voudrais, 
grandpère.
—-Si tu veux at­
tendre un peu, 
pel it .lean, tu en 
auras pour plus 
longtemps à la 
savourer!
—Que dis-tu là? 
Cela est bien inutile 
avec la

WRIGLEY r
parce que sa gnveu»* 
dure longtemps’

/Sachez-en apres chaque repas

Est bonr.d 
poul­

ies dents, 

l’haieine. 
l'appétit, 
la digestion.

Hermctlrjtremmnl cachetce 
—so cnnsorvo bien

rairz 
au canana
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Les Montres
ELGIN
de'Taient être appréciées 
pour la précision avec la­
quelle elles marquent le 

; temps sous toutes les con- 
ditions.

I \ Montres - ;■ bracelets en ji, or. 
plaqué.' marque Elgin) pour

) .$15,00 à $50 00
' Nous'vousiinvitons à visi- 
•ter notre • grand aesorti- 
'ment de montres.
Chez LE BIJOUTIER

A. C. SKINNER
7 Carré Strathcona

CHRONIQUE LOCALE

______ i_______^

—Lee loncttee ou les lorgnons amé­
lioreront et votre apparence et votre 
vue s’ils sont'bien faits. J. C. Mc-! 
Conneli, optométriste, X73 rue Wel­
lington. 87-j.n.o.

—M.•Joseph Goulet, do Coureelles, 
B eau ce, « fait l’acquisition de la fer­
me d M E. nesauhtir.rs, de Lcr.rox- 
vüw. Cotte vente a été faite par l en- 
ttrmiiee de M. J.rO. Rorefr. Son prix de 
?2auoo,eo

—M, «t Mme Neleon Pépin, de 
(Lovreîir Mass., sont en-visite a Shet-
beooao ,ei ïh rtford Mmee. chez de 
nocnOreux parents ot amis.
'•—AL«René ■ Boiuln,. cadet dans la 

Jtoyal'lft.ir l''y>rcw, «Ht-retourné à Toror. 
to. aorta.avoir paBoo deux jours cè"-_ 
son.père,vM. Arthur, P/Otuin, marcbarxi 
p. —Mlle Yvocoe Beaudoin m-u reéouc- 
rèe a JloctréaHaprès avoir .puaee (juc-l 
querî.joun. ev: visite chez des amiee de 
Lennoivilie.

—M. et Mme Charles Gaù'peult, de 
St-HyscirAhe, ont pasrvé la fête do lun 
<H.en vlrite à Sherbrooke.

— —La balance d’un char de banane» 
en vente demain, entre 9 ot fi hra. s 
te traversa du Grand Tronc. Prix 7,/jc 
la livre- II. Rappaport. 1 p.

—Mme 'ixHiis -Gosselin.- de Paquo.- 
toviKe, était de pssaag-e en ville, - ces 
jours derme"V, pour .’fiaine».

—M. et-Mme Léon Poitnas de la 
rue Peel, sont revenus de PorCand. Me 
oit Ils ont passé doux semaines en 
visite chez des. parents ’ et des amis. 
Ile étaient aceompa#fn<xi de euis deux 
■enfants.

p-Mile Antoine bho Kousneou, de 
fYJctorteville ni en.promnrï.,!» chez 
dès parent? de notre vilte. pour quel­
ques jours.

—M. et Mme Albert Chandwriaria, 
de sa rue Kinjr-Ouast. sont parus ce 
matin pour un voyage aux Etats-C- 
lûa.

—Aîtne Charles DéHs’.e, de Black 
I^ke, est retournée dans sa familie 
hier, après un séjour d’une semaine 
ohez des parents de notre ville.

—Mme Albert Desrochers, de la rue 
Blvidère. visite a^tueSemer.t des pa. 
rent i à Ne»-Haven. Ccnn.. et autre.' 
endroits de la Nouvelle Angleterre.

—-Mme Jcvxvph Pépin de Co&ticoek, 
était de passare en ■'dite, la rcmaînc 
dernière, chez des parents.

CHAPEAUX ! CHAPEAUX ! !
CHAPEAUX ! ! !

—Le seul endroit où vous pouvez 
vous procurer des chapeaux à de vé­
ritables prix d’occasion. Valeurs of­
fertes en has do prix coûtant pour 
d’ici deux semaines. Mlle E. Rudon. 
L’Elite Millinery Parlor, 104 Welling­
ton. 108-3 ch.

PREST-O-UTE
BATTERY SERVICE

Quel que «oit le genre de bîJUerie 
que vous employiez, *e fameux systè­
me Prest-O-Lite «era toujours à votre 
disposition quand voua en aurez be-

LF. “G 
PROMET D'ETRE ÜN 
MAGNIFIQUE SUCCES

Le Chautauqua annonce que son 
progrjrcrr' ' de ernq jour* comn-.eixmni 
en cette ville, le 18 juillet prochain. 
E se continuera pendant cinq ours 
l'aprèe-midi et le soir

La * ueme fera le sujet pr.nc.pa! 
du proçn-.-nur.e d» la semaine. Le pro­
gramme com irend deux rands dlocours 
xur la guerre, le premier le stur de l’ou 
voiture pu • le Dr. Jcaoph . Clare, de 
Petrogncr. Itussie, qui parlera de 
‘‘L’imbroglio de la révolution rusee’, 
<”t «e aw-ond, le srer suivant, par Al­
bert I'. Wig-gam, qui,prendra comme 
?ujet “Sous le drapeau étoilé en Fran 
ce’.’

Le Dr. Clare cat un orateur anglais 
qu: durant le: cinq derrières ornée» 
ng.t comme pasteur de l'église Anglo- 
Américaine dans la capitale russe. Il 
ctit.t à Petvofrrad durant les jours de 
la révolution et il fit conr.aissar.-re 
d’hommes en vue dans les affaires 
nusses, notamment Rasputin, Kerens­
ky, Trotzky et I eivr.e. 11 nous parlera 
de ces hommes, d»s Bolchevî'tes et 
oas intrigues allemandes et Uu rôle 
qu'elles ont joué dans les affaires 
de la Riss jis.

Le Dr. Wiggnm est un des meil- 
ours conférenciers de Chausauqca au 
pays. L’hiver dernier, il passa deux 
mo-is en Prarce et en Angleterre, se 
mit tant au courant de la ‘situillon et 
il eut la Horn" fortune de passer une 
partie de gon temps avec les soldats 
américaievs en France.

La fanfare des Kilties forme uii 
numéro intéressant du prog.amrr.t 
muska.. Elle a la réputation d’être 
la meiiieiu'e fanfare écoss&tee au 
monde Elle a fait une tourvjêe com­
plète du monde, donnant des concerte 
en France, .\n„’!cter c, Ecosse. Galles, 
Italie, Anatralie, Nouvelle îieluna 
Inde, Sicile, Burmsn. Ceyion, He.vidi, 
Arabio. Espagne, Mexique et Egypte. 
OU a joue sur <lemande span aie par 
deux fois devant la roi Edouard en 
1914. Ea Australie, les sièges le» 
moine bons se vendirent à ïl. Au 
Orj’itei Baiaoe elle joua devant 170,- 
(X)0 permîmes en ut.ü jounnie.
-Elle jouera ici le ième jour du 

Chautauqua. Dans : Après-midi elît 
dennera un concert et ur. double con­
cert dar.c la soiree. L'cn verm on jou 
our de corrAcmuse et Wee Jamte Mulr, 
danseur. Alfred E. Zealiey, leur dn- 
recteur, a passé a mois (Tans les 
tranchées et aura d'intéressant» ic- 
c,ts à faire.

Les autres numéros du programme

Fausse
Modestie

A «enduit beaucoup de per­
sonnes souffrantes à négliver 
le traitement des hémorroïdes.

Les démangeantes et piquan­
te» sen«»tions produisent une 
souffrance douloureuse. L» pen­
sée d'une opération chirurgicale 
e»u»e des anxiétés mentales, 
lesquelles minant, la gante gu- 
nérsl,,

Un soulagement peut tou­
jours être obtenu p»r l’applica­
tion de l’onguent du Dr Chase 
et dan» la plupart des cas un 
traitement persistant conduit k 
a guérison complète. Cet on­
guent vaut la peine d’être es­
sayé quand vous pensez au con­
fort que vous pouvez en obte­
nir.

CONSEILS PRATIQUES ET 
PATRIOTIQUES AUX 
IMMi

CE M. LES ABBES

The

Canadian Motor Sales,
Prest-O-Lite Service Station

ACCORDEUR 

Réperation de pianos.

Ré» 13 Rue Québec Tel.
{ou chez M. A. Blcuin. marchandai 

de musique.
!sE^EBE^roû3E223B*B®SH

—Mme Albert. Provoncher. d'Ayers 
Cliff, passe quesqu**? jours en notre vi 
le chez de» peTonts.

—M. et Mme Esdras Viens, do Chi­
copee Falls, Mass, sont en promenade 
à Sherbrooke ot autres endroits do;, 
environs, pour que.que tempe.

—M.le Y. Goule'.. M. et îlm" Orner 
Oyîi'et M. A. Peilerin. à* Capekoh, 
étaient de pasuago ici, eos Jours der­
niers.

—MM. Eurînre et Georges Turcotte 
de Thatford Mines ?vt de pus: en
ville, pour afiaires. aujoura bu .

—Mlle Ophrse Therrien de Ste-Ed- 
vioge. est en promenade chez des pa­
rent» de notre ville pour- quelques jours

JElcs F. Bergeron et Profontatne de 
cette ville, son- allées à Ste-Kùwidgr. 
à l'oecm-ion de la fête dolaconrodéra- 
tion. 4 w

—M. Emile Bessette de Warwick, 
passe la semaine en notre ville, pour 
affaires.

—M. et Mme Olivier Petit sont re­
tournes è. Montréal après une pro­
menade d’ure semeir.e chez des pa­
rents à Sherbrooke, LennoxvlUe et 
Coattcook.

—M. Octave Carrier et ses fila, de 
St-Edwidge, étaient do passage en viî 
le ces jours derrter*.

—Mlle Jeanne Michaud, m Bruns­
wick, lie., eut en p-omcnacs cnez des 
amies de notre ville, pour quelque
tempe.

—-M. Edmond Cesgrain. de Magog 
était t>- visite a Stfiorbrooko. djnanche 
et lundi.

—M. Paul Skotte, de Stanstead, pa* 
ee quelques jours en notre vrr». pour 
affaires.

—Mme Raot/l Mattau. de Windsor- 
Est, est retournée à ce dernier en 
droit a pré u ■ court séjour chez M. 
ot Mme H. L. Matteau, de la rue 
Aberdeen.

—M. Louis Royer, de Norton Mills, 
passe quelques jours en notre vüle.

—Mlle Lucienne Auger est retour­
née dan» sa famille, à Si-Jean d'Iber­
ville après avoir patssé uns semaine 
chez des parent?.

—M. Albert Lemoine, de Ooatlcook, 
est de passage ici. pour affaires, au­
jourd’hui.

—M. Kuxbner est parti pour un 
voyage de trois senrarlnes » Boston, 
New-York et Chicago, où ii achètera 
des marchandises pour le magasin 
qu’il a l’intention d'ouvrir pour les <ia 
me» à l'hôte! Continental.

—Mil? Mar c-Anna Duulos. de Rum- 
ford Fails. Me., élève des Soeurs de la 
Prés»r.Ut,on de Marie de Coati cook 
était de paar.nge en cette ville ces 
jours derniers afin de subir les exa­
mens du Bureau Central. Elle en a 
p-of lté pour rendre visit* à ses pa­
rer t-s. Mlles M miser., moikstes.

Y a-t-il dans votre entourage que'- 
que* personnes qui ga*pil’e.r.t d:s v 
vre? ou qui en fassent une accumula. 
tion indue? S; oui, oes peraomte a- 
g.ssent contrai nement à la kn qui ne 
permet do garder en mains qu'une 
certain» quantité de vivres et qui rend 
passible d’uns amende, d'un empri­
sonnement ou des deux quiconque ou­
tre pagse la limite assignée.

A cause de la rapidité avec laquel­
le le» vivres se gâtent en été. aucur.e 
infraction à cette lo: ne doit être ;gno 
née; ainsi, foitts-donc part au chef de 
police de votre localité do tout cas d’ne 
cumulat.on ou de gaspillage qui vous 
soit-connu ef voyez à ce qu’oci y remé­
die. Nous voudrions pouvoir donner à 
IVté de 1918 le «un a’été de cons; m a- 
tien.

de tinq jours sont la Fiahar-Shipp Con 
ctrt Company; les Royal Hawaiian 
Si .gcrs and P'syerg; Ralph Parlette, 
dars sa fameuse conference. “The 
1 ri\crs'ty of Hurd Knocks”; le Weber 
Male Quartet: Wallace Bruce Ams- 
bary dans une crmf érence-i écital ; 
“Kipling, Masler Intcrprrr.er of th- 
War Spirit.”

Ce n’est qu’une liste partieUo de» 
attraction*. Une brochurrt: ■ a 
publiée à ont. effet et contrent tous 
renseign’ments voulu» convenant le 
t. hautauqua-

Achetez vos hillekis d’avance pour 
tout» la semaine Demandez au emit
té de nouveaux renseignement*.

PEPIN ET MORIN
L’on pouvait voir is» prêtre» sui­

vant», à Vord!ration de MM. loa ab­
bés Pépin et Martin samedi et •fi­
ll.snobe dernier», à Ru Etienne de BÙl 
ton: Gagnon, ancien supérieur du sé­
minaire ; Simard, curé i» 1« oathiéd.-a- 

| le St-N ch-i. Martin, curé de G»ati 
oeok; Caetonguay. du sècr natr*; Gau- 

' dreau. ancien curé du diocèse de 8t- 
HyacintRs; Beauregard, curé de Wa- 

! Urloo; I.arose, curé de Knowlton; E- 
ml'e Yinctnt et Victor Vincent, du sé­
minaire ; Boisvert. d'Adamsvdle; Mi­
chel Couture, du séminaire; Béïïhu- 
meur, ds 1Vvèefaé; U ui» Coctnre, d» 
l’éiéché: Favreau, de Rock Forest,

I St-Laurort, du séminaire: Nil St-Lau- 
; rent, du aéminatrej Geneet, d’Esuaat- 
man; Têtu, de Gapelfcua: Caron, du »é 
mm» ire; Chmmp.agr.e de B mm pton vil­
le; McC -’. de Butter : Morin, de Fher- 
brookr-F.-* ; Robin, de '■berbrooke- 
Sud; Gironx, de Mag,»g: Coiteux, d* 
Dan ville ; Tanguay, de Waterloo; Hou­
le, de Magog,

Notons qu; lo Credo qu’exémuta à . 
; la messe de dimarirtie ’a Sc'nora St- 
Jcan-Eiptist» est T’oeuvre de M. le 
profassour Cartier, directeur du 
choeur. A l'offertoire, M Oscar No ri ! 
a chamté un “Ave Mar.a”.

Avant le diner, la S-hoîa a exécuté 
le Choeur de* Romains et qutiqu.-s au- 

! très pièces.

COMPENSATIONS
DES BANQUES

Le tableau suivant complète e* 
■vrreqcTom.. (.:» foum i hier sur ’ci 
ccrnpomatlor.s de. luin >u«*» raondicm- 
ne» pour te moi* de ma .

Mo/rtrerJ ,. ..
1911

............ $4141,132,OM
To^DX/i> ............ ..............801/07,611!
Whmtpag............. . .. .. 16.1,7(15,675
Vancouver ,. .. • a • • a • 45 .ftèiT
Calgary.............. ............
Rami’.’ton.............. .............. 21,039.706
Regina....................................18,668232
Edmartor, .... .................12361^83
Halifax............... ............... 22,075 268
Vvctor-a .............. .................
Sask»toc- ............ ..................7,n8.5fiH
Mooa* Jaw........... ...................5/2” 4S
Brantford............ .................. S 4126.140
SHerhi-ook* .... ................... 5,192^83
Fort WfBJum .. . ................. 2^31/17
Peterboro . . .
Brannon ............. ...................3.301272
MeJeorw Hat . , .................1/18,721
N .Waatnünstor . ................... 1,792,3«9

! FUNERAILLES DE 
M. A. GRENIER,

EN LA CATHEDRALE
Lee imposante» furéroilVs de M 

A rthur GrerJar. époux ,1» Bcmadaitte
Rhèaume. ont eu'Heti hier matin, à i 
hea-e» et demie, en ‘.a csrSèdraWt S*.. 
Michel, en préacnee d’une foula iu>m- 
broesc d» parent» e* f'am!»

L’ègàee •'ta*! re* ètur ûr »ra plu* n 
.-b-- orrwmmts do ieutl a cotte -xwa. 
F m et la oerémorue fut de» plu* im- 
poeante»

L’inhumation a «e fa t» au cuzie 
tu re St-Mu hel. No» «ympath.e» à la 
famille en deuR.

$1,057.1*61 ,S4C

NODES J’ARGENT

—M. et Mme Arthur Lor.gpi-ès sont 
.retournos à Martinvilie aprê* un court 
uéjour chez des parents a Sheroiookc- 

I Est.

10 fi juin, le roi George et la rram 
Mary d’Angl«torrc ont ceiebn ri - 
noces d’argent. A vrai dire, il n’y a 
pas «u. étant donné la gravit,* dv c 
véavamanta. d* cérémonie ••fficie. - 
leurs Majestés ont entendu a Sa:r’ 
Ta«l, un service >pe- al, pu.s il: «cv 
s’î'é'» au Guildhall re ewr les voeux 
des corporation lonuonn.cm es.

11 est à noter que. depuis le dix- 
huitièrr.e siècle, c’es: la premn-rc f.
à célébrer des noce; d'argent. Gri»rg<

—Le rewerend père Menard. de St*- 
Ame de Boeuprv. c’a-- de passage en
ictro vUe fc^r

Mme Arthur Ikumouliin..<îe H ru,, 
B rook*, est en net -nenade a Qui De. 
et Lévis, pour quelque» Jours.

LES RECETTES DU 
PACIFIQUE CANADIEN

ri apres un compto-rendu qui vlentS 
d’être publié, tel. renerta» b rusas du{ 
Pscifique Canadian, pour mai 1918j 
M> total»ent à •13-3lé.lié, compaJ 
latiKanent è $Ulte64é9 pour la| 
période cor-eapcnidante d* " 1917, soit/ 
un# dimirutKm d* tlliè' .fiSd lea 
‘raw (F exploitât'cm ont absorbé $9,é 
fi?d,3él, • or.tro $9F03éC9, un rtaJ 
'••l'issament de $177.088; en sortri 
l'ie 'e« revenu» net . n’étiabilseent al 
$3>8i>7 775, c-.mparaBvamenr n tért 
551 719 en "fériont*- de $8fi8.94a^ 
par rapnort à mal de l’an damlarj 
Le» recette» b-utes du C F R., pour 
«s cir. premier» moi» de 1918, sa 
chiffrent pa- $.'>9,434,99, ce qui 
<vynit4tu<» nr. »*©rorrt.

III et la reine Charlotte, qui connu-, 
rent précède minant cet armiversaire*
> 4*eLébrèrar,t avec la discrétion qut 
com mandait l'état de santé du Kon 

Quand Edjuar.i VII fêta re* noc*** 
d ardent avec la reine Alexandra. il 
n'était encore que Ir prince d?

les fêtes furent trouble*.» par la 
n ouverte, parvenue da la veille, de la.. 
mort de l’empereur al'omand. le jrrand! 
jh re de Guillaume II ; pour le jour a’v 
niv.raaire. la Cour anglaia* rpmtai 

■ ••nendant le deuil. rV^t à l'orcankm 
de Cf« noces d’argent ^pie la vieiHe rei­
ne Victoria dîne, pour la j»r«rriéro fois 
à I/ondree ù\fs' rhéritèer du trône et 
fih femme.

DEUX HOMMES SE NOIENT

LAC-EDOUARD. 2. —- L» journte 
h' » »•> marqua» par un* 'i.talit^
•jui »>-: produit - *tir l'un d«s ’.act <Fi 

Club Surmmit " Iteux Québaeoi» exil 
cté .« proie d» - nndaa. parrtan- qu':« 
iMihaieiat a péch#. On n’a aucun dte 
tail sur c#tt» double noyait*, ma.» l'oei 
- ‘ que le» iicam#* »ir.t deux -une» 
» - d# I. motion, l'un des qua.-tiarri 
<ic Q-i'éw: 0»~ar St-H-teire, Age dhH 
"c '.centaine d'av.ne#», de>m«uvan- choa 
min de. !a «'anard-ère. no 47, et Kmlàtf 
St-Pierre *g# de 34 ans environ, deri 
mniirant sur la 1ère Avenue.

Tous lieux étaient employée aux uaj 
n« • dp chermn de fer Canadien NordJ 
à Limo-.bou.

C.- ma tin. de bonne heure le* cada* 
vrcs r.riva,-.-t pas encore été retroua 
"i- rueigré te* rnchereha».

SHERBROOKh^EST

Dr. J. A. MARCOTTE 
Docteur tn médecine. Maître en ch: 

rurg.e S’occupe de la oiédeeme 
en général

Résidence 39 Rue King-Est 
Sherbrooke-Est. Tel. SO?

—MU® AJherta Boisvert. rT Nor- 
thamptoro «Ma*,, est en visit; pour 
une i.inTT:^*ine eh?e son père. M. Al­
fred Boisvert, de la Première Avenue.

—M. Ulrie Landry, ds !a Irirenio- 
rp Avenue, accompflgné de quelques 
omis sont de retour d’une excursion 
de pèche à Batoche.

Mlles Hermeline Cyr. de l’avenue 
Bower.i. ainsi que MEas Letourneau cl 
Ward sont de retour d’une promenade 
d* quelques jours à Magog, chez de* 
amies.

—M Georges Jutras et. Mlle Goor- 
g.snnn Jutraa. de Manchester. N. ’i- 
sont en visite à Sherhrooke pour que1- 
qnc* jours chez M. e.t Mme Athann* 
CoUTrfieane. de l’avenue Bowen.

—M ,1. O. Turgeon de Key West. 
Flor i - .est de retour parmi nou* a- 
prés tm séjour dp trois a.r». il va de­
meurer A Sherbrooke.

—M. et Mmp J. W. DesVuirier, de 
ie rue Murray, sont revenus d'une 
promenade A Montra*1 che- leur f t». 
M. Edouard Deslauriers.

—M. Henri Ltmieux. de la prenr.è- 
rc Avenue est de retour d’un voyago 
à Quebec et» autres endroits.

—M. Napoléon Morm. de Lambton, 
était de passage en notre vtlle, hier, 
en visite chez des parents

ifi S a tfr -yr JJZ
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BOIS DE CHAUFFAGE
Croûtes de bois mou : vertes et sèches 

au char ou au voyag’e 
Bois franc ; vert et sec 

Nos prix sont les plus bas

East Sherbrooke Wood Tartl
Téléphone 1103J J--C- Casnon, perant 7ÔB Bowen

LENN0XV1LLE

æ a g æ a
--Jeudi soir. »i l’ température lp 

pprmpt, nom.» aunon* une partie de 
crème è I* glace au pre^’t de l’ézi’».».

—M Mite*, de la Cie dos tramways 
de Sherbrooke, mettra rix chevaux à 
'.a disposition de* personne» qui vou­
dront venir nous faire visite. L’Har- 
menré fera le* frai* de la m inique.

—On a.-.’nonce pour prochaifiement 
le mariage de MUe Ethel Arguin d’ici 
k M. KiUftrem. d* Sudbury. Ont.

—Dimanche, en notre église a été 
■baptisé Mari.'vFTonette-Pau’a-G'.adya 
enfant de M. et Mme Avila Perrault, 
ée cette paroisse. Parrain et marrai­
ne. M. et Mme Edouard Codère, de 
Sherbrooke-Est.

—Mlle Aloysia La va lie. de Sh*r 
brcoke éta.t en visite au preshytèr*. 
dimanche soir.

—M. et Mme F. Gagné, de Cook- 
shire. éuaierA ici dimanche, en visite 
chez des ami*.

—M. ie professeur Call, du col’éjre 
Bishop, est à West Burn- où il passe 
ses vacantes.

—M. Armand Clement, de North 
Halley était de pastag* ic., hmcL.

nunLiimiftriiMfii HSnil!liniMü’viiiBHTiiiimuunuHiuuitHriiifl
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C’est bon ds votre part de nous l’offrir, mais 
Fred nous a laisse au delà de tout besoin 
d’assistance financière. 11 y a trois ans il fut 
persuadé d’acheter une Police Impériale de 
revenu mensuel ”

: '

“Je romhntti!» fortement cette opinion 
alors, mais depuis j’ai appris la triste le­
çon. que quoique les femimts puissent être 
contre les assurances à vie, les veuves no
le sont jamais.”

“lie cent dollars que je nuis pour avoir 
de The Imperia] Life, tous les mois aussi 
ioiurtemps que je vivrai, m’empêchera de 
devenir un fardeau pour mes amis.’’

“Si je ne vie pas vinijt ans le revenu 
mensuel sera pour subvenir aux besoins 
de M*ry jusqu’à re qu’elle soit capable de
•e pourvoir par eUe-méme."

“O n’est que dernièrement qnr j’nl

rrialise combien de bons amis non* tmms. 
et je ne considère pas le moindre parmi 
eux le jeune homme qui persuada Fred 
d’acheter cette Police Impénale de Revenu 
Mensuel."

Des mliliejs de bonnes femmes et de 
mères ayant perdn tout espoir par les cir­
constances. sont littéralement forcées d’n- 
voir reeours à la bonté de ceux qu'elles 
avaient connus dans les “jours meilleurs".

Cela pent impliquer quelques sacrifi­
ces de votre part pour protéger vos bicn- 
aimes de telles infortunes. nvai« ne valent- 
ils pas le sacrifice ?

Ecrivez pour une copie de notre intéressant livret, lequel explique tout k pro­
pos des Polices Impériales de Revenu Mensuel. Leci ne vous oblige à rien. — A-
dressez-vous

THE IMPERIAL LIFE INSURANCE
Company of Canada

BUREAU-CHEF TORONTO

H. W. REYNOLDS, Gérant de la division des Cantons de l’Est 
31 CARRE STRATHCONA Phone. 46 SHERBROOKE.

»l '~'i .......... . « hp MH«nnMFrt!*timin»pr«HfmnmiiHf ninfr'Riii U »
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Ecoute/! Ecoutez!
Pr>'i r> ; ru- pas favoriser Ion rr.aKa«»n* de von alen­

tours p!-.u de: % ou- rendre a la Basse-VJFle, payer vœ 
txansfwrt-' «1;.■. le tramway», etc., lors<jue vous pouvez 
avoir t* • .«ca.df ns encore plu» jurande» au magasin

C. DUGAL,
où vous tr v' r<-z toujiHirr un aecortiment de» plu» variés 
en fu.t man lia) 'li- • » se* he récemment achetées et de la 
■Jen • ; mi *i • ; es, tout en épMfMat de 10 a SS5( ?

Rendez-vou donc et constatez par vous-mÊmc que 
la maison offrant 1 ^ plus grands azantagen eat encore

C. DUGAL,
TEL. Anp-lf ALEXANDRE et ST-THOMAS

Tout Nouveau-Tout Beau
NOl S SOMMES SEri>» — PAS DE 
DEPENSES — COMPUlîNEZ VOLS ?

NOUS VENONS D’OUVRIR
un ni.i. iL.in de premiere «ia»se ron»i.*-*ant en un as 
Hortlmcnt complet d’épiceries de choix.
Nous voulons vous annoncer que l’économie est le 
mot du Jour. Donc, pour vous donner des prix et- 
rcvdvement Ux-., nous ne faisons aucune dépense 
imur les commandes, car nous n’allons pas aux mai- 
non — nous fai ons la livraison seulement.

Notre numéro de téléphone : 645. — Essayez-nous

J. A. CARON,
26. RLE DRI .MMOND SHERBROOKE

Ménagez vos vieilles Chaussures 
Faites les reparer

Le cuir -c Lut rare par le fait que le» grandes cor- 
donnaries du pays ont obligées de faire de» chaussure» 
pour le» sol.! it <jui combattent en hVance.

Donc, durer vos chaussure» aussi longtemps
qve t» vible en nous lo» apportant. Nous les remettrons 
comme neuves.

Reparation a court avis et à des prix modérés.
Non 1" bail.- ur* i>our dam v et messieurs.

Ouvert le diman­
che de

8 ht», u 2 hrs.

( : ' tOU I
I î» ■ >’à 10 hram
!

l ue visite est sollicitée.

SHERBROOKE SHOE REPAIRING
EDOUARD TREPANIER, Prop.

9. RI E ALEXANDRE TEL. 1059w
N.B. — Non» aHoii; cher her et délivrons l’ouvrage

La Moelle
de Boeuf

If- ’ Perle cie Rora

d’un parfum de

V-*X

•t ,'

rVrtc- vo i» vos rheveux ?
A e - vous <irs pclbcvi!»» î
? iff ei-vou- de dtmir.geai-

’

blanchit et adoucit la peau.
4e!»iVcit le teint et guérit 
promptement et -ù-ement t.ui- 
les les «ffcctUuu» de lu peau.
pnx f'hc it ? la h .'•'fl

Vendu rtr Mme LXPERLEDEROSE 

18 RLE ALEXANDRE SHERBROOKE

Si ou., employé! la Moelle He 
IVfUi* Si votre roir rhevttlu ett 
n t n ir v là le bon rerr.t»de <jui 

i * les maladie!» des
1 ii\ l'nx «V la bouteille.

rr*»’r
I CHERCHEZ-VOUS UN

I Maître - Plombier
♦ ef Ferblantier

i ni *-t a ; courant de tou» te- travaux dans cex^ 

lignes?

SI-OUi !
DEMANDEZ

A. GOSSELIN,

i
Atelier: 2! WELldNC.TON 

Tel. 508w.
Residence : 6 JAMES 

Tél 571.1.

L'INTERVENTION 
ALLEMANDE I 

EN SIBERIE
PARUS. ?,— Y a-t-i! en Sibene, un 

'îariTre bnche ** I^e “Temps” fie Par *. 
Tui e >t ywirtiBan de l’intervention ja- 
;>or.a; » p j • <* un** «'ttre fie ^»n eri 
vové up, f datée <le Petroffrad f;n 
a v rj Vj\A, ffj: fournit de« renNeT^rrc 
mentv - i ,t ■ grrande et precise mena 
ce allemande en Sibérie.**

Il faut ben e dire. ocHt le co’rex. 
p<r iant, <fie‘ B: est-Lit©v?k, ne mar- 
iue qu’une ttap^- a prrm ere, dan 
e plan a emand Déjà noua at'xUion.’- 

au développement de a seconde pha 
e fjui ff/mpo^e nécef»sa.remr'ftt une 

action on Silène. A Brest-Litovsk. il 
a'a^ihsait d»- refouler de la mer, la 
Russie d’Kurojie. !a regluire à "état 
l’un pas exel i ivement continental, 
a deeo'fcM’ -4 r « « •'Lomiquement, -<»

-i en eut " ntei ai t, : ' ’mporte de 
pr'-*c]* ’ n réor^aniüt on et d>t 
fectuer ta conquête économVfue de la 
Russie d’Asie avec a compilent0 d ur 
futur gouvernement qui «’in^talle^a 
bientôt a M .-*■ i et dont la Lranqullh 
té sera assa ee par es Allemand 

< ’eat un ecr.saan allemand dont le 
Aéeudonymc ca< he un ana-cnlste re 
aenti dor.pine msse qui réveie. avec 
U>ut4» la netteté désirable, l'objecc 
nouveau du gouvernement de Uuil- 
aume. De que, parti, de quoi nomnu 

• tique < •
an- nen. ma » en tout ca>. il n’expose 

pa- seulement »*• vajes perstmiuelio.- 
fa* titr • ■ ul de son livre bien «îoeu
mente* et écrit “Apre, Breat-Litov.sk*
» ur quin j’attire particulièrement 
I attentif l >, e t tout un programme, 
"a manche vers "est; la Russie d*A 
“ en t-ant que ’objectii de paix c*i 

iY onomies aHemarideH.”
C omme tou* i/on Allemand qui

♦
*er les "grand.' principes” Ce la pol: 
•que extérieure de l'Europe. t>n voit 
Aussitôt qu’il e t partisan de Torioc 
tation “continenta'e”. Alors que l'An 
^ieterre et la France, écrlt-îl, due.» 
ent, a 1C) [fient, une barrière à l’ex 

pansion alieroar.de. que faire sim j 
ie frayer le chcm.n ur le continent’.

Au lieu d’n fronter “l’ennemi occi­
dental” sur les routes de mer, n» 

■’iiut ' pas m eux s’emparer des roi 
.es de terre en Russie d’Europe et ei 
Asie, pou -sant le., pointes m Chine 

i Thibet, en Pe.’. e? I»a Ru.i^ e d’Eu- 
opp rt la Russie <i’A. ie ne forment 
.!c*s pas un seul continent ’e (ur/.: 

nent curasique”? “C’e tt là que s- 
Douve le pont de polit.qui* mondial 
ni l’Al.em. . ■ peut appb jue un U
vit l’aut-e levier e st p.ae ■ e: 
Turquie et en Pe**. o orientale qui 
cmettra d< «o ever le "fardeau Ux 
’Occider.! ” et d * br.ser le b’ocos nu»
i’.me de ’Angleterre par 

’ s cor.t. r.taux.” Ava>nt toUw am 
!ant. ! mporte *le s'implante, 

.‘mn’ en S. -ri • dont "l’utili.: 
h -ible >f:.d.tnt cette guerre.

C'a t du gouvernement ru?se
’Aüemagr.e tm ut «»bU”i:* toutes

p roc;

ant :e: et

lue !a 
»eut .1 

n : ta! 
nidifie: 
tous 
éernemen* 
lets ou du t 
e corna, s so

"1

:cnt
a

ous les moy 
'our l’orienta 
ic a demand 
raison <lc 1 

•abie. il est tout 
asc que! g ou v en 
traiter, avec un 

les bolohevTsto!». c 
r':\r . A l’etrar gc . 
n, pas les partis. ’

IMIIUEIEÎE
Büéris par “Fruit-a-tices”- 
CîTiposé de Jus de Frulis

112 BUS Coburo, >t Jons. ‘ B 
D faut que je vous d se , ^ votre 

merveilleni r^m "Te Vn: u t.ves* 
rr» a a > d’un accours inestimable.

J ai souffert d° maux *> Utr io- 
lenti pendant plusieurs années, ne 
pourmt trouver de guèr.son perrna 
•''%nte. T’n ami me ronsebli i" n '•r 
‘I iit-a*tlves’^ c* que ; b. fa ’ a 
sccAs; e* je s-: « ntenant entire* 
... nt guérie des maux de t*‘te, grâce 
à votre excellent rem^ le.

UDI |
50o la boite, C> pour $2 '/), J^oures- . 

2Ûc. Chez tous les pharmaciens ou 
sur réception du prix, frais e poste 
payés, chez Fruit-a-tires LimC-ed, 
Ottawa.

LA DISTRIBUTION 
DES PRIX AU COLLEGE 

DE MEGANTIC
LAC M EGA NT IC ■' - Noué 

commençons aujou'- i'hui a donner la 
’iste de.s prix distribués au coliège 
ie cette b *ahté. a la fermeture c * 
clauses, le 21 juin coura) *

La -o ré© comTn^r.ç!a « huit heures I 
précise® et fut présidée pur M. i’ab-J 

»é* J.-E, (. hoquet U*, cure d? 
rr.és de Ma rant •

N’oici d’alwd le pr *g* imm* 
te* moirée :

PROGRAMME.
I. — Ouverture. Ah! • uel beau jour
We come Song. Choeur
Procdatnatioi 2e <

années.
î—Le Sucre d’O *ge d? Tontcm .loan

J. Fortier, E. Grenier.
1—Proclamation dt not»*®, le. e. 6e

et Te. années.
—Gymr.u si itpje.

S te-A- i

cet-

L’affaire est 
— Proclamation 
ves <iui n’ont 
;our <ic clar.’c.

-U Boud?ur.

D;. * ributicn

sure
des nom 

pu.- manij

le Classe 
Choeur 

des Elè- 
un »eul

Beaudry 
A. Jean 
Laporte 
A Roy. 

chant et

«i ag 
' . .

tuât.or 
a fa b

t lie

.-an

Or. l’h *
Ru.-.-'ie. <|u’el’e le veu i 
np taux sans cnerg:e 
i’organ; at ion, le peu pie 
peut A't ne pour, a sam i r 
inarchique dans lequel il c 
1! doit fare appel à l’a. 1a» 
t l’\ .• ru.urne, ajoute c>

notre auteur, 
la îibert » du 

Seulement, 
farmer ’a Ru 
allxmandA*:

"Nbu- >'a 
hle-ser mut. 
russe.

lu:

gï.’.TlsC** 
tiu.i. San? 
c ioaA':t»»>

IgA*
i men

it difficile de irai 
<l’Europe en coUu

ons pas île nusons di 
inut °ment la miserptlbiiit 

iu moment «pi’une cnte.ire au 
i cle v«a!i.--ie avtv nous, il fau. 

'endne compte qaie la formuie: “L; 
Russie aux Rtis>©sM doit s’applique 
tinit part seul:creme;'.. a la Rus -. 
l’Europe \uA*un gouvemem.'.i n> 
e*. que’ques opinion 

proféré, ne saurait 
» ’ ’expie ! at on sans 11 ni i t e.- <1

>uven.( 
* r >’ c 
li\Tcr

<T'» » 
pay- 
*. rnii

d? crux i3 » M 1 ■
0- L? J -r «les Prix. Choeur

U -Prix Sji ^ aux.
-—io ai .n dî-v D.pion-,-s.

rtî-A.Fn
14 — Vaca .v Choeur

0 Cat 3. Chueur
DIPLOME

* COÏT i té "'?ut crurs d’éiu-
? e rr.T ’Mn; ; ' ( 5’-'.V. ?C f uccés T-
■- n i. dt î- n ilarnée. MM. E i:-uar i
’u .lé, Onv B'*v, Gaston T’a -•Vid.'au.
t et ? j u g

■ —
: 2 ir 1? di-

fluvial uniqu' mu monde, i a r ia Vo.
’-a . pe relie a la Polrgne et a la mer
Noire, donc a i "M.Uc cuii-))»

5. Sa situata . p-met <t'a« ne mine j
l ; « «• mn nufacturcs \ers la

Mongo ic < t ■ 'a'tcin l: ^ !a Chine, .'«tu-
ecourir a la • » rc tic mer;

ft. El!e oonr a * au Turkestan avec
sfo riche* pla • t ;it ans «ie co:o.i. nom
rAllemagne 'i si av de;

7 ! ■ p - al >n ndberienne esT ;>eu
accesrtWe à propagande ho’che-
viste. a que.*' exultant

U’imme”. pe*spective« s ouvrent
levant ce > •' dorî ’a t!**5' 'nee est
JVga er le- 1 /ats-l n s et le Canada.
Les Vlemir *i \ jettent leur dt volu
our une poli .c a lorgne échéance.

mais aussi pi'ur en recuei 11 ir des
fruits dè à p re*- *nt.

Gomme tou m**» o*. »'*.• t notre
luteur, nous .uff t'oti'S au;ourd’hui
le a d sotte le ma*, ièrej» p emicre.'.

V et te 'Ctt c plu fort? ct plus ac-
%rntucc tjuc 1 a us grande a>'idite d*'
errite ”f*s r ' r eaux dont P nivom

faire preuve anrovionnis tes le*<
•nt j - s. Si a la i">,rueur on

•>eut encore i5. uter sur vuie paix
avec ou ans ,\r exior.s. il n*y n a ru
ne controver porïib'V lorsqu’ : s’a-

©

Toute autre cho.;e e«t la Sibérie 
>’<*' lame l’auteur. N’oat-cc pas uni 
"c >. *n c ‘ pa* definition * Dès io \ 

i ne s’agit na^ pour LA. cmagn 
^exploiter la Ruswie td’Euro, t. ma.s 
de travaii»©r avec elle pacifiquement 
ci toute aérurité. attirer ainsi dan*
' n orbite un voisin fort de I est sut 

lequel on peut s’appuyer pour te 
ce qui est politi'p;.* ommorrta’e. 
par cela même •» t .»yer le chemir 

.*re pour la traLion Acoru»m' pu.' 
a > Asie. et. ax*ant tout, en F

On voit bien les p»* noipe«i et e- [ J
méthodes. Ma» que', avantages t ♦ 
S.Se- e peut-c1 le procurer aux Ale .j. 
mardis ? ! !

i
‘i*

g n» *e a un climat ra\A>rable. le su 
po’T cie arable atteint environ ôOO.' 0 

kilomètres carres, «v qui n’est pas 
loin d'ega er «*eMe de t.» it l’empire al 
cmand l«e b c de Silr'nc. b*en p u 

<p;c l'élut de IT'kra ne. pourmL. en 
o »s d'une guerre .ie longtîr u“ée de- 
v a u ’ d'un anpo nt p1 vieux p» u * 
empires centraux.

rem i ères
L'En* ente

peur pa

i tc ou sans mat.ère.’»!
•

<se»*?i-t-elle les Alle- 
j;t envoient «tes cmis- 

ne et au Turkestan 
contrat- à long terne 
?s machines agricoles 

>T vlu:e « otte “ paix avec les mfc- 
« P’«miA dont les empires 
•aux ont Y m pen eux besoin T

H.

tr «N ^ «V » »*» ^ *1» tm «N
A

*>t
+

LE JUS - CITRON FAIT
blanchir la peau

3BR imcz

?. Tour ’’élevage les pcr.d.tlon* v
jtont aussi. a.ns>n plus, axantagèu^e 
;ua» dans le. pampas de l’Amêriqut 

d > Sud. \jü SiUr.A' pou* i * apprev 
s me» to te l’Europ * en béta . e: ci 
viandes *ans parle» du heu re. »lont 
elle est de,a ie plus fort producteur 
v»t ic vrod-uta sim ms,

S. Le sous , ol sibérien est t rès n 
«he et >s mtiéres prem ère» que 
’on y trouve rr «ont* pas a n gltre*. 
■ur • que pour a plupart * ut .j sa to 
"e j ,• «# pa> être 'mmoriiatc.

*4. La ^d>enc àv«t©de un système

leur*rs fill* « * si votre* teint 
est haie, brun ou rousse- 
ie. sen ez-vous d’une lo- 
tion capable de le faire
blanchir.

Presse: deux entrons, pour en faiT 
«ortir c m«. au-dessus d’une bouteil- 
p , ontenant t-ois onces de Orchard 

White Agitez ensuite fortement ce 
m»* ange, et vous aurer une roquille 
de ’a meilleure otion contre 1©^ rcus- 
>ours »ie u pe.ui et les rembrumsse- 
mcn*i t'a u* - par le soleil ; vous oh- 
timdre? u* te -t admi-able sans qu’il 
vous en coûte plus que quelques sous.

lies citrons, vous pouvez vous les 
procurer chc: votre épicitr. quant 
.i .x t oi- > c ie Orchard White, al­
lez les demander a un pharmacien, ou 
a un mon h - i d’articles de toilette. 

Donnez v > i* un massage chaque 
ur à a figure, à la nuque, aux bras 

• aux maires avec oette lotion douce 
e* ,»do~an:e et voyez ensuite comment 

>s rous>e irs. e« dommages a ises 
a votre teint par le vent et le soleil 
! ■ pa ‘ i t *‘o n t ; ur fai’T pace à une 
pea : « i.rc, d- ce et blanche Ft pu s 
v * * fa ;• oublier que ce remède 
est moffeoaif.

UN COUP DE HACHE 
SUR LE PIED MET 

SA VIE EN DANGER
( De rK.tre eorres'P'W'iant ) 

CAPELTON, 2. — Un dwiîouneox 
tt peruble accident e*t arn-.^ a il 
E.^éar î.«r.auit, de cette loca^Aé, a- 
ier? qu'.l était à bûcher du bec»-. Sa 
ha'-b» ayant dévié, le coup qu'j deati- 
. ait a ’.a bûche, i! va «ans dire, l’at- 1 

cn.t au pied, le au coupant 'de tel- 
. • manière que le fins en giclait à 
fiots. Sans le secours précip.té de see 
•.rr pagron», cet acc.dent eut pu bui 

corirer la ne. ".TJ cette grande quanti- 
de rang qui .‘échappait de cette 

blcseure beante.
Un medec n fut demande d’urger.ee j 

et pansa la blessure. De blesse est très l 
faible. Mais nous aimons à croire 
qu'avec les soins appropriés il sera
- ur p^eds dans un temps relativement 
as-ez court. 

plôme que donne noitre Institution.
1— M. Kdouard Piché a obtenu une 
moyenne de S6 24-2^ p.c.
2— M. Orner Roy a obtenu une moyen­
ne de 86 17-2Ï p.c.
'(—-M. Gaston Thibodeau a obtenu u 
ne moyenne de 81 18-2T p.c. 

MEDAILLE D'OR.
Offerte par MM. Roland Marceau. 

Paul BecigneuL Sy’.vio Gossehn, Jo- 
eph Du-and, AiLart Brulotte. Hen 

ri Boutin.
Diplômés ne 1917. M. Edouard P:- 

che ayant obtenu Ta plus forte moyen- 
ne a mente cette médaille.

LIVRE DE MESSE.
Offert par M. et Mme J.-E. Letel- 

lier, décerne à M. Orner Roy commz 
prix de politesse et bonne conduite 
-i-rant son cours, d'étude.

DIPLOMES STENOGRAPHIE. . 
L’Inrt tut Sténcgraphtqup Po-ra-.i.t 

;e Montre accorde un d.-plôme ' Sco- 
a::e” a MM Gaston Thibodeau, Hen­

ri-Louis Roy, Edouard Piché. M. Den- 
ni« René, Orner Rov.
DIPLOMES D’ECRITURE.

M. B-H Spencer Principal du Coi 
lege de Paterson N. J. a accordé le di 
plome -i'ecr.ture à M. Gaston Thib.v 
Icau, M. Orner Roy, M. Edouard Pi- 

ch -. M Hemn-Lou.s Rov.
PRIX D’INSTRUCTION RELI 

CI EU SE—
Magnifique volume offert pa-- M 

J.-E. Choquette curé de 'a paroisse 
mérité pa- M Ia>u:s lyachar.ee.

V -'.urne offert par M. \ ictor La- 
chance mc-r.te par M. Roland Blais.

Voiume decemé a M. Arthur Lati- 
iry, offert par M. Sylvie Goete-in. 
nr.cirn elève. etr-p.oyé a a banque de 
Mont r; al.

Volume offert par M Ferdinand 
Baron ctcerr.s a L.an.1. Claik.

\ im-ï off t i - M. e vica 
effort à tous les Elèves «jui ont é 
mieux su i ur catich:<m;. 1 -s de pr-. 
m.erc c on t runt mérite
, ■ AlpAuiric Dearosifr-,

P - x ofl trt pa- M. Hemri-Pau] Pu­
ai d- -err - à H. Lebrun.

PRIX DE CONDITTE.
MamTique volum? effert pa.r M 

fi-.y. r * I.a.Tiar.r? mtrite pair Joseph 
Cn< - ‘nard.

\ jm,’ !. c r : a M. Eugene Ban c
-f.'ert par un ancien <!: -j des Fiè-

Autn o 9 s, mérité par M W 
.c ( i-i-non pneî-ante par M. A-rsène 

L-ax-oie Chef de Gare.
Volume offtirt -par un ami d-e lu 

Ma n mérité par Arthur Landry.
\ ..:r - offert par M. Emmanu !

Di a: ! decemé a M Car -..-n Th'.bo 
d'.-a-u.

Volume offert par M Louis Béci- 
.-- . - crttaire do la Commission
Sco.i.re, liécem? a Arthur Morin.

l’nx offert pa M. Dorât Rrr.r. 
ma-rfland, mente pa. Euger.e LabSe.

Prix offert pe M. N Meroier, d.- 
cerné .t Em.'e Grenier

Pr x présenté par un ami de l’é­
ducation. nw - té par Ern. Landry.

Plum- on-Ça "r offerte -,»a - M E 
Paradis, notaire, deceme à H.-L. Ro\ 

L-.’-re de messe offert par M. Stu- 
as Poulin, deoern-e a Paul Ciapm-n. 

Volume offert par M. I<ouis Bol- 
dui’. Ir.dustnel pour sspeoisvlitieis réu­
nies. morte par M Henri-! ou ' Roy.

\ut.-e voiume. offert par M. Be- 
• -, I.'Homime. gerant d- la Ranqu.’ 

Montré*!, deceme à M Der s R--
- o j> -. cxtmptabilibf et spécialités 
réun es

Prix du B m Parle- Français, of­
fert par le < .rnvté Pe-manent de la 
T.ar - r Française, rrm- té par M 0- 
tr — Roy.

F x d'rxrc ' «-e. offert par M et 
Mn • \TtFm- lemay csremé à M 
E'-r-hege (lOigTsori en “erre armée 

\ irr - offert v*- M. E.-E. I,e- 
gondre c<imTr.e prix dVcnfu-e, méri­
te y*- M. Eddy Bolduc, en "e.-ne arv 
tvée.

X o’-.ime o*e«rt tsar M. N'vpcCe<vn 
B-,r -o. voyasmir de Csmrrence. dé. i 
e no a 'I Wilbe Gmrnnm possr ox- 
v en 6èm- année.

Vo tm > offe-t ns M e* Xîme Hen- . 
-, Laporte, mente par Y. François 
Baron pour g-ammame française en 
rte année

Prix d arSJuneticsie offert pa- M 
lx>u « ! -a»ihanoe. èchern. decemé à 
M F.mcsd H-ig,r. eri rte acmée.

Prx île gxxxc-npb-o. offert p«- M 
et time Jn»nh Roy décerne à M. 
Theo-Lv-e M icbaud.

V.alum.’ offert pur M F,ugère î j>- 
enence. cecenve a M Joseph I «von' 
ix-u- H stoi.ne >du Canada.

Pr x (Pane-fai» offert pa» M. et 
Mme l.-sepb Roy. mente par M Lé­
on BécigneuL

Nooime offert pa- M. Léo Blais 
medC'-ct. poir- rrthograpèie decesmé à 
M Emile Importe 

Volume -offert qw M «t Mme Sta­
nislas MkAunel. décerné II M Ibs.is 
R v. tv- rr oomptatelits

Prix de etenoRTsphie, rior.té par 
M (,-a-çovs Guérin, offert par M 
l'omit Rsire. maincAwrd.

Prxx de Vrrtruv fr. et a-^r'., déoe-- 
ne è 'I Ma then Cloute- offert po- 
M Donat Rene, ma -chanc.

v. A SUTVRE

f/

SAVEZ-VOUS
QUE LB. MAGASIN LABRECQUE ATTIRE DES 
QUATRE COINS DE LA VILLE ?

POURQUOI ?
Parrényie les prix de ses marchandises sont en pro­
portion de ses dépenses
Réfléchisse* . un instant seulement et vous com­
prendrez que moins nous dépensons plus vous épar­
gnez. Nous vous invitons à venir voir les prix de 
nos marrhandises-sèches, chaussures, chemises, 
cravates, bas, etc. — Ce magasin eat ie rendez-vous 
des gens-économes.

JOS. LABRECQUE,
TEL. 1413j. 73, RUE GALT

Rappelez-V ous
qu’il y a une epicene sur la rue Galt, au No 121 
qui est recherchée par les gens qui veulent écono­
miser de 10 à 25% : argent"comptant seulement.

<< -
k

Connaissez-vous cette place? . C’est chez Verrette, 
l’homme qui protège le travailleur par ses prix ex­
cessivement* bas et qui possède toujours les épice­
ries savoureuses.

\

. Une visite vous .^suffira pour mettre à l’épreuve la 
courtoisie des employés de cet établissement.

T. Verrette,& Cie, Eng
TELEPHONE : 294 12L RUE GALT

ACHETEZ A

L’EPICERIE J. A. Charest & Cie.
JOUR DES ‘•BARGAINS”

Mercredi et Samedi
Nous avons une foule de marchandises 
que nous vendons à des prix excessive­
ment bas. — Venez voir !

T-

Au Comptant'Seulement
VENEZ VOIR

TEL. 8S2. 24, RUE GAET

Nous Inaugurons un nou­
veau systèmed’Epargne

Lisez attentivement notre méthode future i
Tous les jeudis et samedis,, nous donnerons un es­
compte spécial de T*/*%rtmr toutes épiceries, à l'ex- 
i .ption du sucre, de ta farine, du beurre, des oeufs.
Tous les autres jours dels semaine naos donnerons 
5 d'escompte. — Ces escomptes ne comprennent 
que les achats faits au comptant.- payables en prî­
mes après que le montant dey chats est de $20 oc 
till’s. — Venez bénéficier de notre nouveau système 
— Toujours en magasin'dw épiceries de choix. —

Livraison à domicile.

E. IRENEE BEAUDOIN
TELEPHONE 903. 57, RUE ALEXANDRE

L’HOMME D’EXPERiBICBBftffS
MfTIEfl

doit avoir la préférence sur ceux qui n’ont jamais 
fait d'apprentissage.

Il n'y a seulement qu’un atelier où-tes réparations 
de chaussures soient faites par un expert ayant 35 
ans d'expérience, et cet atelier est

llit PUBLIC GUJUUMItlD SHOE REPAIRING
N. FOUCAULT, Prop.

201a. RUE WELLINGTON
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Petites Annonces DANS NOS THEATRES
►-+-+

FILLES OU FEMMES 
DEMANDEES

JEUNES FILEES trouveront ici 
emploi permanent et -in travail fa- 

Bons gtgei. Installation de pre- 
l:^re cia>te. S'adresser July Key- 

A Co. Ltd. 84-J.n.o.

iV DEMANDE une ee^'ante nour 
I vrap c< "«ra. S'a ires-*' a Mme Mc
[■evert. S3 1-2 Boive iere 107-6 P

>N DEMANDE . o jeuer f■ ‘e jevu-
rerdro ut '» ;ft’ - une phaemaoi». 

Ser re Gaule ' M. La TnBurn*.
107 J. N. O.

PN DEMANDE imménatenicm une 
Ile de tart’e Devra pa-or lee deux 

langues. S'adresser à l’hôtoi Ne» 
Sherbrooke. 168-J. N O.

HOMMES ET GARÇONS
DEMANDES

fP

J a US ES Homme*, il vous ftudra up 
Kur âpprendre un métitr, vous »«• . 
net mieux Je ccmmencér 4è« mmin- ! 
temut. ChaTu> excTpt.onnjile pour 
es jeune* rarçons «xempu du »ervi- | 

<V' ^n.litaire. S âJre^ôer à la Julyui 
K.&)’5er Co. LtJ., Rue Frontenac.

7Ô J. N^O |

ON DEMAND K vieu x ajr.'-nt- pour 
•«nnre *1»“» phoTunrruTïhe* do Hmnbfts ' 
ruskrqj*» SaIai^ H coinm r pmir 
une ♦ianir un ruons au S’arirMWT 
hoir*» .r»0T) La Tribun^. 107-6-ch

On DEM A ND E ïir.ired atom *\t un 
boulanp^r. conna ssaxt a prépari»t:<vn 
dej> “bun.s" roi’ H*n pâtsajuries. G^o. 
A .Sherbrooke lOK-J. N O

h N DEMANDE une vendeuse dVxpé 
■Pience «u moyaein Kushrer.lOP-aï.N.O. Est.

ON DEAIANDF un e«>rdnnn*.^r ou 
un bon anp’vnti. Bons jf ipee. Empo 
permanent. S au -tau n >!4 K ny-

10S-.I N O

Maison a 
Louer ?

Ne btisMs pas on loyer vide. 
Faites* donner des revenue a vo­
tre propriété- SI von» voulez 
pouvoir choisir psnni un bon 
nombre de bons locataire», ser­
vez-vous du bon moyen, dn seul 
moyen sûr et expéditif: Annon­
cez. Adreeeez-vous au D«pt. des 
“Petites Annonces”, “La Tribu­
ne”. Tel. 971. 25 cts. pour 25
mots.

A VENDRE ! POSITIC* DEKfihDEE
A VENDRE. Une stiperoe forme tie , UNE JEUNE FILLE demande un 
S50 acres dont 200 en culture; éra- | po* ; o.i dan- un bureau .»u dar - ur 
blittrc, verger, y compris le bilan 1 macsain vu autre pla ■ . rc.-’-a; pa,. 
CetU raegrlflque propriété « aituir 1. n-.v.« crapb - -t '.a clav
it deux àiüo» de la ville de Coaà-ij-r fr;\;ica,-e; ;>:uv ae rraidrc

Théâtre Premier Théâtre Princess
SOUS LA MEME DIRECTION

AUJOURD’HUIAUJOURD’HUI
Clara Kimball Younir dans

THE HOUSE OF GLASS”
Un veritable triomphe aeus Unie le.- aspects ’t 

l’une de» meilleure, et de- plu» -eilcuttes et imclli- 
ijentes vues .ïamaie encore faite-.

Aussi WEEKLY et COMEDIE.
VENDREDI

Harold Lockwood, le favori de tout le monde, dans 
“LEND ME YOUR NAME” 

DIMANCHE
Irene Castle, la plus populaire et la femme lu mieux 

velue en Amérique, dans
'•THE MYSTERIOUS CLIENT”

Avea-vou- jamat» connu le magique du sourira 
de bébé ? Voyez

\ BACHELOR’S CHILDREN” 
iresentant Hurry Morey et Florence Penhon L« 
sourdre dn bébé et les doigt» do bébé changent lo 
cours de ‘a rie d’un homme.

Ansst comédie L-Ko en 2 partiea et un weekly.

BIENTOT
•roll-THE FREEDOM OF THE WORLD”

Une vue de guene en 7 parties.

l!=s

SUCRE­
S'ew-York. 1er — Surne NrsR.

ferme -rame par nwuLn eenarifu 
-- SA.OS ; d• maf*.-, . -vomireJ 
Sucre raff me, farm* ; en brajuerte 

ec- asa, Sd.T# ; mou. ' "A'', $8;
— eeaux. SS* ; «n pourfn- 

••XXXX". $770 ; an poudre |' «.v. 
- itrté fm. S7.S0 . daasnond A” 
.40 ; pour ta co..f-ecr.o “A"

*7 «0; No 1. 1755.
Tl ' .

POil MBS DE-TERRE—

1 CHEMINS DE FER

Servke en force le 2 Juin
Le prix <lae pnswme» de w-<* ,ie- 

ruraix- farme Par rmatrmod-aire 
de».facteur» ou.paarrhand« à e»m- 
tniaean “joiibenr". Lea M onra^mee 
V*t»«k tr ' aorvl 
îî.éb :'kne pena 
>r.t eoeo Jp'ik et

1918
BOSTON et NEW YORK2EXPRESS 

tous-le» jours
Depart de Sherbnooke 8.05 a m.
Arrive a Levis 1.30 px .

voutfuae pasi|ii'a | Arrive a Quebec 1.3u P io­
de twrne rouge | PASSAGER
McIntyres. t2 !e i tous les our» excepte laidunancha

A« Majesté
AUJOURD’HUI 

A 2.30 — 7.30 — 9.00 heures 

Une grande production do 

CECIL B. DE MILLE’S

“Old Wives for New”
Cent.- vue peut «gntfier une 

vie de bonheur pour vous. Ne 
la marwjutr pa».

COMEDIE — TRAVE­

LOGUE — ANIMATED 

WEEKLY
L.

DES MANIERES SI 
COURTOISES SONT 
TOUJOURS ESTIMEES

Au CASINO
MERCREDI «t JEUDI Popntaira 

Baby Mane Oabnme. dar» un nou­
veau gpnre de pièce - A DAI G HT ER 
OF TTfE VTESt ", remplie d excita­
tion romance et de rma, en e partie- 
Marie Waloamp dan* ‘THF LION’S 
CLAW8”, an 2 parti»» Amouvantaa 

WILD WOMEN’ AND TOME 
MON’S”. Une autre fame-ja.- ..mndie 
Sun.hme <m 2 parties. Ans» un» c<>- 
d-e Mutt et Jeff.

VENDREDI et SAMEDI Speeia.e 
Mary McClave.n, dans "THE MO- 
DEL’S CONFESSION” 6 nartie» 
Charlie Chaplin, dans "A NTGHT 
OUT".

DIMANCHE seulement. c*nn-l 
Myena, dan» ‘'BROADWAY St AN- 
D.AL".

ILE MARCHE 
DES VIVRES

LA PLUPART DF.5 MAISONS DF. 
GROS ET DES LNTPF.POTS. 
CHOMENT LA FETU DK LA 
CONFEDI R \TION CANADIEN 
NE.— LE MUV DFS .\\IM\UX 
\ I\ \ NTS CONTINUE DE FM. 
CHIR

sa.- de 90 Ib». •+«* Varbetew'- ‘>x- 
«æ " 1^» p—>aa de «n-we n.ns 
ie*-e <laa BNate-Ume Vn 1 a»
lient A rajanm de $7 50 le bartl, et 
|m No 2, k 96.

VIANDES FTTSPEES—

La ambon de * * 10 livre» 
M mm Va Hame de 12 
Fv,r«*. 14 à 36 aro» ka 'hvm :

Depart fle Sherbnooke 4.90 p.m.
A , . 9 29 p.m.
Arrive à Québec 9.25 p.m.

Char buffet de Sherbrooke a That- 
ford Mines, tou a lea j oara exuepte la 

I dimanche.
Pour horaire* et»*:it3re» renseigne­

ment* eVir-mi,»- .taix egente de la 
compagnie ou a G. D. Woodsworlk, 

cote I A G.P . Sherbrooke
Ai:., --- --J----------  ------- ‘
plr LES SOCIALISTES AUTRICHIENS

Ir-iri '*‘2 • *W *m * ixrr. tar«ii>
qv* V m,rd fmry* a rtèjwv ” /<urich. soctailiSM a«#n•
"f>T«4kfA#‘‘ HArfv>r, 4*'' h 4V» hw ha ..pTV' T»A'ur j^r •
> lard fini vx Windsor fie <4vi>x du' % hn*A ,]* r-> ô#»

SPORT
LA BOXE

cook. Une partie au comptant, le r<»- 
t? par pa'or»“cut? faciles.

P’uarfeura autres propriétés avan- 
tafeusas à •» endre dara le district <:« 
Ccaticook; d<» oO à 4C0 acres. S’aAlre*- 
bt* à Pavreau ot Cie. Coaticook.

36-J. N. 0.

comme ce : « ere. S*adr?«*sr à no­
tre boîte G. La Tribune. 107-2-P

G* iîEtfA<îDE

A VENDRE 2 gros chevaux de tra­
vail au»si un bon cheval iwgtsr pour 
promenade chez L.-O. Noel. 99-12-eb
À”VENDRE lot 4, rang 2 S. E. 
Garthby. 190 acre.-. Lots 6 et 7, rang 
2 N. E. StratforvI, 50 acre» chacun. T
y a une bonne récolte de bot» de pul 
pe et de bo;s de chauffage A faire ?ur 
ce» lots. S’adrease- _au Cé.i-ar: de la 
Banqu

MAISON de pension pour 1C 1-om- 
me.» de.mar.die dans les environs de a 
Canadian BraL hoc Cu. S adre-.-aei 
Capi-r 3. La Tribune. 108-4-P

ON DEMANDE il louer un* terre, et 
entier on une na’ tie. avec le stock 
S'adresser « Zacharie Gosselin St-lA- 
Crossing.

'V
108-0-P

AGENTS De.MP.UCcS
Nationale, Sherbrooke

88-J. N. 0.

AGENTS DEMANDES. On demar 
de immédiatement les homme- bon 
néte- et respon.ahle» pour vendre 

------------------------------------------- . M ro. fa m eu \ arbre- fruitiers et d’or-A VENDRE deuy •aurrt.uxAyr^re» n(,.7!inui; .i, Perri
enreg-stres ne en ay-rt l»ié. * -, réservé. Article* requis grau»
sev à Théophile Hou.e, Si -German de p0,-édün5 jnc nepinière de six
Grantham. F. Q. 1 t-n-r i cent, aCl ,.s. No» produit» son! de

haute qualité. S'adresser Pelham, 
j Nursery •' • . Toronto, (.’an. 97-00 ch.A VENDRE un cheval de voiture 

de travail, p sau* LOcn ri-re*. S’ad ■ 
fer au no'222 Wall'ngton ' ■

gasoline
» I.CüSrt

A d’F N DRE un b-cycle 
"7ndi: n” en boo ordre, à _ très bon 
marché. S'adresse: au no il. rue Ga.*

104-G-F

A LOUER. Un magnrin. coin Aber­
deen et Alexandre, bon poste pour 
magasin de m.i-ohanoises sèche», de 

-L-L j chaussures, de chapeaux ou restau- 
im ‘ùiate. S'adresse;\ VENDRE boutioue de forgeron a- ran.’ For o -«.on. im-Uiat''. S adresse, 

vec outil Uge et stock complet, en plu» , au Populaire, coin Aberdeen et Alex- 
1490 pieds de franc frêne, avec loyer and- JS-j.n.o.

famille. *itué« dans le rentre dupnu --------------------- ------
villege d’Aacot Corner. Mngr. fiqu 
po;,„e pour tout forgeron. U tout è 
vendre a ha» prix et condition» -i 
V» S’adresser à Arthur Lagueux. Bu- 
-eau du Shérif, Slierhrooke. Qué.

104-6-ch

A LOUER une chambre meub.ee au 
t i 10a rue L-onrda? (homme préforéI

108-1-P

SOUMISSIONS
De» soumisaionr. pour l'érection d’u- 

Ace'.- c-nsnlidée entre Capelton et 
E-iati». dans le canton d'Asmt, d'i 
^Té« les p'an» et devi» expose» au bu­
reau du soussigné, ou eu bureau de H 
G. James. *.tvlrtectc. Sherbrooke. •' 
pont reçue» juscpt'à wx heure» I . -M 
v endrad' 5 juillet On ne s'ergage f 
accepter ni la plu- haute, ni a p.u* 
■»rw« de» goumias'or. Wm. Baker

----------- . . - Ber-Très.. Cominisaaire de» Ecole* du
neoveaux pneu*, e-ntieremont rajxarc a pttT,t0T1 d’Ascot, L-nnoXVtlle. Que 
neuf et sus», bon que neuf. Of ter. ,
pour moins du quart du prix or grna. — . ----- — ’
S'adreseer à F.-N. MoCrws. Sbarbwo , PEhBU
k- 91 Mcr-S-T. N. O. j  ------------------— —ML_,TLLr _
__  __________ __ — - -----------(PERDU. Un pneu Dominion on x
A VENDRE Terre de 100 acre- a™ j* t.g, entre Bamston et Sherbrooke 

i#a.nt. 4 m ile» de 1* |np,,rjrnrr au No. 7 rue

4 VENDRE terre de 200 acre», avec 
tout ’e roulant. 23 vaches 'altière*. 
19 aot—’ jeune» animaux. 1* veauXc-O 
cochona. 5 Mievaux. S’adres-r « Ln 
lippe Paquette. Paquetteville. Qué._

10o -7*1

A VENDRE un char OMamobiî*. à 7 
p» nouvoVem^nt paintur^

10R-7-P

ou «ir?
7ànno ranj d'Ancot, chemin D® 
dresser ê AHélaH (»oulet.

au No. 391.
Brooks ou 

106-6 ch.R '’’R8'* |téléphone/
ipg.q^-h PERDU Ce m»'.in. su» le marché, un 

porte-monnaie contenant environ *. 
Retoiirnei No. «2 Queen. Mme Hd.
Bélanger.

IMS*

fontrat de la Malle
DFJS SOUMISSIONS CACHETEES. 
•dre*»6*s au M.niatre de» P.iete*. »e- 
ront reçue* k Ottan-a juaqu'k m d . 
vendredi, i* 9 août 1918 pour le tran» 
port de» M»*.lec de S* Mejes-é. »on» 
lea Corrfiit.on-s d'un contrat pour un 
terme denjuatt-e année#. 78 fou par -e. 
inaine, entre Lerinoxvtll» «t le» ^are* 
de .-b-min de fer 6 commencer !e 1er

(JV noftee Correnpoed-art)
PLESSIS VILLE. 3. — L'«ve g incre­
ment National »«i »’«*» fait la aemat- 
r - de-niè-e. et tout f'eet pa--*" dans 
'- rrvô'fiew ordre. le» population u 
.. -np’ris amplenimt qu’il etavt de nr 
devoi.i- d=. îî sounwttcse à ia loi, et 
•oui les c.boÿerks, bcnur.es. femmes, ou 
v.ters, ouvriérea» jeune* fiLc.*. erA-ah: 
-, 'c- bureaux d’anrecrist l'em.nt.

M. .» docteur Alex. Bîcmdin. reg s- 
. ■a- e pou-' ’e comte de M-gar.tjC, s'­
est d-nckare satisfait. Auesi nous nous 

fanson* un devoir de juet.-.ce de le fo- 
■ pour tout le tact. Va délicates- 

,e. et '* dévouement dont il a fa,t 
,rfuvé au ©nans d- cette semaine d’- 
-r-egsurtmert. r-r on montrant de 
., D'gcstr de vues dans la nomsncla- 
:urc des 30ti»-’'©TWtrniree. ou soit en- 

,-f tTl founr.i-wanè de* données «Xac- 
- s ot des explioataora vraiea sui' cet­
te question d7enr«sgBis4p<ement don. 
beaucoup •appréhendaient les conse­
quences.

Nulle nomnvation ne pouvait être 
-du» populaire et nu’ homme ne pou­
vait. dans l's dncHMtMIMM» a.' ' 
o’.us dél.catdmtmt et intellndemm'■n’ 

Nous en clnnnous tout le crédit 
au Dr. Rlor.din.

LES QUESTIONS ECONOMIQUES
LONDRES, 3. — Durant la 

rraiîTe jmsâée. ’a conférence do la 
ruer.T impéritalr a Loncires, cs-t oc- 
i'jpée iwirbout 4e Afférentes phaees dr 

m politique economique de l’cm p lire. 
Dus ri rcvlut iom eut k te pa 1 P» ' 
c « rA-nftlet«rre ^e -Hberait de -

jia nidation a aouiS le contrôle de 
*A!ieir agr.e. et puerait de sérimu'e 
!Ti:.nire-\ prrur recourir IVmph'e 
. t e T'erdre capable de réparer 

.g torts ircak-ulahieri causer cet- 
e |fuc’Te. et de «auveg^rdor le com­
merce ..nLastriol. Plusieurs métho­
des pour arriver a ces fina ont éto 
examinées.

J>r i^.narvde difficulté pour l’ALsma- 
ir.e de 5e procurer des matériaux 

•uus a été la cause de la fermetuie 
pJusi#uns de ses yndustnee. On 

t dans la prefise allemande que

U RFNCOHTRE DUM0Ul!N- 
SULLIVAN SUSCITE

UN ViF INTERET
Les trois rencontres de boxe à Vat- 

f.xhe au Stadium de Sherbrooke pour 
samedi soir.le 6 courant souàè>«nt nom 
bre de commentaires perm- les ama­
teur* de ce sport.

La première qui consiste en un pre- 
immaire de 5 rondes, verra aux pri- 
c deux jeunes boxeur* Wauv: Kid j‘71*- 

Légaré, qui fait non entmiu'vment aux 
e» de Isa Gaieté, et Young: Aston, 

qu. «’entraino au Y. M. C. A. Ges deux 
jeunes promettent beaucoup, dit-on, 
et le résultat o?.t incertain.

Jos Burn* et Arthur L roux pren­
dront part à a deuxième rencontre, 
qui est de 10 reprises et la derniers 

~ * ~ul-

MOVTRF.-'L, 3. — La wlonart, 
pou1 ne pa." d.»*e toute* *** n ai*ens 
de grros ch»ôirai i i. hier. U rite c!e la 
(xm^éderïitioîi canadienne, de aorte 
que Je commerce de«s denrces ajimen- 
tfirrcs ctait pour ainsi n.r? au repos 
c(»mplet. Cepfiuiant. pîufi«uvs com- 
partimcnitK n’ont pa- suspendu leur 

, activ'tc. Les ab-attoir*. pa • exom-
• T o t a'x*omp’i la be«oj?ne usueL
> Pa mute do l’avaJanoihe d’am-

• maux qui «nt été jeta* sur le mau- 
. ché. la femsfne ^fc^nièr'' , — »' «-

ant he qui r>pa*>*a •' taDcoment 'e*.
! ''C^ocns de le clientèle. a ft’
! V.eit se d*s prix fa*.1 «entir en­
core c^tte .semainet bien <we des | 
ots ert.f'T© aient fsa t retour dun<* ; 
'’• cf-ntiv».* i-u.'Turx. Lea arr-va^es 
étaient donc minces, mais suffi-1 

i t er.rDre à kt derranie, le* 
scfhcteuffii ctjLr.t ompl’cnr-i^ peur 
vue Los prix or.t eu beau Wa-r^er 
dam dos proportions variant d? 50 
voue à $1.50 les 100 livre* de boeuf.

mouvement de* affaire.’ a et* 
x^tneint. Le petit ! a égale­
ment décime.

Nous cotons : —

44 à 4**' mous; at ts tard **~m* 
*o- 46 soa* la Iwre.

BETAIL VIVANT

ioumé»» '■n‘0»yruin* à AOi> tête!* de 
bétail, 360 moutrwr- «n agneau; .
500 porc* et 47ô v«*mx T>«m j*n> 
s’étaMwaecit comme «rrt’ BoirviL 
Ions, de eborx, d<* 412.30 a $14 ;
bouvrlVvn* «ie boucharié», ^e u&wtt. 
de $13 à $1.3.2i uon« de 12.50 a 
r 12.75; tairreaux »ie lM»i>cheirie. ne 
choix, rb $1 ’ AO à $11.75 Ivm», de 
$11 à $11236; vache* bouche
ne. de $11 À $11.2.’» ; boas, «b 
110f>0 a $10.7^5 , mo»itirw’* de l’Oy 
tarw>. de $1»3 à $13.00; mout/ms Au 
Québec, de $12 à $1*2*5O'; porv^. 
choux. $1H. mt*rpn. $Î6

NOTA. — l^e* pnx c»'te»* ci-dee- 
ma. pou1, œ q»u' ee4 suirtiMK de 5a 
far'.ne et des produit* laitéere. ^r*r.t 
ctux (?a produoieu’*- ; 1**^ putros
sont générajenwnt ceux du com 
rr: ce < c frros à Moneree^, », moi.n* 
que qualifie <iio«e n'mdique le 
contraire

irnarre
Wind- ,.v out npprous a. dkirn*

t ' »rue '•** nat.i ms c* demandé llptm- 
Wiaatfnant d’une cnnd •«fe.mtton aua- 
t ro-ho* r ro’. an < 1.4 n ai.on* a\itor'urme^ 

r »qu, la rs-staurar on. awc remiao 
i d’ndfTmviU* de «a B«qe*que. arvnom.ro 
1 k* **Vienna Ar*be?ter 2ioitxrnfr”.

IVs réeolutioiwi. a.toptaes |»ar les 
sociatvnter. rmn u«nt la corlfianoe <io

dans une paix mmvpleiio 
que. (|U récclera.^ îe^

Aux -ivaStotr* de 'dFer - Pacrf*
•■pie Canadien”. W amvajree «b la 
semauie <^o»e *v rhtffrmvt * 1.150 
tète* de jfrœ béfcaïl. 6PO mouroiv» o;
.«rnrtsux. «50 pnnr» et 1.266 veaux.' (,ep 
%ver|dart *t*e W« de

! qneations de î’Viaaee-l^irnalne, d* la 
Po.offne. du a Tienqinc. de 1 expane on
de ITtalîc ef le- cobr iea des Trop b
que*.

o

K A Rî N E - E T A L O N— 

>rd “f.o.b.”men
ea".

Mont

non la moindre Dumoulin et S 
!;van, autre de 10 reprises.

Le? pu£^!8tts arriveront en vilrte j 
vendredi soir, et le programme com- 
mencoia à l’heure fixée.

l^e* billets *Vnbv»onf rapidement. | 
nous dit M. Cloutier et qu’il espère i 
eue cette soirée verra encore un~| 
p’us grande assistance qus la dern è | 
rc qui a été à tous point* d« v\>~ unr 
magnifique cxbbit on d« .scicr.c*» e- 
d’enduranc*'.

Si vous n’avez pa '•^serve- vos bil- 
etF. faites-le de* main tenait. N-» pas 

«♦.tendre le «oir du *> pour éviter T*en- 
combrement au jruichet..

OAliS LES L'ClibS MAJEURES

Livrab'e chez l’aoheteur. 
En lots fnsctionnes et aux 

ciers.

LES ANGLAIS EXPULSES
DE FINLANDE

Stockholm. 3. l^e rorre*pondant 
Agence Sir .«se de* noirvelbs. h He 

s r.cforfi dit quV a appris dhin^ hau- 
* u ton té militaire qu’il a^'a^t e-*' «lé 

c ■ ■ i t lundi d’expuleer tous he anjf:ar 
de îa Finlande.

AU TABLEAU D'HONNEUR
1 er*drr«. 3. Lt chiffre de* perty# 

arq^la e« ;mtir le moi* d* juin «’•dèxv 
.s 141,117 11 vw une Icgère dimiiiutjo^ 
sur o mois p"i<eiient **ion* crie ebiflfr# 
lie* [H’-rUw sVtuit é.e*'e a

X-iici ÎV.at d x’lé WJ* perte* p-Hi-**
| le moi* de juin :

Tue eu deed's à a auito de bwa 
ur officier.' '•Ifi; *old«fts. 17,-

R’f v ■ ou mar-puaint. a ’’appel; Of-
ific er.s. 3,619; aold&ts, 119,Si8.

le pertu.b d* la semaine dernière 
r-ont les Hirtventca :

1 uc< ou morts des suites do leortf 
•effsure* Officiers, 142; .«oMats. 4.*

Bleues, r! uma'iquan-* a l’appel. Of- 
ficier«. b&3; ««'Idata, 32,244

TERRIBLE EXPLOSION
Tjomires, ”. — On sn’ncnt-i- off.oif* 

i .•ment u'un* oyplosinn k l’usnnc 
j Ig "National Bhe F iling" dan. 

M.dlaTvds. Kind' oir, a cause 1k morb 
dp 60 à 7(1 personnes.

$11.1.7

OEUFS-

Les ai—ivag—l d'oeuf;. sr ohiffront 
pa'- I.9K0 caiwv»». contre 1,760 pour 
'•e rr.f T» jwr de la .-.entain? pa1»!-*? 
c- |.î» . 1 jr U journée l'n'irspQ.r- 
elante de l’an dernier. I/o» arriva­
ge. de la .erra-ne close samedi der- 

prv-ertent n 9.177 cajases. corn 
k (*,924 pnqr ja hui- 

U enre et à 10.207 poun' 1-a 
-r.a ne ce l’aT-née derrnièrr 

-,v rjœ arrivages de ’’fpo 
,ii ■ i ■‘■i I "r mai a ce iaui

pai alrirer

me

LIGUE NATIONALE

A New-York;— 
Philadciphie 
New-York

A St-Louis:— 
Chicago 
St-Louis

Chicago 
St-Louis

_ A Boston: — 
I Brooklyn

H E

(1ère joute) 
7 II I
1 8 3

(2iémp .iwié'i
6 111

s’établit .à 113.330 rainws contrf
Iv 1.4^7 pour la meme pfl■node de
1917.
Ofopfs rérwiTnfsiYt pond’i-.

rip î»rem*er choix. 46*
Or-.if * No 1. 43s
Oeufs No 2. 39s

BEURRE— i 6

tu de 1700 filature.» <îe coton. VA Hosto-

u-rc. pour n 
29 du mers m 
à 19,237 colla, 

Indlo-jc un fifV-b ; ssrtrerr- de 
col; o par oompanriaon avec 

aug- 
raj) 
Van ide

r magne n 'on oompii plus que .0 en 
•at de maov-Kor ; qu'au lieu de 43,000

ci attires de soie, ri n’y en « plus que 
.390, et que des 720 industries d’hui- 
» en opération, on n’en voit p us qm 
r,. La rorêtié de5 mrEnuAwrures dî 
.■hauiseuves de l'empire ge man-quo 
est aussi fermés.

Avant '■* guerre. i'.AUemagne irr- 
p,vrtaa< pour ï2.70.0(W,nOO d? maté- 
-laux brut», peroir faire tr.wrchgr worn 
comma-ec.

A Pittibu-g;— 
Cincinnatti 
Pittsburg 13 2

LIGliE AMV.RR aine

LE VOUE DU BONHEUR
A la (ernaase d'un rafé. sur le 

houlr-and k Paris, sont a**t* un ao.- 
196-2 ch dat as-esigV »t un.- ittfirmiàre. k la ta

------------ hle vnialrre. deux crfificiors eotnmen
IW»_______ t«nt. è voix annor haut«, les opéra

rzsrJ ss=y »
peuvent *’adrc***r k A.-T Labri® à | ch®trt légèrement V bra® ^un 4#® of 
f* MvinufReturn Auto Platon Rir* Co. | Pbu* ha*. Je von® «n prie Ne
20C rue Wtîlinftof.- 86-J.N.O. par]M paR d- a sorte de Soiseon,.

A Philadelphie:— 
New-York 
Philadelphie

A W'a:)hirg*on:— 
Boston 
Washington

A Cleveland - 
St-Louis 
Oleveland 

A Chicago 
Détroit 
Chicago

Kl

1 <es arrivages de 
huitaine evpiree le 
cours. s'étanGaoent 
ce qu 
1,431
ia huitaine p rcccdosvte et 
mmftat.ion de 8,111 colis
port à la même •errarine
passé tandis cpie W h '-rivages de
la porrode comprime e.ntss' le Iq- 
mai et ce jour, font resworfir un ar- 
crrtaseiment total de 13.696 oodw, 
eu-- le rré.me laps de temps l'an 
deerkier le» arr.mKgos de beurre,
d'-rant le mo-s de juin, ae total;-
aont k 64.002 ool j». cantraataa» ate<- 
7f, non eo’.ls pour la même période 
de l'an passé, aoit une p n erres «mn 
de R,912 crrlia 
De htaiCTWTTe, Kw.i’

dhoix 43 3-4 à 44s

Détroit
Ch-ciïgo

(lére Joute) 
2 7 3

* 11 S
(2ié*ne joute)

11 15 2
* 10 1

HOTEL INCENDIE
LkKxV-T. N. H . 3.—la Flume llcsi- 

ee, h> fnsn-.ix l.0*s' d’été d’ catfce lo 
' csîi.té. a Ko 'vmp'.ev m-mt détruit pa.- 

o«tob-e 1918 prochain. Des avia «npr- hir pree-mil;. cau*nt
tue? contemn’ des renaalgnemsnt» ^ pertes rc t..r> ' de $75.000.

FA (Jésigramt le blesse
__JJ «ai de là-ba* ' Et il a fait partie

de l'atm*- qui a rhas«e de Soisaons
l'euvah «aeur «n 1914.

Irta off’.rter» se turent.

CHUTE MORTELLE
plu r. d'a-i/vs au sujet des conditions 
du Contrat projeté peuvent être yua 
aux Bureaux de Poste ds LannoxviF.c, 
P Q et au bureau de l'inapseteur des 
Postes, o) Von pourra «usai ae provu- 
rar des (onr, dr aninviasion.
BUREAU DE LTNaUECTEUH DEB

e^suTaiKTO"» sor t minew.
Le feu fut découve rt sur le toit et, 

attendu qu'il n’y a pa* d’appareils à 
iTrttr.die, 'e bit memt fut détruit de

LIGUE INTERNATIONALE

R H E
A Rochester:—

Rocheste- 9 3 3
Baltimore 19 19 S

A Toronto:—
Newark 2 4 2
T oronto

A Binghamton:—
Hyracuee
Blnghameon 

A Bolfnlo -

* Dr bmnrtrte. bon
I ohote.

De 'ai.Usne. haut 
rihoix,

Dr iathonn, bon 
rtioix.

FROMAGE—

Les arrivasma

AI 1-4 a Art 1-2

us 1-2- TOs

37 a .T’a 1-2

Fort-Worth “Texoe". 28. 
dot rnotnea OUfford Anderson, 
DaTaa "Tercaa'', a fait un* chut*

de fromage pour 
>ta »e.nrwtnp écoulée aamedl dernier, 
ee prosonitent à 87,671 bo'tw. ei 
wugme7.uet.au de 13J>4ô boitAr par 
rwppovr a f* eemauie jlrerlfelsrvti'- 

Ht on rten. rm.tae «le 7 7419 boites 
par -»pp.rt k la bsiémiae corr^ 
poodante rie Tan dorrfier. œpan 
-tant q.m la C.otaV.éé oe.s arrivage* 
de b» pe- ode qui va du 1er mai h 

i q(, josr , a.x*uee an iiéf'cH de 29A49 
botte*, pa- onsTïpaT-gkaon avo- le 
môme laps de tetn^e en (A 17 lésa 

— ïjf c*- ' Buffalo-Jeraey ( «y. parti» jouee. hmr a.-rrvagsis du mows de jum æ tx*a-
Vbwnit à 30 3 JW-’ brdte.s. contrastfcajTt

s.vî-rtô:

Envoyez
votre recette favorite à

'/ïCTXÙtiJ

pour avoir un prix rn arçenl
Ce roncouru entre les m^nagrères mnn- 

diennes est entrepris par Mme Ida-C. RaOy 
Alien, spécialiste en vue en économie dom-w- 
lique et écrivain bien connu pour se* écrits 
sur des sujets domestiques dan* les magazi­
nes. !

FBe a pour i'a<wister comme luge* dans 
(e concours deux autres spéciaJtittes en scien­
ce dnmeKtique bien connues. Pour la meilleu­
re recette exigeant du fctit. dans laquelle le 
luit évaporé Borden (marque St-Charles) e.st 
employé, la maison Bord en paien- $25.00 ; 
pour la deuxième et la troisième meilleure 
recette. S 10.00 chacuns'. Tn ras d’égalité, les 
prit .omplets seront payes aux deux hou- 
reuoen gagnantes ; et S 1.00 sera envoyée 
pour chaque recette acceptable.

Pour entrer dans le c«mconm. vous avez 
pnaotn de nonnaHre tou» les detafl». Vcnflle? 
écrire «ujourdTvil n Borden’s pour avoir des 

Renaoignement* sur le -on-nure de recettes 
de Mme Allen'' et rocevm,■ en même Umps le 
livre de recettes gratuit de Borden.

t

BORDEN 
MILK Co. 
I.hnitéd

198 rue S-Paul D. 

MONTREAL

0

ci*
de "

5,090 pieds è Carruthers F->M hier
fond e- c-rcfie. mai*, prenque tout le I aprée-m.di. étan« Aué ,netantanemem 

- : ‘ .* »ve H était seul a»i moment de 1 ace,
,é ne tcv.ivartrt dent

mob- er *
Trente p»-’

. L, F . DASTOLS _ _ . 4dttri rt-hâtemer ont psi »e t-anve:
Lrtpotrtfrt ds* -AV«es encgtm-f «n 1»7T au eoCk

JM* - - -• -y i if i tiiwirir‘ir“i

Ardervm et,ait
•M-

man. de Dayton, un {nioLc. a •!* tue. 
et Rrfbert AJjler». au*« de DajrVor. a 
•ecu de* Meaeusw» grave*, «pmnri leur
seropfsne rtslsert-: A M.-ireso» ” "V. 

âg d'environ 79 von ’oit* d' e-, hie eprts-jrrtrtl
La depejo* ne donr.e pa*

XfcTtOfL’Nlteo '. Mé—

avec 002,7 36 boite» pour 
mer-" dr l’année dotnière, 
d4.pee*aa*n da 26,664 t*o*s*s 

la eorrrr*i.«»rjr m*p4rtale 
jwv* le* prix suivent» ; 
Fm^nsge NV> 1 

d’autrer . F.rorrftge NV 7 
Ml «lier.'Na 3.

dW-h*4e

À«tomobile$ Aggairg no a
enuwrgnt 

rorxt r*

l/fnrritdi*. TExploMion, li* Vol, 
le rr*n*port. la R^ponanKilité 
PiihHqii#, la OoJlialçn #t len

____________________________ Dommaifc* Matériels à anîmi.
V I B . BRIS DE G I. ACES,

Aociciccft*. IfTiV-^4—i Att**m**. v ^. E Habilite de ^irorro #t putHi- 
Garantie d* C ontrat*. Caul onnoraenU Judiciairea 

FMéTtté des Employé*.

La Prévoyance
Montréal Tel. Main 1626

j f GAGNE. Direewsir-Oerant. LL I.FBl.ANr. Ass Geran*
Agert peur le Déperfemen* Popu’,1»» * A RirHF.R, Tél. Main 1039

199. ru* SA-Jæsue
* E Die

r
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LES EXPLOITEURS
DE LA CHARITE

A *■ *Jite d'urt* murjt.ruw «rquè- 
tr ccmfié* p«.r M B'>ar*rueil. .tagt 
<j';n*trurtic*n. « a M P«cbc«.
. ■xner.ijm. . f aux 4rl4K*UuiM. ur< 
f rxjuiaitxm à iiu «ffxtaae rectni* 
ni ■ït. }jou svaipd * • ■' r$ .x. g.

!«■ txir'«u\ <iu "V'<mta’iat <ii 
triwi.l poy iaa atra'z*r* ctran* 
gv?* d« FiaaK»" o»u\rp ^cr.tjt» par 
o u*-tM J-j •!>•. Am. iau |

]■, narj -'gum ■ ■ » R**u«'‘' plu- .ffrrt,! <|UI
. ' . \'^v____ _ „ . lrapi> riourhp» roliaiil. propre » ma

• ''«•"t'"' plp«Jri Vriuju
^ ,| éninr,. partout

. * ruai no put «îro «rotat». «•*' ■' * . __________________

. tertotar tir i'iaaavre prénonu a t;ir 11----------------------------------------------------
'*• '» f*p**T- ^ L’EXODE DES EVACUES»To|J RARat focxié dHirt <i*

Wmmi/JS*

- Lr. h 
fJc ruerr- rnf!t r 

rhi'jur jour a Par 
Nor4 i»t a a gar»- i» i'l 
**. wCu»fc. <'#perwi<iri,
• •’.♦►inMi*. Tm ci ' <‘U* 
r#;> r étaoiant % « I o-

.a •’* 40 Rfd M^ P A R !w
x*n t* *Vk**U*f ihi IKMM P <-
o^xV <1»2 <r«M ! a va» ^ux
qtr ar.*a AN* Hiwimr f* ■ ^^ynjian 
11 rMx Alt a R*Tr»TA.hP* Hftn* on via 
/njf .ba* <>• la ^i*i^ ii«* Pans mi i*».
^rvarrovi nr«n.hwni4 ^at»r (|»ia«l ar.

•»*miVa^!r**« «i*s ta
• •*^ *2*« retour.).

f>« i/u*rR*m* <• éaawvtr ••t3ai*m* ^ ^ ^
f . r^p^t 4 RTfailR l/obj*t vai»5* 0 f- 
fO, *1 a# rwwln* .. l.a iwuv'f* 14 
jr«« ai on mar l** <jmv r^« *i# Marfa 
f U #<* *•» o** opéras

r -*h « ( , nm/r<0i>*f. rr. •'rtv* f*i a o'— I ”
i __ Croix R/>ui;«-

I>«auçoup (i
t#** «Ip» mov^i

pi*ê
w crîift.
t f. c ‘ ton i

(U Rr

i nr# j««irs plu« taod.
. .iti1- • fAt*TU a ff#-tt» à ur a r .rroiU- 
. rvifw "A^-. * dmi r#f(vrfn^s mn 

«4 da la jfUftrr#
taMMatrAt pour » plo* Mr**vi pro 
<t« Argutf’n# Mata Vcoirv’r-e n’fut 
if»# H'vrvf ôphémora. <ar roWt» fois 

<«*j> -a p r(+r*Jrv d* poi*#*-»
#•: fvt f. n o l’atf >#r l*aî’ioAor*'. ; 

I’ laumAR a#vs une m;<yu? de ra 
» OTAr eAtii guette tr w "xie, p^rta^t: 

r f- *'Aux Dame» « % l*ranrr ’

leura nom * 
nuts « u a nr a <ji 

Dans unt jour 
ont quitté Pari: 
ver a Norman' 
Mor• peiner, M r 

Ajou’ors <ju' 
mia une des ral 
(U* cette ci U* à la

a Rr

mu

tertataivjti «yu i 
•imirna’n pa*• 

k»>*’ l .'r-er eatte e
ont

r->rfii«Ion qu'i! v< . eriu 4taol'r avec j n ' •P»*’-'' *' • *,0 i- r*
:vi • ‘v it rroix«Kor>xa am.-na de | ‘ Jjrenu:.

,A «lu*. «(n«i| minotrj <1 > l’intérieur «. reçu
! me acimme de 20.000 francs spontané- 

v^ i ment offerte par .'a inrmnat fition «ies 
j Magasina du f’o At arche, pour !<■ 

e*- fru*t de son wrmmrafcwvn ! de rêz -
•'é ♦.• a» iti ♦ -1 #• ". «Ko<i- v"; ’‘*-

L« Bon Mnrehé Avait déjà adreejtè
uim aofnfnt il * , * 'offen­
sive d# mars dernier.

t,r*xte <f'ir.La»e#« r 4vS otrsngars 
rAi'.o.’es aux vkrtintfa rie Aa guerre 
ieirni ava t reé.ie*. !i pîtisiiaurs 
^ me eh mille f»*aTu*e rpui ies aie^t 

«.r a « ‘monVe-* Votitvr# M Paehot 
Vvtr'e 'rtma la ca ata du voioiîtâ- 
dueramafci fratvs.

-------- ;e;...... —---

ES TCHEQUES 
CONTRE LES BOCHES

Dune ou»d«« .o M Kent' P.chor» !
ar.s la *'Res ue dea Deu'v Monde»'* j 
x trayor s r r l e •« r 1 1 > rilê

•ant ur Ica Tchèques :
Qj» ' i on drev’-e lu îiato, déjà lon-

je et

la teneur d'un ’apport fa t. a jour- 
d lvui, au f^rrétairs. de r'r.tèr mr. M.

I la M», »' nrl qu’au Congrès, par le
loomitj d*eTc péris qui, 1* .demain.» de r-

LE MOUVEMENT PERPETUEL nié’-e. exam na l’irvvmvtion de Grrapos-
' xi*n. Ce dern'tr, dit dans !■* • .an*

W arihvnjrMm, J». I <• ‘,ü*r»*n«*’’t»^. m‘v« * pa« ' u-» rndi-’s
,.I aMurWM-r^ jmrprMirt <|i»r |*rét*-i- 4- P ■■ '• *•» ^xplicxtion*

■ «voir tmuvé <i«rtbtrt O: n»*fo«- «la (ir.mntM «le «on fc/nctionnomrnt ne
xn est un fiaeco « t** l« du m>.n« fvren'-

accrue de» peu- 
>ai.*es cont e ?*Au*t/ix>«A.iema- 

' f»«iu“ la ‘«es/enee du d’ n* et de lâ 
e v , ! e« est un qu'on oublife pre*- 

•«ru uiiri: c'eet U* peuple tche- 
■j II n’eat pas — 1 ne*, jieut pas 

iiyvlh»rjT€Sia«*i*eiTt, votre al- 
e au ^rr»« !'*» et of f ciel du mot : 

nf, * 4i- rpii w Ken p*us 
’ 'll* cœur, de voUxrte M d*ae-

p« h-nr» «me du dévouement et
i r.a<-rfiee. Peu de pays ont con- 

rihu4 plu» prA>«aimi;ent. toit pn: u- 
. y ri*, cjirecte. ao»t on déiu>rwan ftant 
t Rr.a*4il>NaJu.t j s adversaire*, a pré 
.-.rfr votre* trtomph-.*. (lette naiiosi, à 
-uju** e n# r <ni8 attache «aucun !»«n 
!«• chaTu-elerie, n’tr. a pas moine sa 

R2v dan* la vmste et fratemeBe ar- 
rif <. de ia Ju-t ce. une place glo- 

i ii*e ^fie nous voïki ricma tâcher ici j
ief.ntT.

Nou* ne me t# w* n i-etta recher- J 
aucuo* a rriêro>pensée <♦»* oott- J 

rot eree. Il y a dette le public’ frarw | 
nm,* W fw*

Inn zr-ntt' »u- ‘h >ir«. tante future ri»;
\ü- -ic+lt-Hor.ïi I- et -ur 1** revm-l

H»« TcJuco-Skrvwioe» ; <tr ■ 
op.*v'H.e, m» «* m* no.i.oiis au- 

; "hui -'ritrrir ni rnm'mttre au-i 
j. . Nr.ux cnn*non ce «fu» j 

-rvl >.« Tchèque» il l'Kiuent». j 
, , re .fu’i!» «mt f» t ^«ur »ll». — 

r'j p-i»rr«mm«* iKriiLktin* imi''
''ve», r, m»‘* t»ui rô!e rihn» la gaoi- 
i actvrf ' Noua f«A»<>n* oeuvre il'hix- 

en. r.<»n rie diplomat» ou rie polc- 
ni,te Toute notre «nérttten ont rie 
■"n'«.lfr a la roooniiai'waiice françai- 

■ , et> «ni.vant parier rr fait». e 
nji.j, po.^éle. la tielle «Uitud» «i’un 
nelit peuple trop mtr’on no. qui. ri P- 

II. Il 1-ntxV quatre an», lut-», souffre 
t meurt r012' 1» mémo idéal ipie 

not*».
"I’artnut 1 y a ries homme»; a (-ho- 

mot.o. il y a ries A’iî«nartrih”. <"est 
1refrain «tu» ori.f—itent las p'-t.to» 
'■’'«» rie K -hém» ;

J jinai» J» n'épooserai un AŸnmond i 
r P lit rester vieille f ‘ twttte ma , 

vie !
C>»t maintes menés rie hoyvottage 

eorranereia! que le» voyagensr* fran­
çais ont pu obaareer rian» 3«*« imiirp? 
-rheques : .«’il y a deux mairairin», fun 
rrhirju» et l’autre a '.een irri. et ei le 
p rraf'n tehèrpie eut ferme «ai mmi- 
qiie (f un artfl?» jnem» neeewiaire, 1» 

. o T-ii<y>ue aime mieux s’eïi pas-

L’Homme 
avec la 
Houe

La sarclage est un rude ef­
fort pour le dos. Il ree’.sme un 
travail ries musr'e* qui ne sont 
pas betoronp habitués, a levai-, 
on à tout antre travail sur la 
ferme.

Si vous a\er vm rio» faible, 
vou* ne pouve* p«* faire beau­
coup de »ar< a#e, a mom« qne 
vous employe-r la» pilula» pour 
le» rein» «rt le foie du Dr Chase, 
pour mettre le* rein» eu bon 
état et enlever la cau«e de fai­
blesse du do».

K.-sayez une pilule avant rie 
vou» coucher et voyez le mieux 
ipie vous en éprouverez.

DESCENDUS A
L'HOTEL BAKER

!

M. e* Mme Lortrin*, Ginceeber.
Me** ; M J n-oV*y. New York City; , 
C. J. Hafley. New York; E. W»e,
Qcobe«-. L. J. Lc .oasiut, Qtiéé>e> ; W. j 
J. Hargrave, Two-rito; Wro. Van Si- 
tien. New Y’ork; I. E. Bradford. Main; i 
M. *t Mme lApointe, Troia-R.vieres; | 
A. D. Macdonald, St-Jean, N'. B ; C. 
McDonald, Ottawa. Or.t.; J P. Maho­
ney, St-Jcan, N. B.; Rôv. I. Newton 
Ket—, Hatley. Que.; Dr. 1 HI ion, Pe- 
tnrisula; J. Gordon. New Carlisle; W.

' Otiahoim. New Carlisle; W. T. Ri­
chards, Glooester. Maso.; t ; P«ir r 
tmo. New York; J L. Rcberge, !-ev.s 

ÎQue. ; Rarriel R. Young New Found- 
land; Mis» A. Young. New Found-I 

(land; Ben. LeBtanc, New Carlisle; 
C. D. C^nrtier. Quebec; J. R. Walker.

) h lenerirton. N. B.; L. A. Shannon, 
j Boston. .Mas».; C. Morgan, Montréal; 
j Capt. C. K Aney, Boston. Ma»*.; Miss 

M. Bar:«ett, Harr-r.gton; Capt. I. C.
! McQuarre. Boston, Ma--.; Rev A. R. 

OTTAW A, 2. - Llion. C. J. Dohsr- Wnrre*i. Cape ( v, ; N. H. Del’.sle 
ty. mirfstre de la jnatke. vient de don- Québec ; H. W. Reym-md, Amherst; 
i er meteiM-iion «Yen sppeier en marne - j lajuis Dt.isie. Montréal; F. T. Whea 
«ment ri» la dan vu», rie la coor Su-1 u>n, Amherst; lap: M. J. t'hagnon. 

preene de l'Alberta dans la cause d» ; Kox- R .er; K. B. Young i’a-pebiac. 
I.ewis. I A. Paquet. Montréal; <'. E. Budcson.

Il -au we . nans cette a#.:.» d'un!*4" York: C. C. Weatherby, Engle- j 
bief ii*habe»» corwr cnn avait été

M. DOHERTY EN APPEL

Kushner
Est le Véritable

MAGASIN D’ECONOMIE
Il invite les Dames et

Messieurs de se rendre
«

Vendredi et Samedi
De grandes surprises 
seront offertes pour 

ces deux jours.
%.

wood, N. J.; C. L. Lester, Engle­
wood; E M. Nicholas, (Yrhintbus. O- 
hlo; G. Raymond, Everatt, N. B.; T, 
H. Sheppard, Ikiv.on, Mas».; F. R, 
Jolie. Québec; L. Jor.ca», Québec; M. 
et Mme T. Wagner et leur enfant, 
Montréal; H. Beverly, Gioeester, 

l.ew - gagna »on po nt devant la|Mass.; H. C. LJunham, Waban, Murs.; 
cour d’Alberta et c'est de ce jugement Mme D.xon G!a«« et - • in. .’e. Mont-

|.r , par R. B. Bennett, •« M P,, p«nir 
fan» remettre I* soldat Lew » en li­
berie. On attaquait l'enrôlement de 
I-evis comme etatr 'egs! par.» «pj’jl 
avau «te riécroté en vertu ri’un ordre 
en consei! qui était inconst-urtiorn*;.

que le ministre de la justice en appel­
le aujourd’hui.

fer que d'a'ter cher. l’ATCmwnri. C’est 
enfin une ttnopbé du beau chant na- 
t • al. «’Hei SIrvare”, de cette ”Mar- 
•Hla;se" - ave, si ertramar.te et si 

résolue :
"Notre targue c’ewt un don de no­

tre Dieu, le maître oe la foudre :
“Que nul au morde ne se mê e d«

léai; John Nealor, New Carlisle; J. 
A. L. McNurry, MoncUm, N. B.; W. 
F. Humphrey, Moncton, N. B.; J 
Humphrey, Moncton. N. B.; M. et 
Mme D. Beaudry, Halifax; Mlle V. 
Hor-.or. Peninsula; J. W. .lay, New- 
York; H. B. Faucher. Montréal; J. 
Simonson, Detroit; R. B. Lee, Otta­
wa; Dr. W. Belle Dawson, Ottawa; 
Mlle L. Ham». New York; Mlle He­
len A. Peabody, New York; W. Flynn, 
Perce; H. Spinard, Frascrville; H. 
Dixon, St-Jean, N. B.; ,T. E. Truriel,nous la ravir.

"Quand bren meme H y aurait au-lQaébtv; Clarence Brown. Tv1 rio, O 
ont d’Alfc manda que rie dé mars en ho; W, O. Hetnier-on, Columbus. 0-

enfcc.
"THeu e»t *w rou»; ctfu. qui e#' 

contre nou». quie le ri enir i’ewnpe'Te!”
Certeu, vo 'â un peuple qui sait ce 

pie valent w« tertsble.» voisin», qui 
« en de^ie et Ys hait oorgrùment. Et

h:o; J. E. Biayley. To erio, Ohio; H. 
W. Tuydam, Toledo, Ohio; A. R. Al­
len, Montréal; T. B. Mulün, Mcnt- 
rénl; C. Langelicr, Québec; M. et 
Mme Arnold et leur er-fant, C hand­
ler; J. A. Gagnon, Québ, ; L. Car-

en revanche, la France «rî. «tepuis J pent ter. Montréal; D. S. arri. Mont- 
gtetrrpa. anasi a mec en Bohême ;yal: E. Allan, Rimouski; II. L. Lupal- 

que ia rate germanique y est Hoti» me, Québec; J. E. Tremblay, Québec; 
nie. J. A. Fortin, Rrmouski; J. Aurback,

Nev York; F. l.ar.street. New Y'crk; 
J. Comior», Montréal; J. Camen.i, 
Ottawa; G. P. Knight, Qucbei ; H. 
Pruneau. Montréal; Capt. J. E. Mill .

I ton. N. B.;R

New Carlisle; John McMil'.on, Mont- 
ical; W. Co.x. Moncton, N. B.; Rod.

1 H. tiomery. Montrés!; E. C. Fitch. 
Bo ton. Mass.; Dr. H. N. Mature, 
\\iirs«|r, Ohio; l). J. Carrol, New- 

I York; W. Harquail, CampbeiHon, N. 
B.; E. Marsh, H. Dennison, A. Tru 

i del. J. B. Crochier, A. Lussier, Mont- 
iva’: I. Edwards, Campbellton, N. B.; 
X. Mil'.icon, Campbellton, N. B.; P. 
M. Luce, Fox River; H. Dunnèll. frb 
vidence. R. L; R. (’. Beal, New Yoii 
i ity; .1. L. Fleming, Halifax; II. E. 
! -Gall s, Paspebiac; Juge Couilîard, 
New Carlisle; C. Verge, Quebec; H. 
Hyman, Montreal; E. Broussrmy. Qué 

! l*c; J. Boulet, Québec; J. O. Rivent, 
Québec: C. Goulet. Quebec; Ideut P.

1 de Gruchy. Cape Cove; Philip Johns­
ton, Alex. Pringle, IL M. Levine, Dr.

! E. C. Levine. A. BLumcnthal, IL T. 
Freldman. Montréal; H. R. Voyer. St- 
Flavie; J. P. Parais, Montrér.l; H. 
B. Arnold, Columbus, Ohio; F. R. 
Huntington, Columbus. Ohio; \V. R. 
Ciapp, Montréal; A. Bogart, Mont- 
i al; C. Morin. Quebec; M. et Mme 
Joplin et leur fils, Cleveland, Ohio.

LES OFFICIERS FRANÇAIS 
PRISONNIERS EN ALLEMAGNE

P \ RIS. i'. — Le camp d’officiers fa 
Trêves a «nn journal qui s'appdle“la 
Coin de France’’, et que dirigent deux 
!■' -•«- ant pr'«or«tiers. Ce journal, A- 
Icgamment imprime, parait tou» 1rs 
quinze jours Les arrivée* de prison­
niers y sont mentionnées sous la ru- 
brique: “Iléplacements et viBégiatu- 
n ". Le camp y est appelé le Grand 
Hôtel de Trêves”.

' ■ Co’n de I «..ce u'pv1» «!,• 
i cl.ton ffues, de: c.hos. «lies .nterviews 

ri> pot i?: s .1» théâtre, car nos pri­
sonniers jouent la comédie, Ils (Von- 
aient il y a «luelque.» jours, »ur leur 

théâtre, la première de la “Petite Chu 
' colatière”, do Paul tiavault après y 
in ir fait applaudir, pendant qu'm* 
jour-, 1, . “Maris de Léontine”, d’Al« 
fred Capus.

Succès énorme! Les sept rôes dg 
femmes y- étaient tenus par deux capi 
tuincs et cinq lieutenants.

---------  ; o : ----------

—M. et Mme Michel Boutin, do No- 
tic Dame de iiam, étaient de passage 

ici, ces jours derniers, chez des amis

0&O09O09O09O09 0 > G X C 09Q090090C9009009009009QC®
Mesdames

et

Mes^i^nrs

Revenez ! 
Revenez I

C'est Pénible 
Pour Nous de 

Vous Voir Partir 
Sans Vous Servir 

Mais
Que Voulez-Vous ? 

Notre Magasin n’était 
pas assez spacieux 
pour contenir toute 
la foule de Vendredi 

et Samedi

Pourquoi les Ventes de Scheib
Attirent Toujours Des Fouies ?

C’est Parce 
Sérieuses, 
et de plus

Q.ie Scheib Lance des Ventes 
C’est des réductions D ^cisives 
il a la confiance du Publie.

Une Offre Extraordinaire pour

Renvenez Nous Vous Donnerons 
Satisfaction

Jeudi
24 habit* en \retina noir pour hom­
me:». Valant S12.00...........CQ 40
pour .................................... «4w»**w

Botttne.» «n toile pour uames. cou­
leurs gria. brun et rhampa^ne. ta- 
l<>ii«i français- «lamai* vendues moin*

S3.29ptMli # *,« .*

Botiincs en ehevreau noir pour hom­
me». ferme largr. \'aUnt . «O OC 
$4.60, pour...........................

rhemi«c- d outTage. \ aknt . CCa 
76c. pour.......................... . ...

Vendredi
30 habits en tweed écossais pour 
homme*;, d’une valeur d CI Q QC 
$20.00, pour................. ^ 1

Bottines blanches en toile pour da­
mes. talons français ou militaires. 
Valant S3.50.......................... Jg gg
pour ... ••• sa* .....................

Bottines en veau pour hommes. Ré­
gulier S5.00............................ C*? AQ
pour cette journée............^ *

«■hemises de toilette. Valant CQm
11.00. pour....................................

Samedi
28 habits en serge pour hommes, les 
couleurs gris foncé ou pale.
Régulier $22.00............... SIS 50
pour.................................. * * w.vw

Bottines blanches en hid pour dames, 
tige haute, talons français ou militai­
res. «Tamais vendues moins 40 
de $7..50. pour.....................

Bottines brunes et noires pour hom­
mes. semelle* en caoutchouc, style
pointu. Régulier $6.50, ... $4.49

Chemises avec collet mou. .., QQm 
Valant $1.50, pour.................

Ne Manquez pas Cette Rare Occasion

NICHOLAS SCHEIB
§oaiiaiaci»iuu 73 rue King, I ■«««««-▼ inv, ■«!, I^ai, i-tiii WBW1B ■ ■ ■ m a ■ ■ ■ ■ «aiiywvB^«

^•CO«COCOCOQCO«0O«0O#C)OCO«0O«0O«0O«0OCO«CO«0Ott0O«0O«ÛO*0O«0OCO
Haute-Ville, Tel, 1311, Ancien magasin Lefrançois.


